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L'HISTOIRE LE UN BILAN



AU TRAVAIL



« SIÈCLE



NOUVEAU



DE



DEPUIS



HISTORIOGRAPHIQUE



XIV»



LOUIS



:



ANS



VINGT



(1980-2000)



par Joël CORNETTE



Pendant plusieurs siècles, l'historiographie a été dominée par une approche du politique en grande partie confondue avec une histoire institutionnelle et une histoire bataille. Ces deux histoires ont accompagné la construction d'une identité nationale, ou



royale



la



de



républicaine,



monarchie



doute



constitue



sans



longévité



: voulue



la



étonnante



plus le



par



souverain



aux



absolue



fabrication identitaire, le «monument Louis



années



XIV»



Au



1930.



cœur



de



cette



(le roi, le règne, Versailles...)



de propagande, remarquable par sa entreprise elle a traversé le temps, les modes, les



lui-même,



régimes '. Non sans vicissitudes. La Révolution, bien sûr, a rejeté le «tyran Louis mais



Capet»,



à la



musée



monarchie



la gloire



des



de



héros



on



Juillet,



de



la



nation.



le



sait,



a ressuscité à la



Quant



IIIe



converti



Versailles,



République,



elle



en



annexe



le



Roi Soleil : Ernest Lavisse, le grand historien d'une histoire de France quasi officielle, le transforme qui



en archétype



préfigure,



la République



par



manuels



à inventer Les



homme,



des



«roi



ses



«administrative» d'une monarchie gloire», pilote et de ses maîtres d'œuvre Colbert), (notamment



de



aspects



êtres avaient



le Roi».



était



millions



et des



des



anciens



qui



de



de



bourgeoise et travailleuse qui s'édifie alors. Ce modèle fut reproduit,



à vulgarisé des écoliers



diffusé, temps blesse.



bien



et



d'exemplaires,



sur



tous



les



tons



dans



tous



les



«L'homme s'est plu de tout jours. se relever de sa fai comme d'humanité, pour supérieurs avait son sur l'ancienne France demi-dieux leurs [...], lycéens...



C'est



nos



jusqu'à



ainsi



dans



que



son



Histoire



de



France,



Ernest



Lavisse



justifie la fascination toujours aussi vive exercée par celui qui se faisait appeler «le plus



grand Des



1'«École



roi du monde»,



années des



1930



aux



Annales»



presque années



transformé 1980, le



a bouleversé



en héros



l'hégémonisme de paysage



républicain. de



la



ce



que



recherche,



certains légitimant



ont le



appelé primat



d'une réflexion économico-sociale, quelque peu oublieuse du champ politique, associé au contingent, à l'accidentel, à l'unique, loin de la longue durée braudélienne, érigée en norme paradigmes



d'analyse.



L'éclatement



rassembleurs



que



de



l'histoire



constituaient



lié le



au



désenchantement



marxisme



et



le



pour



structuralisme



les



grands (1980



1995), a permis le renouveau de l'histoire politique, une histoire politique nouvelle manière, repensée et enrichie. L'évolution même de quelques historiens, parmi les plus «quantitativistes», témoigne de cette inflexion : quittant peu à peu les certitudes du chiffre-roi et l'étude des «vingt millions de Français» qui peuplaient le royaume 1. Peter Burke, Louis XIV. Les Stratégies de la gloire, Paris, Le Seuil, 1995. Le titre original restitue au long d'un règne de plus exactement l'effort conscient et constant pour «inventer» l'image du roi tout plus de soixante dix ans : The Fabrication of Louis XIV, Yale University Press, 1992.
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et Société



Economie



du Roi-Soleil, ils se sont intéressés à l'histoire même de la monarchie et plus précisé ment



à ceux



en



qui



la fonction



assumèrent



directrice.



C'est



ainsi



Pierre



que



Goubert,



l'historien des «cent mille provinciaux» du Beauvaisis (Beauvais et le Beauvaisis de 1600 à 1730. Contribution à l'histoire sociale de la France du XVtF siècle, Paris, EPHESS, 1960), a écrit, non sans délectation, trente ans plus tard, une biographie de Mazarin (Paris, Fayard, 1990), avant de préfacer une réédition des Mémoires de Louis



XIV.



Et



dans



ce



dernier



à peine contenue, pour un auront nous surtout que appris de l'inspirateur-auteur, personnelle lue



»2.



majesté...



On



il ne cache



texte,



tion



observe



«Grand ces



Roi»



voire



fascination,



dénigrait



trente



ans



une



admira tôt : «Ce



plus



revus



Mémoires, ne peut



qui même



la



sa



pas



qu'il



de près, c'est la grande richesse ramener à l'image de l'abso figée chez Emmanuel Le Roy Ladurie,



se



conversion



qui est passé des Paysans de Languedoc (thèse publiée en 1966) à l'étude d'un Ancien Régime très politique (L'Ancien Régime, 1610-1770, Paris, Hachette, 1991) puis, dans une proximité plus grande encore avec le Roi Soleil, à Saint-Simon et au fonctionnement



de



les



Outre d'autant



programmée



sous



le



titre a



Sciences



du



Genèse



pris



le



sous ponibles, Wim Blockmans



causes



l'État en



introduisant issus



le titre Les



cette



moderne.



volumes



relais



et Jean-Philippe



En le



de cet de



origines



de



inflexion



moderne



En



de



explication



la



du question demande sociale



l'intérêt



renouveau : «Il



renouvelé de



est



des



l'histoire



clair



que



historiens politique tous nos



dans



du



travail



notamment



une



en



préfaçant



Paris,



entre travaux Europe,



le volume



1997).



Fayard,



revirement



sont



multiples,



des



historiens



Action



Théma



lancée



Scientifique, la Fédération



1986,



moderne : genèse, bilan et perspective (Paris, CNRS, une



tel



comparatisme ensemble de



l'État



Genet3.



la cour,



d'un



a financé, qu'il de la Recherche



scientifiques Centre National de



Plusieurs



européennes.



le Système



mentionnées, déjà lui-même a accompagné



d'institutions



tique



ou



(Saint-Simon



les



l'État



que



le canal



par



la cour



raisons



en



1984,



des Européenne diverses expériences sont



dis



aujourd'hui



sous



la direction



Introduction



de



à l'État



1990), Bernard Chevalier apporte



pour la chose publique, à l'actualité immédiate pays



en reliant et



à



une



la place de la vie



occidentale, d'Europe mur infranchissable



à l'État fait problème. le fameux qui revient Dépassant été dressé contre froid est devenu si envahissant lui, ce monstre privée qui avait que les individus réclament avec la limitation force de ses entreprises, tant pour eux mêmes les libres associations forment.» Il est donc que pour qu'ils apparu urgent dans les années 1980 de repenser l'histoire de l'État, s'en peut-être pour prémunir, comme



il était



inventer Ce



une



renouveau



dans



urgent,



solution



les



à la crise



s'est



années qui



accompagné



1930



alors d'un



de



faisait



repenser



l'histoire



de



l'économie



pour



rage.



enrichissement



des



et des



interrogations



pro



blématiques, enrichissement qui a permis d'élargir considérablement le territoire un peu étroit traditionnellement assigné au politique. Il s'agit désormais d'une recherche ouverte



à



de



nouveaux



questionnements,



fructifiée



notamment



par



l'histoire



financière : du budget de l'État aux grandes fortunes et infortunes ministérielles. 2. Louis Nationale,



XIV, Mémoires 1992, p. 39.



pour l'instruction du dauphin, présenté par Pierre Goubert, Paris, Imprimerie



3. Principaux titres parus (dans lesquels on trouvera des monographies portant sur le règne de Louis XIV) : Résistance, représentation et communauté (sous la direction de Peter Blickle), Paris, PUF, 1998; Guerre et concurrence entre les États européens du XVIe au XVIIIe siècle, Philippe Contamine (dir.), Paris, PUF, 1998; Les Élites du pouvoir et la construction de l'État en Europe (sous la direction de Wolfgang et finances publiques, Richard Bonney (dir.), Paris, Reinhard), Paris, PUF, 1996; Systèmes économiques PUF, 1996; L'Individu dans la théorie politique et dans la pratique, Janet Coleman (dir.), Paris, PUF, 1996.
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l'histoire sociale du politique a été enrichie des réseaux et par l'étude du jeu des patronages et des clientèles un des moteurs de règles qui constituent de gouverne l'histoire institutionnelle4 : la faveur du prince est un des instruments les attachements nécessaires ment les plus car elle permet d'acheter pour puissants, Parallèlement, des



susciter une obéissance par des réseaux ramifiés de fidélités provinciales. Une histoire aussi



elle



culturelle,



repensée,



s'est



des



rituels



intéressée



à la violence,



à l'honneur,



à la puissance



émotionnelle des relations d'homme à homme tissés au sein du monde nobiliaire, mais aussi à la sociabilité académique, au contenu des bibliothèques, à l'importance de l'imprimé (les mazarinades du temps de la Fronde, par exemple), à l'opinion, à l'histoire



des



porté



l'État



par



symboles,



et des



ou



représentations,



encore



à celle



du



regard



sur l'étranger5.



royal



Loin d'une vision rigide et un peu hors-temps transmise par les discours, les conceptions Bodin



des théoriques en pères fondateurs



et



politiques



à Bossuet,



érigés



mêmes de



auteurs,



grands



cités,



toujours histoire



une



l'absolutisme,



de



très concrète



a vu le jour : celle des pratiques politiques de terrain, au quotidien, des hommes char gés d'appliquer, jusqu'aux villages, la loi du roi (intendants et subdélégués, inspec teurs



de



l'écart ses



l'État



histoire



Cherchant



société,



celui



histoire



sociale



de



à unir



l'État,



ce



celle



aussi



des



de



la monarchie 7



souvent



et des



entre



apporte



de mesurer permet mis en œuvre par



approche réel»



artificiellement



historiographique, dans cette beaucoup



nouées



tensions



le centre



courant



nouveau



institutions,



relations



et l'action,



univers



deux



telle



et «l'absolutisme



sorte,



le discours



des



Une



«seconds»).



quelque



est



entre



et la pratique,



royaume.



en



idéal,



Cette



agents.



théorie



officiers



manufactures,



entre



entre



la



et les



du périphéries celui de la séparés,



qu'on



pourrait



compréhension



appeler neuve de



la monarchie6. Une mais



elle



histoire reste



à construire



«vue : c'est



d'en dans



bas» cette



est,



elle



nouvelle



aussi,



à présent



perspective



que



concevable, s'inscrit



le



de 4. À l'origine de cette recherche : Roland Mousnier, «Les «d'États», concepts «d'ordres», en France, de la fin du XVe siècle à la fin du xviif siècle», Revue «fidélité» et de «monarchie absolue» Historique, t. 502, 1972, p. 289-312. De nombreux travaux ont été entrepris tant chez nos voisins anglo saxons (par exemple, Kristen B. Neuschel, Word of Honor. Interpreting Noble Culture in Sixteenth Century France, Ithaca, Cornell University, 1989; Sharon Kettering, Patrons, Brokers and Clients in Seventeenth Century France, New York, 1986) qu'en France, autour de Jean-Marie Constant (notamment Laurent Bour quin et Nicolas Le Roux). Que le jeu des clientèles soit un moteur de l'histoire institutionnelle, Laurent Bourquin le démontre amplement, à partir de l'exemple champenois : il explique que le souverain à substi tué la fidélité étatique à la fidélité féodale, par la guerre. Louis XIV imposa en effet au second ordre une son pouvoir. Au grande mobilité géographique, le déracinant du territoire où il exerçait traditionnellement terme de l'évolution, l'Etat royal, et lui seul, est devenu le pivot et le régulateur des systèmes de clientèles aux XVF et seconde et pouvoir en Champagne et de fidélités régionales (Laurent Bourquin, Noblesse xvir siècles, Paris, Publications



de la Sorbonne,



1994).



5. Jean-François Dubost et Peter Sahlins, Et si on faisait payer les étrangers ? Louis XIV, les immigrés et quelques autres, Paris, Flammarion, 1999. Il s'agit d'une étude fondée sur la taxe mise en place en 1697 afin de faire payer toute la population immigrée installée dans le royaume depuis 1600 : 9000 personnes (soit une toute petite part des immigrés) furent l'objet de la taxation. À partir d'un traitement informatique des données collectées, cette étude originale construit une histoire politique centrée sur la prise de décision et l'application des mesures gouvernementales et administratives au temps de Louis XIV. 6. Sur ce sujet, voir le numéro 133 (juin 2000) des Actes de la recherche en Sciences sociales, consacré à la Science de l'Etat. On y trouvera notamment des parallèles stimulants entre l'appareil bureaucratique de la Chine ancienne et les pratiques administratives et comptables de l'État absolu : «Le propre du travail bureau un sens concret, quotidien, à l'idée cratique d'invention de routines et de procédures fut peut-être de donner de continuité de l'État en deçà des savantes constructions théologico-politiques qui la fondaient» (p. 6). 7. On trouvera d'intéressantes perspectives dans les Actes du colloque tenu à Angers en octobre 1998, d'histoire rurale, L'Argent des villages du Xlir au XVIIF siècle (actes édités par Antoine Follain), Bibliothèque
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564 livre



récent



des la



de



Francesco



«silencieux



de



institutionnelle9?



sphère



des



européens



années



8. Peut-on



Benigno ces



l'histoire»,



acteurs



L'étude



1640-1650.



écrire



sociaux



est



l'histoire



des



options



artisans) (paysans, sur les événements



centrée



Plaçant



en parallèle



beaucoup bordelais



(Ormée),



et Société



Economie



politiques à



d'accès



privés



révolutionnaires



la conjoncture



contestataire



des



années 1640-1650 avec celle, non moins agitée des années 1560-1570 (guerres de reli gion, révolte des Pays-Bas), Benigno observe que la formulation de projets politiques antimonarchiques nismes barcelonais,



prend



néerlandais...



thoutérat



un



tour ou



napolitain L'auteur



réévalue



radical



plus fortement



au



XVIIe



siècle



cromwellien,



protectorat le caractère



à la fois



: républica anti-sta



révolutionnaire



et «lisible» de la Fronde : depuis l'action «quasi constitutionnelle» du Parlement en 1648 (Chambre Saint-Louis) jusqu'à la radicalité des discours véhiculés par les maza rinades



l0, le



tout



rendu



par



possible



la



du



violence



rejet



le



qu'inspirent



ministériat (Richelieu, Mazarin) et l'administration de l'extraordinaire". tère



révolutionnaire c'est



mésestimé, halo les



sacré



de



de



certains



la lèse-majesté



de



mouvements



la révérence



que



générale



et les



dont



contestation



bénéficie



mécanismes



savants



du



l'institution de



la censure



XVIIe



du



régime



Si le carac siècle



a



été



le monarchique, ont rendu royale



historiens



à des textes et à des mouvements de porter le trop peu attentifs capables fer et le feu de la critique du cœur voire même contre jusqu'au système monarchique, la personne du roi... Et Benigno de rappeler de Louis XIV que le règne «personnel» est inauguré du ministériat, de la finance est frappé par l'abandon que le monde par la



chambre de justice de 1661 et que la gestion des intendances provinciales est investie les



par



détenteurs moins



beaucoup



traditionnels négligeable



de qu'on



l'autorité ne l'a



On le voit, c'est un nouveau «siècle telles



recherches.



notamment



cette



cés



résolus.



sinon



l'exhaustivité quelques vellement



Nous «réduction



: plutôt



voudrions



locale. souvent



bilan



de Louis XIV»



montrer



à l'obéissance»



Le



combien qui



de



la Fronde



serait



donc



écrit12.



qui se dessine à partir de



certains



a tant fait couler



mystères d'encre,



du règne, ont été per



Il



va de soi telle recension ne peut à qu'une prétendre de titres, nous avons détailler qu'un simple catalogue préféré et emblématiques de ce renou qui nous paraissent significatives



publications des perspectives



et des



interrogations,3.



Presses universitaires de Rennes, 2000. «Passer de l'Argent du roi - étudié par Philippe Hamon - à l'Ar gent des villages, et du village à l'État, ce n'est pas nous éloigner. C'est au contraire, nous positionner aux deux extrémités d'un système» (Antoine Follain, rapport introductif, p. 7). Voir en particulier la contribu tion de Christophe Blanquie, «Une communauté de ï'Agenais face à l'État? La vérification des dettes de Caudecoste sous Colbert», p. 309-326. 8. Francesco Benigno, Specchi délia rivoluzione. Conflitto e identita politico modema, nell'Europa Rome, Donzelli, 1999. Voir aussi, Geoffrey Parker and Lesley M. Smith (ed.), The General Crisis of the Seventeenth Century, London and New-York, Routledge, 1997 (un réexamen de la crise générale qui aurait marqué l'Europe, voire le monde dans les années 1640-1660). 9. Jean-Frédéric Schaub, «Révolutions sans révolutionnaires? Acteurs ordinaires et crises politiques sous l'Ancien Régime», Annales HSS, mai-juin 2000, n° 3, p. 645-653. Il s'agit de la note critique du livre de Benigno, dont nous nous inspirons. 10. Il convient toutefois de nuancer cette radicalité des pamphlets frondeurs, notamment ceux de l'Ormée quand on sait que tous ont été «instrumentalisés» par les «partis», à commencer par celui des princes. On se reportera à ce sujet aux études de Christian Jouhaud. 11. Sur cette mise en place d'un régime de l'extraordinaire, qui se substitue peu à peu (notamment à partir des années 1630) aux formes ordinaires de l'exercice du pouvoir, voir Robert Descimon, Christian Jouhaud, La France du premier XVIT siècle, Paris, Belin Sup, 1996. 12. Jean-Frédéric Schaub,



art. cité, p. 650-651. 13. En préalable, un titre, en guise d'ouverture : Le Dictionnaire Bluche (Fayard, 1990), offre un panorama très large des perspectives



du Grand Siècle, dirigé par François nouvelles dont a bénéficié le roi et le
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Le temps du Léviathan Le cadre géopolitique, mais aussi intellectuel et idéologique, le



de



règne



Louis



vient



XIV de



commémoration



la



de de



paix



bénéficier



d'une En



Westphalie.



octobre



dans lequel s'inscrit



stimulée par la approche, en effet, un colloque



nouvelle



1998,



international s'est tenu à Strasbourg pour célébrer le 350e anniversaire des traités qui mirent fin à la longue et sanglante guerre de Trente ans (1618-1648) : Louis XIV est alors âgé de dix ans. Le mérite de la publication des quarante-six contributions de ce est



colloque l'histoire



de



du



démontrer



centrale



la place



continent



Les



européen.



occupée par les traités de travaux ont été regroupés



dans



Westphalie en



trois



grands



thèmes : les paix de religion et les divers modèles européens de tolérance ou d'intolé et les représentations de la guerre perceptions du table ronde consacrée XVIIe une siècle; l'Europe les



rance; dans autour



des



valeurs



et de à la



la paix conscience



dominent



qui



européenne



exclus14.



et des



Signée le 24 octobre 1648, la paix dite de Westphalie se compose de deux traités : de



celui Pads



Münster



et celui



Monasteriense



résultat



de



péennes



(seule



participantes



deux



sont



traités



Pads



et VInstrumentum



menées



négociations



Ces



d'Osnabrück.



(IPM)



l'Angleterre



Ils



(IPO).



années entre les plusieurs en révolution n'y apparaît



pendant



YInstrumentum



appelés



Osnabrugense



le



sont



puissances et les pas)



euro États



de l'Empire (Reichsstände) dans les deux villes épiscopales de Westphalie transfor mées en territoires neutres par l'édit impérial du 27 mai 1643 15. Dès 1641, les puis sances



sur



accordées



s'étaient



européennes



la



tenue



d'un



congrès



de



dans



paix



les



deux évêchés de confessions différentes. Les véritables négociations ne débutèrent le principe fut acquis modèle pour les



1644 après que qu'en la Suède et la France de



fut un



1648



un



marqua de



point un siècle Du



réel



«la



et demi»



16.



côté



de



1659),



jusqu'en puissance



des



à l'Est pagne; les frontières. États une



dans



tournant



constituer



pierre



la France le



(qui



congrès



Habsbourg du royaume,



d'un



«chrétienne,



sécularisation



sur laquelle



angulaire



une



marque est démantelée; contre est



la



l'époque



moderne,



l'Europe



au



pendant



contre épuisante guerre l'Espagne : la de Richelieu victoire posthume de l'Es se sépare maison d'Autriche



de



l'Allemagne



la volonté



pleinement



perpétuelle»



de



se construire



de



sorte



le morcellement



va



une



à mener



continue



universelle,



rassemblant en Westphalie l'empereur, de paix Le Congrès l'année précédente. à venir et il multilatéraux paix européens



de



le processus



Et la paix s'est faite et «nationaux» territoriaux



paix



congrès



à Hambourg de congrès



du pape reconnu.



(premiers



toute menace éloigne alors que le triomphe Si mots



Westphalie du traité),



sur des



proclamait la question



ce renouvellement des perspectives, règne. De même, de nombreux manuels récents tiennent compte de comme ceux de Chantal Grell, Histoire intellectuelle et culturelle de la France du Grand Siècle (1654 Duccini, Histoire de la France au XVIIe siècle, Paris, 1715), Paris, Nathan Université, 2000, d'Hélène SEDES, Campus, 2000, de Philippe Savadori, La vie culturelle en France aux XVIe, XVIIe, XVlir siècles, Paris, XVIIe siècle, 1661-1715, Paris, Belin, 1997, de Ophrys, 1999, de Michel Nassiet, La France du second Hervé Drévillon, Introduction à l'histoire culturelle de l'Ancien Régime, XVIe-XVIII' siècles, Paris, Campus, 1997. Nous avons nous-mêmes intégré les recherches récentes dans une trame chronologique : Joël Cornette, Paris, Armand-Colin/SEDES, 2000; Chronique Les Années cardinales. Chronique de la France (1599-1652), du règne de Louis XIV. De la fin de la Fronde à l'aube des Lumières, Paris, SEDES, 1997. 14. Jean-Pierre Kintz, Georges Livet (dir.), 350e anniversaire des Traités de Westphalie. 1648-1998. Une genèse de l'Europe, une société à reconstruire, Presses Universitaires de Strasbourg, 1999. 15. Le Congrès fut une vraie cohue : 16 États, 140 États d'empire, 38 principautés ou villes observa trices, 150 émissaires permanents... 16. Georges Livet, L'équilibre



européen de la fin du XVe siècle à la fin du XVIIIe siècle, Paris, PUF,



1976.
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Économie



de la vérité dogmatique avait été écartée : la volonté politique prenait le pas sur le dif férend religieux. Du reste, le nonce du pape, Fabio Chigi, refusa de signer les proto et



coles



le



déclara



Innocent



pape



vains,



«nuls,



X,



la



par



invalides,



Zelo



Bulle



iniques,



Domus



du



Dei,



sans



réprouvés,



force



26



novembre



et sans



1648, tous



effets,



les



articles du traité portant préjudice à la religion catholique, au culte divin, au Siège apostolique romain, ainsi qu'aux Églises inférieures». Le Leviathan de Thomas Hobbes, qui paraît en 1651, traduit bien l'ampleur du bouleversement ne



que les traités de cadre dans lequel



le



manière,



sanctionnent



Wesphalie le



s'inscrit



de



règne



en définissant, Louis



XIV



: l'État



d'une



certai



est



devenu



à laquelle les individus ont alié les protège contre une violence destructrice et mortifère. qu'il pour des rapports bien toute puissante consacre de forces terrestres et bien Cette autorité le sanctionnés ou révisés des traités : en le et théo concrets, par distinguant politique les bases d'une la Respublica en jetant laica, Respublica qui tend à supplanter logique, totalement né



une



souverain,



leur



abstraction



toute



puissante



liberté



Christiana, les traités de Westphalie sacralisent, comme l'avait fait en 1598 l'édit de



Nantes



la France, le triomphe pour Ën un mot, le nouvel ordre



d'État. l'État



l'État



de



nations



raison



autant



se fonde



celui



que



désormais



de



la



raison



sur la légitimité



de



absolu.



Pour



nombre



ce»...



Toutes



décennies ment



noblesse



la



dans



souveraineté



communs,



il faut



nullement



contredire



incarnée



par



reconnaître ce



que schématisme



Ce



dernier de



fut reçu



Paris,



puis à Mazarin de



trente



le 29



chambre



juillet



turbulente,



est



Louis



»,



le Grand. de



1645



à la



connue



de



la



Avant



nature de



son



et du



fonctionne



reconsidérer



ces



chambre esprit



celui



Ainsi,



des



lieux



ne semble



contemporains



réducteur.



troisième pour



à



du roi en la provin il y a quelques compte,



quelques



apparemment



«réduction



«œil



rendaient



d'autres,



de



synonyme



devenus



« lavissienne



le témoignage



Boindre (1620-1693). lement



absolu d'intendants



«asservie»,



et bien expressions, une perspective



ces



encore,



de



l'État



d'historiens,



de



l'obéissance»,



Près



de des



de



Jean



Le



du par enquêtes à Richelieu,



d'opposition



Âgé de vingt-cinq ans, il était alors l'un des plus jeunes conseillers. ans



il décida d'instruire son fils sur le comportement plus tard, en 1673, d'État. Mais à cette date, devenu un vieux frondeur grand corps pour le moins il était entré dans une sorte d'exil intérieur «louis aigri, provoqué par l'absolutisme : en effet, l'année même ou il rédigea ce journal, Louis XIV venait d'im quatorzien» de



ce



poser aux magistrats (lettres patentes signées à Versailles le 24 février) l'enregistre ment



des



ordonnances



et des



édits



sans



autorisation



préalable



de



remontrances



18. Il



interdisait ainsi aux hommes de robe longue toute possibilité de revendication, toute possibilité aussi d'expression de cette éloquence critique, ferment d'une culture vive : les



remontrances,



un corps



on



privilégié



le sait,



prétendant



constituaient représenter



un



échange



le peuple,



qui



engageait



et le roi19.



Cette



un



dialogue relégation



entre de



la



17. Les effets du ministère de Richelieu ont été si funestes au bonheur de la France, écrit-il au tout début de son Journal, «qu'à la considérer exactement, tous ses trophées n'ont servi que d'un mausolée inutile à la liberté de son pays, opprimé sous le poids de son ambition ». 18. « Voulons que nos cours ayent à enregistrer purement et simplement nos lettres patentes sans aucu ne modification, restriction, ni autres clauses qui en puissent surseoir ou empêcher la pleine et entière exé cution; et néanmoins où nos cours, en délibérant sur les dites lettres, jugeraient nécessaires de nous faire leurs remontrances sur le contenu, le registre en sera chargé, et l'arrêté rédigé, après toutefois que l'arrêt d'enregistrement pur et simple aura été donné, et séparément rédigé». 19. Sur ce thème, on se reportera aux travaux de Marc Fumaroli, notamment, L'âge de l'éloquence. Rhétorique et «res literaria» de la Renaissance au seuil de l'époque classique, Paris, Albin Michel, 1980. Sur
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Le nouveau fonction «Que tête



des



la



ordonnances, nécessaires



défense



aux



le service



pour



parlements sinon



du



comme



ressentie, Le



délibérer



d'y



Roy,



leur



après



un viol



:



d'identité



verraient à la lorsqu'ils et de faire les remon



Boindre,



exécution



et dans



un tems



sont inutiles? Il diraient que les Français ayant changé leurs loix et leur



qu'elles



ils devraient



monarchie,



du



567



des parlementaires est vivement politique diraient tous ces bons écrit Jean Français,



trances



Le



de Louis XIV »



journal



qu'il



Parlement,



et assista



par



à toutes



Fronde



rédige ces



: on



Jour



magistrats de



Mathieu



ainsi Molé,



véritable



parlement, et Anne



héros



d'Autriche



en



tout ce



Jean



jour,



après de



des



décidèrent



qui au



charge



se passa



dans



les



assemblées



de



la



commencement



minorité



est un témoignage émouvant et rare sur passionnant, en 1648-1649, lors des effervescentes années de la



multiples



Le



Boindre



voix,



ou



Parisiens



de



défenseur



en août



Pierre



acharné



C'est



des



interventions



d'Orner



celles



celle



frondeurs.



d'arrêter



les



rapporte



comme



premier président, la Grand'Chambre,



de



septuagénaire



de



entra



qui



assemblées)



entend



de nom».



changer



(Mémoires



un conseiller



parlementaire.



général, conseiller



alors



la Grand'Chambre



de



l'atmosphère



pareillement



avocat



Talon, le



Broussel,



vieux



du prérogatives notamment, que Mazarin



lui,



des



ainsi les journées des provoquant barricades. Grâce à cette publication, nous pouvons la en capter pensée parlementaire action et participer, en direct, à la vie politique à travers les débats, souvent presque les querelles de préséances, les délibérations, les scrutins, les contestations orageux, la voix de la «nation», du «bien d'une assemblée au nom qui s'estime s'exprimant 1648,



public» ou des «intérêts publics». En 1648, suivant les mots de Le Boindre lui-même, le parlement



de



Paris



a voulu



servir



de



à la liberté



«rempart



françoise



les



contre



entre



prises du Conseil [du roi]». Le journal de Jean le Boindre éclaire le «destin de vaincu» d'un



attaché



magistrat dans gneuries



une



dans



royaume empruntée de



autre



Antoine Louis



qui voie



à ses



mancelles origines comme la plupart



politique,



dite



conteste



XIV



tout



a cherché,



la monarchie



par



Michel



avant



le Maine),



la



plus



(il de



modérée,



nombre



possède



ses



collègues, contractuelle,



plus



de



sei



le à engager celle que



absolue20. traditionnelle



vision



d'une



au



silencieux



parlement



: il rappelle



a été aveuglée que l'historiographie par la volonté de la pratique sous silence la continuité absolutiste du gouvernement royal et a passé En fait, vidée de sa substance21. sous le prétexte fut du droit de remontrances qu'elle temps



si le parlement même pour les pour ment



de



Paris



cours



le parlement de sur la défense



s'est



: ainsi province et Pau entre 1689 des



abstenu



effectivement



de



privilèges



Frédéric 1715.



fiscaux



Ces et



de



a recensé



remontrances, des



il n'en



remontrer,



Bidouze



juridictions



39



a pas été de remontrances



centrées du



essentielle



ressort,



portent



notamment sur l'exemption du franc fief (1692, 1693), les problèmes de juridiction en matière de voirie (1698), de police (1699), la question de la maîtrise des eaux et forêts (1689, 1704, 1707), de la monnaie et des créations d'offices (1696, 1700, 1704), des les remontrances, ferment de l'identité protestataire des parlementaires, on lira l'étude très documentée que leur consacre Frédéric Bidouze, à partir de l'exemple du parlement de Pau : Frédéric Bidouze, Les Remon trances du Parlement de Navarre au XVI1P siècle, Biarritz, Atlantica, 2000 qui comporte notamment une édition critique d'une vingtaine de remontrances. 20. Jean Le Boindre, Débats du Parlement de Paris pendant la Minorité de Louis XIV, présenté par Robert Descimon et Orest Ranum, Paris, Honoré Champion, 1997. Nous avons nous-même consacré une de l'État absolu : Joël Cornette, La Mélancolie du pouvoir. Orner Talon biographie à l'un de ces «vaincus» et le procès de la raison d'État, Paris, Fayard, 1998. 21. Michel 1715)»,



Antoine, «Les de l'École



Bibliothèque



remontrances des cours supérieures sous le règne de Louis des Chartes, t. 151, janvier-juin 1993, p. 87-122.



XIV



(1673
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gages et des augmentations de gages (1689), du centième denier (1706)22. Malheureu la



sement, sur les



recherche



Parlements



s'est au



intéressée



peu de temps



Louis



au



: nous



sujet



attendons



une



étude



grande



XIV23...



Rectifications d'images en



Comme malcontente



et



de



négatif



attendue



l'image des



«baroque»



d'un



absolutisme



fut longtemps,



grands



aussi,



l'historiographie, turbulence considérée comme «rétrograde», de



pable



à l'État



s'intégrer



toujours



par



Ernest



et administrateur



gestionnaire en



Lavisse,



ministre



impeccable,



la



niveleur,



elle



un



turbulence



Colbert,



par



de



sa



de



commun



« brouillonne»,



incarné



flanqué



lieu



trentaine



inca érigé,



d'inten



dants puis de subdélégués répartis par bailliages, comme autant de «hussards noirs» de la monarchie.



Cette image irénique de Colbert est aujourd'hui, on le sait, quelque peu écornée, notamment



par Jean-Louis désacralisation. Le



cette



: la place du ascension individuelle



lignage d'une dant



siècles,



plusieurs



a



mais toute



par



ter, à éviter



toute spécialisation « lobby » fisco-financier savons notamment bien,



valeur révolte»



des



le



une



famille



pourrait que Colbert par les travaux



ont



qui



contribué



largement



d'ascension processus du roi n'est nullement



au conseil général le produit d'une



malcontents



gentilshommes



Dessert,



reconstitué



qui



le



nous



et Daniel



Bourgeon



premier Contrôleur



patiente



toujours limiter



prête



du



le résultat



conduite



conquête, à se



à



sociale



pen à s'adap



reconvertir,



Le second a mis l'expansion. a patiemment édifié autour de lui24. d'Ariette le «devoir Jouanna, que une



exprimait



culture



dont



vive,



en Et de



l'honneur



était le moteur principal, échappant à la logique froide et procédurière des officiers du tout



roi25,



comme



le duel,



acte



de



résistance



à l'ordre



défi



monarchique,



de



la liberté



individuelle face à l'histoire officielle et écrite, celle des pouvoirs de la loi du roi, qui tend



à recouvrir



les



Billacois, c'est,



«préférer Henri sous II



ter à l'entreprise des fidèles, des il



position,



est



libertés



et privées. collectives Comme l'écrit François - et même à la voie commune du salut -,



potentielles,



l'honneur



et plus totalisante



à tout encore des



le reste



sous clercs



sociaux et des groupes de résistance, résistance



Louis



aller



XIV, imposer chrétiens



pour États



inventive



leurs



à contre-courant, normes Leur



[...].



d'une



c'est



résis



et contrôler geste



stratégie



n'est



la



pas



symbolique



vie



d'op neuve



pour signifier un contre-pouvoir autonome. Système politique équilibré, où le pouvoir monarchique Dans Charles



ne saurait



l'avant-propos écrit Loyseau



être de que



»26.



hégémonique son



les



Traicté



nobles



des



sont



Ordres



voués



et simples « à conserver



paru en 1610, par les armes » 21.



dignitez, l'Estat



22. Frédéric Bidouze,



Les Remontrances du Parlement de Navarre, op. cit., p. 62-64. 23. La principale étude récente consacrée à ce sujet est une publication regroupant une cinquantaine de contributions (actes d'un colloque tenu à Toulouse en 1994) : Les Parlements de province. Pouvoirs, justice et société du XV au XVlir siècle, textes réunis et présentés par Jacques Poumarède et Jack Thomas, Toulouse, Framespa, 1996. 24. Jean-Louis Bourgeon, Les Colbert avant Colbert, Paris, Presses Universitaires Daniel Dessert, Argent, pouvoir et société au Grand Siècle, Paris, Fayard, 1984. 25. Ariette Jouanna, Le devoir de révolte. La noblesse Paris, Fayard, 1989.



1559-1661,



26. François Billacois, Le Duel dans la société française logie historique, Paris, EHESS, 1986, p. 351, 391.



française



et la gestation



des XVf-XVW siècles.



de France, de l'État



Essai



1973;



moderne,



de psychosocio



27. «Voilà quant à ceux qui commandent, et quant au peuple qui obéit; pource que c'est un corps à plusieurs testes, on le divise par ordres, estats ou vacations particulières. Les uns sont dediez particulièrement
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faire



couler



le sang,



son



propre



il le



quand



sang,



faut, sur les champs de bataille, ce qui implique la notion de sacrifice, de don de soi, fidélité



par du



sacrée



second



cluent



don



payée



forte



et contre-don cela



État,



commandement moment



une



nullement



de



jeu son



au au



ordre,



signifie



les



par



du la



de



dose



1648



et



personnelle,



nobles



soi,



du



impôt



revendications



avant



des



par



le



lui pour naturellement



tout



et



battre



doit



sang,



: l'économie



politiques si elles n'ex



même



1652,



s'expliquent le roi : se



avec



pratiquent



de dépense de l'honneur»



«récompenses



Les



guerre.



entre



d'ambition les



que la que



de



roi



Fronde,



être



échanges



symboliques



dans l'ordre aristocratique fait de la mort au combat, pour la gloire du prince, une monnaie que le souverain a pour charge de gérer dans l'organisation et la distribution des



des



pouvoirs,



respect



de



Fronde



-



ce



des



au risque pensions, et de voir ainsi altérer



récompenses,



«malcontentement»



jugé



contrat



légitime, non



éthique,



écrit



mais



scellé



dans



de



devoir



son



faire



«crédit»



la violence



des



à



face



en cas



de



combats.



un non



L'at



titude politique de Turenne, puis du prince de Condé, face à Mazarin au moment de la tous



fouées.



Ce



à ce



référence



sont



de



à tour



deux, la



sans



prendre



bien



ici



deux



«trahirent»



rôle, pacte



politique deux logiques,



la



cause



tacite



dont



cultures



qui



-, ne royale ils estimaient s'affrontent



se com peut les règles ba



et il appartient



à



l'historien d'en rendre compte sans considérer la victoire de l'État «louisquatorzien» comme



et



appauvrie



à la



sonnante



attaché à



dépense



neufs



nous



s'élève



ont



savons souvent



16



XIV la



montré, la



que



qu'à noblesse



a placé



de



millions



fut longtemps d'un férule



coopération livres et des



non



part



dans



la



de



d'une



celui



noblesse



souverain



impérieux. fut quelques exceptions près, il n'en vouée au «servile», apparemment



une



considérable



: le bilan à



Louis sous



et à l'ostentation,



trébuchante



d'eux-mêmes



royal



à l'État



l'obéissance»



travaux



encore, et



parlent voir



inéluctable.



stéréotype «réduite des



Aujourd'hui, rien. Mieux luxe,



ou



acquise autre



Un



les



des



d'une négligeable du roi. Les



affaires



de



princes



revenus



Condé



multipliés



par



avec cent



fortune chiffres le pou trois



en



décennies. «Il y avait de quoi, commente Katia Béguin, anéantir les derniers réflexes d'une révolte qui paraissait si fort ancrée dans la tradition du lignage». Et de quoi, effectivement, lente



et



puissance richesse28



aux à



«vraie» prises



parce



recherches



présent,



la



vision ne



qui



monarchique



Grâce mieux,



la



tempérer



contestataire,



de



nature



se



unilatérale serait



aurait



qu'elle



d'une



soumise



aristocratie



que



été



contrainte



dépouillée



de



naturellement et



son



et de Daniel Dessert, Bayard Françoise d'une monarchie et le fonctionnement



turbu



à



forcée



et



pouvoir nous sans



la



toute de



sa



connaissons doute



plus



que celle des théoriciens de l'autorité souveraine, des édits et des décisions



dans



le secret



du



conseil



du



roi29.



Cette



monarchie



nouvelle



manière



repose



sur



un système «fisco-financier» (une expression forgée par Daniel Dessert), apparu sans doute au temps de Henri III (1574-1589) et qui s'est durci dans les années 1630, plus particulièrement en 1635, l'année de l'intervention directe de la France dans la guerre au service de Dieu; les autres à conserver l'Estat par les armes; les autres à le nourrir et maintenir par les exercices de la paix. Ce sont nos trois Ordres ou Estats généraux de France, le clergé, la noblesse et le tiers estât». 28. Katia Béguin, Les Princes de Condé, Siècle, Seyssel, Champ Vallon, 1999, p. 387.



Rebelles,



courtisans



et mécènes



dans la France



du Grand



29. Françoise Bayard, Le monde des financiers au XVIf siècle, Paris, Flammarion, 1988 ; Daniel Dessert, La Royale. Vaisseaux et marins du Roi-Soleil, Paris, Fayard, 1996; Argent, pouvoir et société au Grand Siècle, op. cit.
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570 de



Trente



ans.



bien



trop



faibles



l'État



royal



sont



moyens), avancer d'un



au



fort



En



cette



effet, a eu



Trésor



une



intérêt,



en



faute



année-là,



financer



pour



une



frais



d'argent



plus que de coutume fixée par avance, somme



à des



recours



somme



eux-mêmes



prélevant



les



(les



«normaux»



impôts



démesurée



armée-monstre,



et Société



Economie



par



financiers



à ses



rapport



à



s'engageant



qu'ils



augmentée récupèrent, fiscales aides, (gabelle,



rentrées



taille...). C'est ainsi qu'à partir de 1635 (pour cette seule année, 145 traités furent signés, pour un montant de plus de 76 millions de livres), débute véritablement «l'âge des



d'or guerre,



en



même,



au



deviennent partisans», qui effet, a créé ce nouveau point



de



sur les



peser



alors



l'interlocuteur une



système qui, structures mêmes



de



du pouvoir. La privilégié mis en place, se fortifie lui la monarchie, voire même de les



fois



infléchir : en montrant les implications du milieu fisco-financier dans la construction de



«La



Daniel



Royale»,



sur les



la toute



océans



objet tères



économique de rentabilité.



créer



la flotte au



tenaient « lobby les



» : les



Amé



aux



royale



monde



ou



Dessert



révèle du



puissance des



mains



destiné que l'instrument roi de guerre fut administré un



financiers,



Le



des circuits démontage en effet que 60 % révèle



«fisco-financier».



Plus



objet



économique et financiers



sociaux des



les Lubert, les Saint-André, Bégon, les Brunet, tous alliés ou parents



administrateurs les



du



Loynes, ministre.



théorie



les Cette



tout



soumis



à imposer comme un à des



cri



de qui ont permis de la marine appar



a placé



Colbert



encore,



en



avant



là



le noyau de son les Du Pille,



Parassi, place



de



la



finance



dans l'appareil militaro-industriel est d'une telle importance qu'elle expliquerait l'évo lution guerre



de



la guerre navale, d'escadre à la guerre



au



notamment, de course



début



: il s'agit



des



là de



années



1690,



la traduction



le passage de la du primat financier



sur le stratégique, la soumission de l'impératif politique à l'impératif gestionnaire, qui



a accompagné Sans la



la marine



même conseil



cette



notion



des



historiens



au de



long



du règne30.



ne fait pas l'unanimité dans du monde des offices et de la spécialistes : une étude sur les présidiaux récente créés dans les années au moment 1630, où l'État était confronté aux pires difficultés montre le financières, royal que du roi a réussi à conserver de bout en bout la maîtrise du processus en instru doute,



communauté



finance



tout



mentalisant



les



financiers31.



Il



«système modernistes



n'en



fisco-financier»



demeure



pas



moins



incontestable



que



ce



recours



30. Daniel Dessert, La Royale, op. cit. La parution récente du manuscrit inédit de du Tot, qui fut sous trésorier de la Banque Royale en 1720, apporte une confirmation exemplaire aux travaux de Daniel Dessert en expliquant l'échec de la tentative de Law par la collusion entre les financiers, grands brasseurs de rentes, et leurs appuis au sein du Parlement, mettant ainsi en évidence l'intérêt commun des deux groupes à la ruine du «Système» : Du Tot, Histoire du Système de John Law (1716-1720), publication intégrale du manuscrit inédit de Poitiers établie et introduite par Antoin E. Murphy, Paris, INED, PUF, 2000. «Le nou veau sisteme etoit très utile à l'Etat, mais en introduisant le commerce et l'abondance, il bannissoit une fausse finance, qui fournissoit à beaucoup de gens, les moyens de s'enrichir aux dépens de l'État. Il ostoit aux riches et aux usuriers les moyens d'acquérir le bien des autres à vil prix» (op. cit., p. 65). L'interpréta tion de De Tot concorde avec celle de Daniel Dessert qui considère effectivement qu'il était quasiment impossible pour Law de réussir, puisque son Système aurait à terme fait disparaître les financiers et leurs commanditaires, la riche noblesse et les officiers de justice : «En affranchissant l'État de la tutelle de la finance, Law n'introduit pas une transformation économique, mais une révolution sociale et politique. Car ce qu'il échafaude prend le contre pied de ce que l'on a présenté comme le système fisco-financier du La finance et les puissants qu'elle représente ne peuvent aban royaume et de son contexte sociopolitique. donner l'économie métal sous peine de perdre ce qui fait l'essentiel de leur domination» (Daniel Dessert, Argent, pouvoir et société au Grand Siècle, op. cit., p. 423). 31. «Les opérations financières liées et judiciaires qui interdisent d'en rester à tel que Daniel Dessert le décrit pour le Richelieu. Justice et vénalité (1630-1642),



à la création d'offices passent par des procédures administratives l'image confortable mais prématurée d'un système fisco-financier siècle de Louis XIV» (Christophe Blanquie, Les Présidiaux de Paris, Éditions Christian, 2000, p. 297).
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« Siècle



Le nouveau aux



avances



bien



» du



ter la



anticipées Car royaume. les centaines



d'avancer



dévorante



société» avec



du



des



rentrées



les



financiers,



de



millions aux



«pompe



tous



royaume, du



l'exemple



XIV »



de Louis



fiscales



a impliqué instrumentalisés



de



livres



réclamées



finances»,



les



financiers



ordres de



prince
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confondus



: des



et même



Condé),



de



de plus en plus de «gens bien incapables pas, étaient par le roi. Aussi, pour alimen ont-ils eu recours à la «bonne



ou



des



bourgeois,



des



gens



nobles



l'a



(on



souvent



d'Église,



vu



dissimulés



sous un voile opaque de prête-noms et d'hommes de paille. Par l'intermédiaire des fi nanciers,



«l'État Françoise Bayard, les riches», même s'il



explique



volontairement



payer leur a permis de récupérer généralement Et voici le paradoxe : en apparence,



réussit est



leur Louis



vrai



capital XIV



ce



tour



que tout



cette



a



de



force



inouï



participation en faisant de beaux



bien



la



domestiqué



de



faire



volontaire profits... et



noblesse



«réduit à l'obéissance» les villes, les provinces et les élites du royaume, mais en même temps, malgré les chambres de justice qui, périodiquement, contribuent à libé rer



une



de la pression des traitants et des partisans, il en royales étroitement la plupart des grandes et moins grandes plus puisque du royaume ont placé de la monar une part de leurs intérêts dans le devenir dite absolue : leur destin mutuel est ainsi comme dans le des lié, Languedoc



chie



des



part



de



dépend fortunes années



finances



en



plus



les



américain



une



dans



1670,



Étudiant



William



collaboration».



«joyeuse



circuits



financiers



Beik



entre



explique



cette



que



et



province entente



l'heureuse



l'État



entre



l'historien



central,



les



élites



locales



et les



hommes du roi s'explique à la fois par la moindre pression de la charge militaire (la France, à l'exception des années 1667-1668, est en paix jusqu'en 1672), le déve stimulé



économique



loppement



en



Ainsi,



l'impôt. nutes des



les



États,



des



sommes



des



canaux



aux



reversées



et politiques



financiers



archives



aux



en



1647



du



sur



diocèse



et 1677,



intermédiaires



greffés



la nature



et surtout



Colbert,



grâce comparant, flux du prélèvement



étaient



qui



par



les



de de



on peut



la redistribution



Toulouse



de mi



et aux



calculer



l'importance la



par provinciaux États de la province



multiplicité et connectés



à



la finance parisienne. Au-delà de la complexité du système de collecte et de redistri bution



« moderne « sonnantes » (un mixte de prélèvement et trébuchantes espèces et institutionnels liant indissolu familiaux », qui mettait en jeu des réseaux des partisans), et l'État de finances les élites locales par l'intermédiaire



blement apparaît



les



que les



finances,



classes



dirigeantes et



financiers



du



derrière



eux



c'est-à-dire



Languedoc,



les



les



préteurs,



membres



des



La



«réduction



États,



consensuel,



nombre



de



naissance



sociale



sont



la clé



ainsi



«bonnes passe de



familles» par



voûte



un



système



qui



mis



élites locales, moyennes



du



en place



dans



les



années



de



Cette



récupé



rencontre



dans



le



bénéfices



les



offices



: les



royaux



présidiaux



et d'anoblissement.



sociale



reconnaissance



écrit Christophe Blanquie -, notamment ceux 1630,



contribuant à consolider



royaume.



fait,



dans



investissement



d'un



Leur formation - «un ordre négocié», furent



en



et de



d'avantages et le plus souvent



volontaire



largement



de



d'un tran cadre système une servitude réciproques, D'autant intéressée. plus que particulièrement et de recon d'ascension le processus du royaume,



fut donc



à l'obéissance»



voire



sactionnel,



il



officiers



les



raient 29,6 % de l'impôt «direct» en 1647, 36,4 % en 167732.



pour



»



des



et « féodal



a souvent



été



les oligarchies et cette



coïncidence



des



à la demande



réalisée



urbaines



dans les villes les



entre



besoins



de



la



monarchie et les ambitions des bourgeoisies provinciales ont permis au roi de renfor cer



son



emprise



sur



l'espace



du



royaume



tout



en



dévitalisant



un



peu



plus



les



libertés



32. William Beik, Absolutism and Society in Seventeenth-Century France, Cambridge University Press, 1985.
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Histoire mais aussi les positions acquises



municipales,



Economie



et Société



des privilégiés de l'Église



et de la



noblesse33.



L'État



vu d'en bas : témoignages d'un marquis, d'un abbé et d'un courtisan Un



des



le poids mesurer



moyens d'apprécier de lui pour tenter de loin du centre politique.



s'éloigner terrain,



Cette



de la



l'État



est



manière



mesure



dont



est



de



peut-être, paradoxalement, son action est perçue,



possible



à quelques



grâce



sur



le



sources



d'exception. tout



Voici, La



Moussaye,



la



d'abord,



correspondance échangée fois correspondance pour la première



de La Tour d'Auvergne et d'Henri



d'Orange



la



Tour



le marquis



vicomte



d'Auvergne,



de



et la



marquise



de



Henriette-Catherine



Elle,



est la fille d'Élisabeth



(1609-1677),



de



par



éditée34.



de Nassau, duc



Turenne,



princesse



de



Bouillon.



Son enfance s'est déroulée à Sedan, la principauté familiale fière de son indépendance



et de



sa



«Prince



souveraineté de



active



étrangère



(elle



avait



de



Bouillon»,



duc



Sedan,



et il fit de



son



à aristocratiques duc de Bouillon,



l'ordre



contre



notamment



1642,



Richelieu, avant



de



droit



Son



le



fils, son



du



manière



on frère



père,



comte active,



de



battre



aîné se



d'Henriette,



compromit



de



Soissons,



aux



«guerres



puis



de



gieux



que



Bretagne note,



Tonquédec celui de son



fortement



singularité



et de



héritier



Pommerit,



les



celle



de



domestiques»



épouse,



seigneurialisée. notable en ces



mais



solidement



Tous terres



d'un



sans



lignage et anciennement



deux du



partagent finistère de



une



solide



l'Europe, offensive de



et qui plus est siège d'une catholiques vigoureuse suffit d'évoquer le nom de Julien missionnaire Maunoir,



«de



père,



le



une



politique et oppositions



Frédéric-Maurice,



dans



Lui est le marquis Amaury BI Gouyon de la Moussaye (1601-1663), vicomte



: son



monnaie)



menait alors, l'appelait de plusieurs complots



le centre



comme celle



le



comme



domaine



royal.



comploteur



de participer,



conservé



conspirations en Cinq-Mars de la Fronde.



comte de Plouër,



doute



moins



implanté conviction restées



la



Contre



choc»,



qui



presti dans une hugue



en



majorité Réforme (il commence



33. François-Joseph Ruggiu, Les Élites et les villes moyennes en France et en Angleterre (XVIF xviir siècles), Paris, L'Harmattan, 1997, notamment p. 75-79; Sylvain Soleil, Le siège royal de la séné chaussée et du présidial d'Angers (1551-1790), Rennes, PUR, 1997; Christophe Blanquie, Les Présidiaux de Richelieu..., op. cit. S'ajoutant aux soixante sièges créés à la suite d'un édit d'Henri II (1551), qui insti tuait de nouveaux tribunaux chargés de juger en dernier ressort des affaires n'excédant pas 250 livres, une vingtaine de nouveaux sièges présidiaux furent constitués durant le ministère de Richelieu, notamment à partir de 1635 (les besoins financiers provoqués par la guerre ont accéléré le processus), représentant la mise sur le marché de plusieurs centaines d'offices. Cette vague de création de nouveaux officiers a provo qué une recomposition de la hiérarchie urbaine du royaume et, à l'intérieur de chaque ville, une redistribu tion des pouvoirs (le corps urbain s'est trouvé placé sous la tutelle des officiers du des souverain), coutumes et des honneurs : les magistrats de certains présidiaux disposaient du privilège de porter la robe rouge, signe et symbole de la souveraineté (notamment Tours, Le Mans, Orléans, et après la Fronde, Angers), et il leur était reconnu, dans les processions solennelles, la préséance sur les trésoriers de France (à partir de 1622), sur les prévôts des maréchaux et sur le corps de ville. On ne soulignera jamais assez l'importance des querelles de préséances, qui emplissent les archives. Souvent ignorées (ou minorées) par les historiens, elles constituent pourtant un révélateur des mutations institutionnelles, des ruptures des soli darités locales, des lignes de fracture aussi entre des réseaux de pouvoirs superposés et concurrents. Dans la géographie très complexe des institutions de l'Ancien Régime, faite, comme le remarque Tocqueville, d'ajouts sans suppression, la création des présidiaux des années 1630 révèle ainsi des fractures très fortes séparant institutions anciennes et positions acquises (magistrats des parlements, gouverneurs, membres des jurades) et des institutions plus récentes, dépendantes directement du roi, créatrices de nouveaux pouvoirs et de nouvelles dignités (présidiaux, intendants, officiers royaux). 34. Correspondance du marquis et la marquise de La Moussaye Tulot, préface de Janine Garrisson, Paris, Honoré Champion, 1999.



(1619-1663),



présentée par Jean-Luc
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travail
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en 1640)35. Leur d'évangélisation méthodique mariage le couronnement du dispositif d'alliance lignagère dans l'ouest de la France.



fut scellé



constituait



Bouillon



L'essentiel adressé



- 96 correspondance aînée d'Henriette-Catherine,



de



à la



la



sœur



La Tour d'Auvergne (1600-1665). Louis tion



XIII de



nant



au



du



début



l'État



de



d'un



absolue



dans



monarchie victimes



ou



les



règne



et nous



royal membres



37 lettres pour elle, pour la duchesse de La Trémouille



de



«personnel» ainsi



Louis



la chance,



: un des



frères



cadets



cruciale



est



XIV, de



rare,



de



en



qu'ils



son



: « Hors



lignage



les



Ce



des -



lui



est de



Marie



apparaît et militaire



choses



quy



touchent



tout



au



que



du



soient



les



sort de



à sa personne



éma de



la les



témoins,



n'est



autre



que



brillant homme de



de cette



long



forma



la



source



l'affirmation



Henriette-Catherine,



dernier



politique



pour



d'une



disposer de avant-postes



Henri de la Tour d'Auvergne, vicomte de Turenne (1611-1675),



et de



1629.



La période couverte par les lettres, 1619-1663, de



avons



à ses heures. guerre et frondeur de sa carrière ce plus soucieux



en



protestante



lettres



social situé aux groupe la première moitié du siècle,



résistants



et



ses



correspondan coreligionnaires



(que



je



voy



quy



vont



assez bien), il parle avec tant de molesse et d'indifférance qu'il ruine les affaires dont il parle» (17 mai 1653); «il est certain que M. de Turenne est au plus haut crédit que se puisse imaginer» (28 août 1653); «mon frère serait ravy de nous eschaper, crai gnant nos persécutions» (14 mars 1655), «l'insensibilité de mon frère nous perd tous» (2 février 1656), «j'ay l'esprit si ulcéré contre mon frère et toute sa maison de la sorte nous



qu'ils



traitent



je



que



Quant



et je



m'emporterais à la Bretagne



à l'attachement



tout»



gateroye



du marquis



novembre



(7



1656)...



de La



et de la marquise



il



Moussaye,



se situe dans la plus pure tradition nobiliaire, celle qui appelle à la défense des «libertés», c'est-à-dire des privilèges d'une province, âprement défendus, notamment dans



le cadre



moment



des



à lui»



la Bretagne le royaume des privilèges



états



(lettre



: «M.



De



La



d'Henriette,



à ses Estats qu'il n'a pas un est sy attaché Moussaye 1625 du 11 décembre Il est vrai encore, 1651). qu'en



à égal traiter d'égale prétendait n'était (1532) que contractuelle.



avec



Louis



Le



avec prétextant que l'union alors que le respect



XIII,



monarque



répondit



de sa ne lui était pas «à obligation de cette province puisqu'ils procèdent nullement n'interdit Cet attachement aux libertés et libéralité.» provinciales simple pure deux de ses fils, Henri, le marquis confie à Turenne le service du roi. En 1653, loyal comte



de



Quintin au



s'initier



pour



de Pommerit, alors âgés de treize et quatorze et Amaury, vicomte de faire ceste : «Ils ont une pation métier des armes sy enragée



ans cam



pagne que je ne leur ay peu refuser» (lettre du 17 mai 1653). En 1655, leur mère se réjouit enfans



: «Vous quy



savés



n'y



les



tout



ont point



esté



nous y a gardé nos Dieu quy ont eu les armées, Ils y ont perdu un valet de chambre» Dieu mercy.



choques blessé,



(lettre du 1er septembre 1655). Pourtant, le marquis À vrai



ce



qui



à la lecture



frappe



dire,



en ces



d'un



seigneur



terres



des



ne s'intéressent



et la marquise



bretonnes,



l'État



c'est



lettres, que



de



central



loin



le poids aux



n'est



léger



grandes



de



affaires



qu'une



institution



valets,



«et



l'État



:



central



du royaume. Mon relative.



taigne l'avait bien expliqué, en parlant justement de cette province. Dans ce finistère du royaume, voyez, écrit-il, les sujets, les officiers, les occupations, le service et la céré monie



retiré



et casanier,



nourri



entre



ses



voyez



aussi



le vol



de



son imagination; il n'est rien de plus royal : il oyt parler de son maître une fois l'an, comme



du



roy



de



Perse



et ne le recongnoit



que



par



quelque



vieux



cousinage,



que



son



35. Sur ce sujet, notamment, Alain Croix, Fanch Roudaut, Les Bretons, la mort et Dieu, de 1600 à nos jours, Paris, Messidor, 1984 (chap. 6, «Julien Maunoir et les missions de Basse Bretagne», p. 111-152).
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secrétaire sont



libres



assez;



deux



peine



fois



que ceux qui se veut cez, il est aussi



en



nous



qui



car



tapir libre



Les pondance



sa



La



vie.



en son que



et qui



ayment



et sçayt



foyer



le duc la



monarchie femme,



ne



sont



guerre



En



et sans



:



pro



très



mille



livres



de



la



corres



à maintes



dans une par exemple, des désordres provo : «Les affaires provinciaux



états



six



tel service



par



querelle



1647,



estant



de



sans



de pourtant pas absentes de l'État se fait sentir



de la Moussaye Amaury fisco-financier dans le cadre des



là plus



à gentilhomme françois ne regarde d'entre



et enrichir



sa maison



et la présence ou des finances.



qués par le système du Roy n'en vont pas mieux, le don du Roy diverses sur le infinies pays qui sous charges choses



loix



et effectuelle



à s'honorer



conduire



nos



la vérité,



de Venise»36.



sa



de la qu'il s'agisse reprises, lettre pleine de sous-entendus,



essentielle



subjection



convient



s'y



affaires de grandes du marquis et de



Et en ces



: «A



des Essais de conclure en registre». Et l'auteur un de la souveraineté ne touche et le poids



et Société



s'indigne



se



prétextes clairs deniers



médiocre, détournent sont



et cependant les où vous savez.



divertis



de



la bourse



l'on donne au chacun estant fasché [...] Roy que l'argent que sy volontairement à la pillerie et de sommes si immenses de rabais de Roy soit exposé quy sous prétexte fermiers se partagent comme vous scavés» du 14 août de Quintin, à la 1647, (lettre



du



duchesse témoin que ceste



de de



le



La



cardinal



année



Dans



Trémouille).



l'entrée



de



Mazarin



ministre



attendant



croit



plus



la



à Paris



«promit



grand fort seront



aux



terminale phase en février 1653.



la



Fronde,



Il



écrit



alors



payement pour l'année et que la crainte



de



deux



rentiers



contentement



de



le



prochayne.



le



marquis



à sa



est



belle-sœur



questures pour Tout le monde



satisfaits l'on avoit de trouble que les rentiers que Paris ce sujet est tout à fait évanouye» à la duchesse de La Tré (lettre pour 9 février 1653). Et puis, cet aveu d'un intolérable excès fiscal lors d'un voyage mouille, du marquis en Auvergne, lors de l'été 1659 : «J'ay de regret d'estre beaucoup sy dans



36. Cité par M. Laurain-Portemer, Études mazarines, vol. 2 : Une tête à gouverner quatre empires, Paris, Librairie des Arts et Métiers, 1997, p. 193. Nous savons en effet que l'intervention brutale de l'État central se fera à l'occasion de la révolte des Torreben en 1675. Cette année-là fut marquée, en effet, par une violente révolte, urbaine et rurale, traditionnellement considérée comme la dernière grande insurrection anti fiscale, avant les grands mouvements populaires de la fin des années 1780. L'État royal jusqu'alors lointain, et plutôt discret, va, peser d'un poids de plus en plus lourd à partir des années 1670. La commission d'en quête ordonnée par Colbert dans toutes les provinces en 1663-1665 marqua, ici comme ailleurs, mais en Bretagne plus qu'ailleurs, cette volonté étatiste. Elle trouva une première application concrète en 1668 avec la réglementation des finances locales, un peu plus tard par un alourdissement fiscal provoqué par la guerre de Hollande (1672-1678), de ce durcisse puis la répression armée de la révolte de 1675. L'aboutissement ment «étatiste» coïncida avec l'installation définitive de l'intendant, Auguste-Robert de Pomereu, en 1689, la province». Au même moment, en raison de la chargé, suivant un mot de Saint-Simon, d'«apprivoiser les interdictions de commercer furent multipliées avec les guerre de la Ligue d'Augsbourg (1688-1697), Espagnols, les Hollandais, les Anglais. Ces interdictions portaient sur tous les produits qui assuraient la richesse de la province, les toiles en particulier. En même temps, les décisions protectionnistes prises à ren contre de produits manufacturés étrangers conduisirent à des mesures de rétorsion dont ont été victimes les textiles bretons. En perturbant des relations économiques traditionnelles, lentement tissées depuis plusieurs a fait perdre à la Bretagne l'essentiel de ses marchés, et elle provoqua siècles, la politique louisquatorzienne une succession de crises de reconversion qui ont contribué à casser l'élan de secteurs d'entraînement comme le textile et, dans une grande mesure, avec lui, le commerce maritime. Or, l'économie bretonne était une économie comparable, toutes proportions gardées, à celle de l'Angleterre ou des Provinces-Unies, c'est à-dire largement ouverte aux échanges au loin. La pression de l'État central en fut d'autant plus mal ressen tie. Alain Croix souligne aussi l'importance de causes internes au déclin breton : éparpillement et social de la bourgeoisie, dépendance de marchés extérieurs et donc d'évolutions éco géographique nomiques et politiques incontrôlables, stérilisation d'une part considérable des profits dans la construction d'innombrables édifices religieux et d'objets liés au culte. Et, ici comme ailleurs, «dérive» vers l'achat des à la noblesse. Toute cette analyse d'après offices, charges d'État dont certaines permettaient d'accéder Alain Croix, L'âge d'or de la Bretagne, 1532-1675, Rennes, Éditions Ouest-France Université, 1993.
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Le nouveau



en ce lieu longtemps tant ils sont accablés l'on



leur



le bled plus



où



c'est



de



une



des



partie



575 de



charge



conscience



de



on s'y résoust Cependant ceux qui ont traitté des restes est



et quy sans



coupé demeurera



terres



les



presser



misères.



est pour peut laisser en gerbe sy tost qu'il



grande



XIV »



de Louis



ont



quand de tailles



de



gens voit



payer que ce que font prendre



qui là que l'année prochaine du 13 août à 1659 (lettre



feront



la



par



semis»



la



duchesse de La Trémouille, depuis Saint-Bonnet-Le-Chastel). En décembre 1661, Henriette fait part à la duchesse de La Trémouille de son sentiment à propos de la chambre



de justice



mise



finances



donne



je



que



en place l'arrestation de Fouquet après bien de l'inquiétude de à beaucoup



: «Ceste



croy



recerche



des



et certe



personnes



il y



a bien justice d'y mettre ordre» (lettre du 7 décembre 1661, de Quintin). De



telles



notations



sont



pourtant



: dans



l'exception



leur



mari



correspondance,



et



femme s'en tiennent sagement à leur lignage (nobiliaire), à leur province (bretonne), à leur religion (huguenote), et à leur quotidien. En effet, de multiples notations très concrètes les



colorent de



difficultés



bés



: «Ma



n'y



a point



sein



femme



depuis



partit



logement lieues d'icy. sont



quy



de



échange



de



à cinq



Meyne,



cet



est



Nogent,



qu'elle le 11



commode



partie,



mars



Je ne



chaque



instant



concernant



n'ont



qu'ils



moindres



Surtout,



la



la santé



la



des



saveur



de



la



bretons



ou



normands,



pour retourner et Sablé, nous



d'icy entre icy comme scay



les



que



1657).



de



chemins



dernier



jeudy



mauvais



plus



lettres



sur les



déplacements



elle



Voici,



par souvent



en Bretagne, allasmes



tirer des pourra esté et du faict de sont



correspondance



des



ou



et parce qu'il à Brouas



chemins



du



bas eaux



sy grandes



rivières»



(Amaury,



de



d'une



inquiétude



de



témoigne



proches



exemple, embour



coucher



se



jamais ruisseaux



parents,



vie.



«une



éloignés,



santé



parfai



te, quy est la chose du monde que je souhaite avec le plus de pation » (Henriette, à la duchesse de La Trémouille, 5 décembre 1660); «je ne me puis empescher de vous dire



la



en



peine



laquelle



je



de



suis



votre



Henriette



écrit



santé»,



à



sa



sœur,



le



20 mai 1654. La marquise a mis au monde dix enfants entre 1630 et 1644, dont beau meurent



coup



en bas



âge.



Les



lettres



les



plus



émouvantes



concernent



la mort



d'un



de



leurs fils, le comte de Quintin, à la suite d'un duel en mars 1652 : «La douleur dans laquelle ne suis lieu



de trouver rien de doux, de pleurer. Je permet que de me parler, donnoit de cella, car j'ay mon pauvre fils quy nous perdu que a en sa personne et aujourd'huy elle n'est de joye plus et Dieu espérer lettre du 5 mars de Quintin). nos toutes 1652, (Henriette, espérances»



suis



je plus tant



de



ne me



capable



soufflé



sur



Sombre



XVIIe



siècle



quand



elle



sa sœur



faut



se résoudre



lui apprend



: «Il



l'une



que



à tout de leurs



en se monde soeurs



écrit



icy»,



bien



«devient



la marquise à cella



malsaine;



me fait croire qu'elle ne vivra pas longtemps» (2 septembre 1657). Ce qui domine à la



lecture



riches,



en



de



continu



la maladie



quand



mesmes



estas



proches,



sont



de



que



ces et la



coutume



lettres,



c'est



mort



rôdent



hors



que



cette de



de la vie, âpreté tous côtés : «Toutes



la peste



est



en



quatre



ou



même choses cinq



les plus pour sont icy en



maison



dans



la



ville et en plus aux faubourg» (Henriette, lettre du 27 mars 1637, de Laval). Seule relative - consolation : nos deux époux, fidèles de la R.P.R («Religion prétendue réformée»), n'oublient jamais, que tous ces malheurs, petits ou grands, lointains ou destinées



autant



de chacun



maître absolu d'un Dieu de la présence de signes tutélaire, ce il nous donnera tout par sa providence, conduisant ; « Dieu



des



quy



nous sera propice» (5 décembre 1660); «quen on remonte plus haut et qu'on est plei nement persuadé que tout est conduit par la providence de Dieu et que il fait tout chose



pour



votre



bien,



on



se console



en luy



et on destache



son



cœur



du monde



je croy le but que Dieu se propose en nous afligeant» (7 décembre 1661).



quy



est
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576 Sur de



un



autre



première



registre,



accordées



aux



pour



huguenots



tenue par Louis XIV, prend ici les traits de l'évêque Borde.



au



S'associant comme



multiplie cependant leur cause



de



jusqu'au : «Mond. cherche



mortelle, d'autres



les



à plaisir



notamment



disant



maréchal



fidèles



Sire



l'evesque



que



la



la



crise



calomnies



le



pratiquer



les



la Meilleraye,



tracasseries



bout tous



prétextes



de



dans



leur de



moyens diversité



un



document



Saint-Brieuc de



possibles de leur



de Bretagne, ce dernier et la marquise, leur inter de Quintin. Ils resteront



le marquis leur domaine



allant



foi,



de Saint-Brieuc, Denis de La



gouverneur



contre



culte



à



constitue



correspondance



le processus de rétraction continue des libertés Nantes : l'offensive de la Contre sou Réforme,



analyser l'édit de



par



la



voisin,



cependant



importance



et Société



Economie



luy



jusqu'au



parlement



ayant conceu faire vexation



religion,



il



couvre



pour



contre



luy



défendre une



haine



et ne trouvant de



ce



voile



toutes



point les



des quelles il tasche de décrier sa probitté et sa conduite» (supplique d'Amaury III Gouyon de La Moussaye au parlement, datée du 14 avril 1663). Le culminant



point



de



intervint



sur



les



marches



du



palais



de justice



de



Rennes



:



un jour de juin 1666 «plusieurs témoins déposaient avoir vue la dame de La Mous lever



saye



seigneur la



que



un pour donner n'eut pas été petit



la main évêque



! » (Catalogue



dame



soufflet



à l'êveque et étant



de



stature



chronologique



ou



et qu'il eut marche



une



des



répertoire



aux Archives de l'évêché de Saint-Brieuc).



reçu, en effet, si le du pesron plus bas de



évêques



Saint-Brieuc,



Pourtant, malgré ces difficultés croissantes au fil des années, le loyalisme monar si caractéristique chique, dans tous les cas, comme la



apprend



nouvelle



de



la noblesse



en témoigne,



d'une



«émotion»



au temps de Louis XIV, huguenote cette alarme du marquis par exemple, des coreligionnaires languedociens



l'emporte il quand : «Pour



mon déplaisir, une nouvelle de la Religion de Langue augmenter j'apprens que ceux doc et particulièrement de Montpellier s'esmeuvent fort. On ne le l'a pas mandé de de ce voisinage me l'ont dit. C'est une chose mais est à Paris, quelques-unes quy craindre et je prens la liberté, de vous de commender à quelqu'un Madame, supplier des



vostres



de



m'escrire



ce



quy



de la Trémoille).



en est»



(lettre



11 mars



d'Amaury,



à la duchesse



1657,



Cet



de la diversité de la correspondance du marquis et de la aperçu thématique de La atteste de la valeur de ces 174 lettres pour la première fois marquise Moussaye de la fécondité d'une histoire de l'État à d'un rassemblées, aussi, royal analysé partir vécu restitué dans toute sa complexité, entre grande et petite entre pouvoir histoire, local et pouvoir central.



C'est



ce



même



intérêt



qu'on



éprouve



37. Bien



qu'il



à la



lecture



de



l'immense



pour la première fois éditée elle aussi, de l'abbé de Rancé (1626-1700), réformateur choses



de



du



la



Trappe



monde,



et



sa



correspondance



s'en



défende,



offre



l'intérêt



Rancé d'un



demeure



correspondance,



le très austère



à l'écoute



commentaire



de



des nom



breux événements importants du règne de Louis XIV. Ainsi, par exemple, la mort de Mazarin



:



grands.



C'est



l'on



découvre



«Vous



m'avouerez



là



ce



tout que que ce qui



à apprendre dans la mort des qu'il y a beaucoup dans son véritable et que qui est grandeur néant, paraît avait été si fort donné dans la vue des hommes ne méritait



37. Abbé de Rancé, Correspondance, édition originale par Alban John Krailsheimer, Éditions du Cerf/Citeaux, Commentarii Cistercienses, 1993, 4 vol., 2300 p. Chaque volume de cette édition des 2000 de notes explicatives, s'ouvre sur une chronologie détaillée. Le dernier lettres, le plus souvent accompagnées volume comporte une abondante bibliographie, un index des destinations et des 250 destinataires de «M. de la Trappe», un index général et un index des citations scripturaires.
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de Louis XIV »



« Siècle



Le nouveau



ni de les arrêter être regardé, pas d'en bénéficient ainsi d'une attention de aux



consacré



vanités est



Condé



(«on



sur des



ennemis



de



bien



de



heureux



plus



étrangers



L'évolution



la fortune



577 un



seul



l'abbé



terrestre de



moment»38. et



gagner



d'un



Bien



des



: Turenne,



développement, le cardinal de



des



sur



batailles



«morts



illustres»



invariablement Retz,



soi-même



le prince non



que



de pas



»39)...



Rancé



face



au



problème



protestant



est



significa



particulièrement



tive. En 1683, en effet, l'abbé se réjouit de la destruction d'un temple huguenot en : « Nous



Vendée nous La



en



avons



révocation



thousiasme royaume, jours». forcées41 dragons,



avons rendu de



ressenti grâces de



l'édit



: «Le



temple



la destruction



à Dieu», Nantes, de



de



écrit-il le



Charenton40



18



votre



Temple



à l'évêque



octobre détruit,



1685, et nul



de



comme



Luçon,



provoque exercice



le une



et



vous-même, 17 janvier réaction



1683. d'en



de



dans le religion dans nos cru voir



n'eussions de miracle nous que pas espèce des conversions est pourtant bientôt tempéré par les nouvelles en particulier aux protestants, et des persécutions armées par les imposées a changé : «Il y a des la terreur»42. Le ton de Rancé «ces gens qui portent c'est



Le



une



«miracle»



38. Lettre du 28 mars 1661 à Robert Arnauld d'Andilly. 39. Lettre du 19 décembre



1686.



40. Lettre du 28 octobre 1685. La révocation de l'édit de Nantes eut pour effet immédiat la destruction complète des temples. Celui de Charenton jouissait d'un prestige particulier, et il avait figure de symbole. 41. «Il me semble qu'après l'abjuration, il eut été beaucoup plus utile de les instruire et de les disposer avec beaucoup de douceur à approcher de la Sainte Table que non pas de leur en faire une nécessité». Lettre du 11 juin 1686.



42. Sur les dragonnades, telles qu'elles furent vécues, on lira avec un grand intérêt, le Journal de Jean Migault, ou malheurs d'une famille protestante du Poitou victime de la révocation de l'édit de Nantes (1682-1689), présenté par Yves Krumenacker, Les Éditions de Paris, 1995. Jean Migault fut maître d'école à un Mougon, un village de 160 feux, non loin de Niort. Particulièrement émouvant, son témoignage constitue document de première main sur les persécutions subies par les protestants du Poitou. Il semblerait que ce soit l'intendant de Poitiers, René de Marillac qui eut, le premier, l'idée des «missionnaires bottés». Il s'agis sait d'exempter, pendant deux ans, les nouveaux convertis du logement des gens de guerre, réservé à «ceux de la R.P.R» [religion prétendue réformée], comme on les appelait alors. Ces événements dramatiques for ment l'essentiel du Journal de Jean Migault. On sera frappé par le réalisme de son récit, la minutie des détails qui nous permet de percevoir la force des antagonismes socio-religieux au village. Jean Migault décrit, avec précision, le jeu des solidarités protestantes, notamment la protection obtenue par les gentils hommes. Inversement, son témoignage permet de mesurer le rôle des curés et de certains villageois dans la dénonciation de ceux qui sont promis au logement des dragons. Concrètement, la dragon «papistes» nade conduit à la mise à sac des maisons huguenotes et à une redistribution des biens aux profits des catho visitèrent tout et prirent pour eux le liques. Voici, par exemple, ce que Jean Migault subit en 1681 : «ils et habits, ils le portèrent la plus linge dont ils avaient besoin. Le reste, avec nos lits, vaisselles, poëleries acheta le tout pour du vin qu'ils grande partie chez le nommé la Fontaine-Banlier, nouveau papiste, qui burent en rompant et brisant nos meubles de bois [...]. Nos coffres, armoires, tables et sept grands châlits ne furent pas mieux traités. Le curé, plein de rage, pour m'empêcher de retourner une seconde fois dans ce de fait, dans cette même nuit, logis, obligea ces cavaliers de rompre les portes et les fenêtres d'icelui; et, en pièces toutes les portes et fenêtres de cette mai après avoir achevé de briser tous nos meubles, ils mirent tous son, au nombre de plus de trente-cinq^[...]. De sorte que cette pauvre maison resta désolée et ouverte de côtés près de trois ou quatre mois». A maintes reprises, Migault insiste ainsi sur l'ampleur des transferts de biens auxquels les dragonnades ont donné lieu : «Ils prirent tous nos lits, linges, hardes, vaisselles et autres choses qu'ils purent porter chez les voisins, qui achetèrent pour cinq sous ce qui, à bon marché en valait cent». Ce qui frappe aussi à la lecture du récit de «ces voleries et pilleries sur le pauvre peuple de notre reli la violence subie en sacrifice consenti parce que ordonné par gion», c'est l'intensité d'une foi qui transforme le Très Haut : «j'étais entièrement résolu de me soumettre à tout ce qu'il plairait à Dieu m'envoyer». La clé Investi d'une mission de mémoire, Jean Migault nous dit de ce journal est donnée dès 1'«Avertissement». écrire pour ses enfants, et pour eux seuls, afin qu'ils prennent la mesure «des châtiments et des coups de afin qu'ils se souviennent, aussi, «que le mépris de sa sainte Parole a été le verges qu'il nous a donnés»; notre dispersion». Et c'est ainsi que ce Journal, pour la pre principal objet de sa colère, et le juste sujet de mière fois publié en son intégralité (en particulier, avec des variantes destinées à chaque enfant de Jean vécue comme un châtiment de Dieu. Migault) nous transforme en lecteurs indiscrets d'une tragédie familiale,
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578



et Société



Économie



temps, écrit-il à la duchesse de Guise, le 5 juin 1686, auxquels ceux qui sont à Dieu le servent



et se



non



sauvent,



leurs



par



mais



actions,



leurs



par



et par



gémissements



leurs



souffrances, et en vérité il y a beaucoup plus de mérite à souffrir les maux qu'on ne empêcher



peut



faire



qu'à



ce



l'on



que



croit



et qui



de



paraît



œuvres».



grandes



Cette



profession de foi ne lui interdit pas de manifester sa joie à la nouvelle de la guérison du



roi



la



après



fameuse



de



opération



la



fistule



en



novembre



1686



avons



: «Nous



appris la guérison parfaite du Roi avec une joie sensible, et nous avons chanté un Te à Dieu. dire même n'ont Je puis vous nos voix que jamais pour rendre grâce à Dieu avec et nos cris plus perçants, et jamais nous n'avons parlé plus éclatantes de aura écouté ses et de de sentiment et force. vivacité, serviteurs, plus J'espère qu'il confirmera la santé du Roi la confusion de ses la de ennemis, pour gloire l'Église, qu'il de ses peuples, le bonheur de l'État, la consolation et le repos du monde»43.



Deum été



La



renvoie aussi des échos de la «Glorieuse correspondance de navires : les mouvements de Guillaume d'Orange moment en Normandie un débarquement des Hollandais au mois



Révolution»



du



du



de



1688



très



Guillaume



II



catholique Jacques III d'Orange,



Stuart,



ne



laissa



Rancé



pas



indifférent45.



anglaise



fait



Le



trône



24



un



craindre



et l'exil



d'octobre44;



chassé



infortuné»,



«prince



ont



au



de



profit



novembre



1690,



après une défaite en Irlande à la bataille de la Boyne, le 11 juillet 1690, Jacques II rendit visite à la Trappe : «Je luis vis un fond de piété et de religion qui me surprit, confie



Rancé



toutes



les



au



choses



maréchal du



de



monde,



le



Bellefonds



et une



29



novembre à la



résignation



un



1690,



volonté



de



Dieu



de



dégagement ne peut



être



suite



pre



qui



qu'un pur effet de sa grâce et une impression de son Saint Esprit [...] J'ai admiré la retenue mier



et la séjour,



tous



les En



baie



de



siège



ans



1692,



juin La



Hougue



de



la le



Rancé fait état de - «cet événement



participation roi présida



de Tannée printemps on tremble; car quoi moins doit



comme avoir



avec laquelle entretint une



II



il parle



de



ses



ennemis».



À



assidue



correspondance



avec



la



de



ce



et il revint



Rancé,



à la Trappe.



que



quiète



modération Jacques



on



à sa



personnelle avant de se



suivante qu'il



sait



qu'il



personne,



la



«nouvelle



fâcheuse»



m'a



une



de



causé Louis



retirer,



de



douleur



XIV



au



définitivement,



siège de



la



défaite



navale



sensible» de



Namur,



la



tête



de



à la



et il s'in



-,



le



dernier



l'armée



au



: «quand on entend dire que le roi veut donner bataille, soit de beaucoup aux ennemis en force, néan supérieur va partout, il ne se peut, quand on a l'attachement qu'on n'ait



qu'on



une



inquiétude



violente.



C'est



un



bonheur



qu'il



se soit trouvé incommodé lorsqu'il a fallu disposer les batteries pour attaquer la place,



car



il n'aurait



Loin ceau



des



du pain



pas



manqué



fastes



de



monde»



(Rancé),



s'exposer»46.



Versailles



dur et noir



ratifs et respectueux



de



des



moines



le



duc



qui



passa



de



l'abbé



de Guise, 25 janvier



1687.



d'Orléans de



main



rapporta en main



des courtisans, loin aussi «du



la correspondance



43. Lettre à la duchesse



où



réformateur



de sous



la



un mor Trappe les regards admi



tumulte et de l'agitation présente



un intérêt



du



considé



44. « La flotte des Hollandais qui avait passé sur les côtes de Normandie semblait menacer toute la pro vince, et on parlait sur cela si différemment que la crainte commençait à se répandre de tous côtés ». Lettre du 17 octobre 1688. 45. «Qui pateur qui lui se soit trouvé tout cela sans



pourrait croire qu'un prince de son mérite et de sa valeur fût chassé de son trône par un usur est inférieur en tant de manières, et par une conspiration si générale de tous ses peuples, qu'il abandonné et trahi de ceux qui devaient être plus inviolablement attachés à sa personne, et Lettre du 5 janvier 1689. que qui que ce soit ait eu occasion de tirer l'épée?»,



46. Lettre à la duchesse



de Guise, 9 juin 1692.
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« Siècle



Le nouveau rable



car



ce



de



à la discipline la



tère,



témoigne



fut aussi celui de l'exigence tés



par un tissements



spirituelle partagée par des hommes et des femmes habi



et les



des



usage



faits



sont



et de



prospérités



à nous,



dévoile



avec



nulle compromission qui n'admettait vanités des choses de la terre.



absolu



celui



d'un



: un



connus



ses



Lettres frustré



courtisan



les



diver



les



séductions,



du Comte de Bussy-Rabutin à sa famille sur le



Avec la publication du Discours bon



579



de Boileau et de Racine est aussi un écrivain contemporain rude et aus la langue, et mystique, une mystique historique, dont dans la diversité des austère sans doute, expériences religieuses plus le Siècle» nous démontre «Grand Cette le XVIIe siècle. correspondance que



: littéraire,



rompu



XIV »



de Louis



roi,



de



la présence, et



guerrier



gentilhomme



univers mental qui se du roi. Les la proximité de les «hommes méprisant



un autre



au



c'est libertin



de



néant», un écrivain malchanceux qui voit fondre sur lui la foudre royale après la dif fusion des



manuscrite



années



furent



Les



son



auteur



pour



la



puis



1660.



de



conséquences un séjour



Y Histoire



de



publication à la



ce



roman



disgrâce



puis



de



la



Bastille,



des



amoureuse



la parution



au



Gaules



satirique l'exil



début



et sulfureux en



forcé



Bour



gogne, un exil définitif malgré quelques brefs séjours à la cour (à partir de 1682). Le dans



étonnant



plus



cette



pardonner,



peindre me : «S'il de



conjuration



la



est



faveur



dans



faire



de point au soleil



affaire la



à regagner



son



me la



dont



disgrâce,



à se



Prince,



d'exil



château on



regarde,



du



l'obstination



du



et de Les



regarde».



Bussy



mélancolie lettres le



se



à vouloir



faire



du roi, au à proximité adressée cette devise



admettre



constitue



louange



de



comte



faire



écrites



principal



sont



sorte



une



Ce



vecteur.



de



qu'on



peut lire ici, c'est la dimension affective du lien de fidélité, d'amour qui unit une part de



au



l'aristocratie du



malcontents



L'expression que nombre



royales. d'autant courtisan». sorte,



roi



Cette



quelques-uns



illustre



: Bussy-Rabutin XVIIe



premier



«faire de



ces



en



siècle sa



cour»,



lettres



trouve



circulèrent, ainsi



ici



toujours la



plus



s'érigeant de



permet publication de l'absolutisme des ressorts



la conversion



pleinement



courtisans



comprendre,



plus



avides



des exemplaire ainsi en modèles de



l'intérieur



des



des



guerriers faveurs



traductions, du



«parfait



en



quelque



«louisquatorzien».



Sire d'écrire à Votre Majesté Il y a prés d'un an que je me donné l'honneur pour luy deman Elle ne me très humbles offrir mes et der très humblement services, pour luy pardon, pas si lontems attendu a vous redeman jugea pas encor digne de ses graces. Je n'aurois Votre Majesté. Mais enfin a qui si je n'avois der miséricorde d'importuner appréhendé



Pardonnés maitre du monde? meilleur moy donc Sire, et pour auray je recours qu'au à l'armée cet effet permettés moy d'aller graces de pour essayer de mériter les bonnes Votre Majesté que je pourray luy rendre, ou par tous les services les plus considerables mon zele. pour mourir en luy témoignant un plus grand sacrifice que celuy de ma vie, je le faire a Votre Majesté Si je pouvois ferois de tout mon ceur, car personne que je fais et je prie n'ayme plus Votre Majesté vous mets. m'abisme si Dieu Sire, ayme plus que tout le monde Ouy je je qu'il et si je n'avois que Dieu même, peut etre n'aurois ensemble, plus aymé Votre Majesté



Il faut bien qui me sont arrivés [...]. je pas eu tous les malheurs colère contre moy d'avoir plus que Luy pour avoir aymé quelqu'un laissé tomber dans les fautes qui ont obligé inutile, et pour m'avoir châtier



aussy



justement



qu'Elle



que Dieu ait été en rendu tout ce mérite Votre



Majesté



à me



a fait. À Chaseu,



ce 15e novembre



167247.



47. Bussy-Rabutin, Discours à sa famille. 1. Les Illustres malheureux (édition de D.-H. Vincent). 2. Le bon usage des prospérités (édition de Christophe Blanquie), Éditions de l'Armançon, 2000, p. 266-267.



HES 2000 (19e année, n° 4)



This content downloaded from 193.54.110.35 on Sat, 29 Aug 2015 14:51:26 UTC All use subject to JSTOR Terms and Conditions



580



Histoire



Économie



et Société



La monarchie dans le royaume réel Loin d'une histoire figée des institutions qui décrirait en somme un État abstrait en ne



s'attachant des



rigide ment



et



la



qu'à



de juristes, les pratiques



entre



lettre



des



ordonnances



nombreuses de



la



études



machine



entre gouvernants et périphéries, entre centralisation sent à ce sujet exemplaires.



tale



Colette



Brossault



tieuse



nous



le terrain



sur est



au



portée



est



personnel



raison



de



ou



à l'écriture



normative



et



de l'exemple partir des intendants. Une



quotidien même



d'une



à



intendance,



de



la



Franche



attention



la



fois



minu



centralisée



et déconcentrée (quatorze subdélégations à la fin du siècle).



nombreux



peu nécessité



la



à



saisir,



au



fonctionnement



(généralité de Besançon) Le



de



permet le travail



local



édits



à présent sur le fonctionne l'analyse administrative et les rapports «réels» institués roi et sujets, entre Paris et provinces, entre capi et décentralisation. Deux études récentes parais



et gouvernés,



Comté,



et des



centrent



d'une



: un



secrétaire,



connaissance



est



qui



approfondie



avocat



toujours



du



droit,



des



surcroît



de



en



d'origine



eux



subdélégués,



aussi juristes, le plus souvent, dès la fin du règne de Louis XIV (en 1704, et jusqu'en 1715, les emplois de subdélégués sont érigés en titre d'office), répartis dans chaque des commis, bailliage, quelques de l'intendant tâche dans pale dettes



des



communautés,



tration),



est



l'impôt



en



la



recherche



en cas



surnuméraires ses



différentes



de



fonctions



administrer



la justice,



permanente



d'un



(répartir



la police, entre les



gérer consensus



travail.



La princi et gérer les



l'impôt c'est-à-dire



l'adminis



et les



sujets



du



agents



roi : il s'agit de faire taire les mécontents, de veiller à une équitable répartition de fonction



des



facultés



contributives



de



subsistance alimentaire dans une économie



élites et



et des faveurs, par des postes l'activité industrielle en facilitant



négociation plus que le conflit ment au parlement de Besançon À



ce



terme,



est



en jeu



de



rétablir



la confiance,



le



une



autonomie



large



dans



cette



de



des



développement la répression, tous



ou



d'assurer



communauté,



chaque



la



agricole toujours fragile, de rallier les stimuler de



forges,



les



différends,



de



décision



de



le commerce régler,



la



par



en laissant



notam



et de réglementation.



c'est



une réduction terrain, qui pratique pro et consentie, à l'obéissance. On pourrait ici parler de servi gressive, paisible presque tude volontaire la perspective de la Boétie) car on devine (dans proposée par Ëtienne assez au fil des rapports des intendants, l'adhésion bien, à la monarchie progressive à Camus de Beaulieu Ainsi, comme Chauvelin, française. intendant en qui succède



1675 écrit dans l'un de ses premiers rapports que «les gens de ce pays ont des plus grandes cabales que vous ne sauriez imaginer». C'est l'époque où des «loups des le plus



bois», main



contre : c'est



agitée dans



souvent



les



le



celle



cadre



des



soldats



de



de la



la



mènent



paysans, français. révolte de



guerre



des



une



on



1675,



le



Torreben



Hollande.



d'embuscades



guerre fut



sait, en



Pourtant,



une



Bretagne,



une



coups



de



particulièrement année



mois



quelques



et de



année



plus



très



délicate le



tard,



même



Chauvelin, qui a uni clémence et répression (les « loups de bois » arrêtés, convaincus d'avoir tué un soldat, sont condamnés à être roués dans leur village d'origine) se féli cite de «l'inclination progressive des Comtois» : aux peuples «insolents» du début



du



contrôle



de



effectivement par



les



aux



postes



la



Franche-Comté



élites



urbaines,



importants



par



d'une



«progressif»



l'intendant des



hommes



la



France



très



large sachant faire acquis



a



fraction



au



taire



nouveau



succédé de tout



peu la



à



peu



population,



un



ralliement



à commencer



mécontentement



en



plaçant



pouvoir.



Une lettre écrite en 1709 par le premier président du parlement de Franche-Comté



est particulièrement



éclairante,



sur la double



option,



force



imposée,



force



consentie,
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au



« Siècle



Le nouveau même



cœur de



de la



guerre,



de Louis XIV »



toute



de



analyse



situation



l'absolutisme. dans



catastrophique



sible une conspiration dans laquelle l'entrée



de



C'est



cette



secrétaire jeu



les



581 Cette laquelle



année



année-là,



de



année



crise,



le royaume



se trouve



a rendu



pos



des Comtois ont été compromis pour faciliter



et condamnés à mort. de l'empereur. sont arrêtés Quatre conjurés troupes du Parlement au condamnation la lettre du Premier président qui suscite la mesure d'État à la guerre, lettre exemplaire dans où elle met en Voisin,



deux



faces



de



en action



l'absolutisme



et «servitude



acceptation



: répression



et ordre



imposé



la force,



par



:



volontaire»



un même jour, on a pendu à Besançon quatre criminels qui apprendront qu'en vont être exécutés en effigie, et que les écriteaux Traîtres à l'État, que d'autres à quatre potences aux quatre portes de cette ont été attachés corps des quatre pendus dans cette ville et que les ville, croiront aisément qu'il y a eu une grosse conspiration Ceux avec



au service



sont mal affectionnés



Comtois



pour ce pays que le blâme tomba du pays servant dans les armées



fâcheux



toute la noblesse bonne partie



otages nêtes gens d'être français, fidélité à leur souverain. dit



est



Beaucoup



dans



ce



taire



à la «nation aurait



bref



texte



qui



les



soupçonner



noblesse



de



Comtois



au



comtoise



service



très



les provinces



loin,



en tout



d'un



cas,



par la force



et la férule



du



inspecteurs



des



ordre



d'un



en



même,



centrant



son



sur



analyse



les



roi



de



autori



Louis



manufactures



Colbert, Philippe Minard croise l'histoire institutionnelle, économique nous



de



manquer



de la bonne société comtoise, la fidélité pro sommes



Nous



à toutes



: la



sur la nation



XIV,



!



roi absolu48 De



France»...



été imposé



faire



rien ne peut



guerre, le processus d'«officialisation» clamée



du roi [...].



[...]. Je vous dirais que du roi, aussi bien que les enfants de famille qui y ont pris parti et que tous les gens de robe ayant mis la meilleure de judicature, le roi en eux des de leurs biens dans l'acquisition des charges naturelle des hon l'intérêt de leur famille à l'inclination de leur foi, qui joignant



Il serait



entraîne



des



loin



stéréotypes



et des



arrêtées



idées



sur



le



siècle



créés



par



et sociale et il de



Louis



XIV.



des contrôleur : le nom de Colbert, général stéréotype et tentaculaire, d'un État omniprésent à l'image de 1665 à 1683, reste attaché finances la première activité au textile, 1669 consacré L'édit du 13 août et procédurier. tatillon : très rigoureux et l'instrument en est un peu le symbole de l'époque, manufacturière cette



Partons,



en effet



dans



et des



son



draps leur fabrication vont



se



exemple,



fois



du



encore,



la largeur, la longueur, avec précision mois de manufacturiers Ainsi, quatre disposent Près de 40 instructions à cette décision. et leur matériel les



dans



succéder,



le



seul



ordonnance



une



paraît



la qualité



il fixe



dispositif,



toiles.



but



de



sur



la



les



«standardiser» : elle



teinture



ne



produits.



compte



pas



adapter pour et 150 édits En



1671,



moins



de



articles! Par cette unification réglementaire, Colbert entend ainsi décloisonner



marchés



et



mettre



concurrence



en



les



différents



producteurs



(métiers



des



jurés,



par 317



les



métiers



libres, manufactures privilégiées) sur la base de règles de fabrication nationales uni formes, manière d'émulation à qualité garantie, destinée à gommer les effets de diffé rences régionales. Il s'agit de faire mieux que l'Angleterre et les Provinces Unies : l'obsession



du



Contrôleur



général



des



finances



est



la balance



du



commerce,



la hantise



de la concurrence. Seule une politique de la qualité pourra répondre au défi des éco nomies



étrangères.



48. Colette Brossault, éditions, 1999.



Les Intendants de Franche-Comté,



1674-1790,



Paris, La Boutique



de l'Histoire
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Économie



Histoire



582 De



édits



tels



mesures



un



et d'orienter



la



imposent celui des



décidées,



espace



: l'inspecteur



mais



en



inspecteurs



ont pour mission travailleurs libres et de



travail



de



vérifier



afin



soient



corps spécialisé manufactures chargé



industriel



et commercial



En 1669-1670,



un rédigera il «nous temps,



même



d'un des



économique,



a peu d'emprise jusqu'alors. tions



création



que,



adressé rapport informera de les



partout, Les



de



contrôler



les



de prendre le contrôle sur lequel la monarchie



Colbert leur donne de longues instruc aux ce



le fonctionnement



respectées.



afin



et Société



échevins se



qui



des



en



royales



constatées



à l'intendant, Les



passé». métiers



des



corps



ordonnances



infractions



et surtout



sera



inspecteurs et d'organiser les



matière



sont



de



fabrication



sévèrement



réprimées,



du moins en principe : les marchandises non conformes sont saisies. Quand il s'agit les



d'étoffes, rent les cant



défectueux coupons du marchand et de



noms



un blâme



reçoit



deux



pendant



des



zien»



les



dans



public avec



heures,



inspecteurs



l'échantillon



manufactures



provinces, marchands et les



pour les teur tatillon



affecté



l'inspection



des



Nous



sont exposés l'ouvrier qui ; la troisième fois,



dans



sont



destruction



a tissés;



il est



sa



les yeux d'informer



chargés



région.



sur un pilori de récidive,



en cas



lui-même



mauvaise



et la main



du



le pouvoir



où



figu le fabri



« audit



attaché



En



marchandise.



la politique royale Bref le «colbertisme»



fabricants, leur



de



avant les



carcan



», les



somme,



« louisquator



gouvernement



et d'appliquer ses directives a le visage sévère de l'inspec tout



entier



s'incarne



:



dans



manufactures. ou



tout,



ignorions



sur



presque,



ces



du



soldats»



«petits



Colbertisme.



En



leur



consacrant une recherche détaillée et érudite, Philippe Minard nous fait vivre au jour le jour le travail de terrain des agents de avec lui les inspecteurs à cheval, toujours à courir les routes où l'on où l'on carde, la



réalité



du



terrain.



Les



atteindre l'origine, pour ensuite à une cinquantaine, me. En tout 326 commis beaucoup.



Leur



salaire,



avant



par



par file,



des



inspecteurs le nombre ont



cet



de



de



70



été



exemple,



où



au



tout



et par



l'on



à 65



au



sur



eux,



(entre



2000



tous



contact,



en



moins



de



années



à l'extrême Et



très élevé



et par



furent des



et nous



savoir,



vaux,



tisse,



milieu



identifiés.



pas



veut



qui



monts



manufactures



remonter



ainsi



État



temps, de



somme,



à



quarante On redescend



1750. fin de nous



suivons



les



l'Ancien



Régi désormais



savons



et 4000



livres



an),



par



résulte d'un bricolage budgétaire typique des pratiques financières de l'Ancien Régi me



tion



: un



d'un



collecteurs



arrêt



sol de



de



1675



décida



leur



que



traitement



d'étoffe



pour chaque pièce leur propre traitement



proviendrait



contrôlée.



! Pourtant



en



de



partie



Les



inspecteurs du profil de carrière



l'étude



la percep furent ainsi de



ce



corps



permet de mettre en valeur de fortes évolutions. Ainsi, le clientélisme et le favoritis me, typiques de la société du temps de Louis XIV et de Louis XV, ont été peu à peu remplacés



le



par



mérite



et la



mise



en



d'un



place



ordre



progressif



de



d'avancement;



même, l'obligation de résidence a été imposée, comme l'interdiction de cumul et l'obligation de réserve et de secret professionnel. Quant à la retraite, en fin de carrière (souvent



tardive,



à 70



ans),



elle



à la



cour



est



devenue



un droit



statutaire



et non



une



plus



faveur



accordée par le roi. Tous ces indices prouvent que la sphère administrative a pris son autonomie



par



rapport



; le corps



de



ces



fut l'un



inspecteurs



des



creusets



où



s'est peu à peu défini le statut du fonctionnaire d'Ancien Régime. « L'œil et la main de l'État» : c'est ainsi que pourrait être définie la fonction d'un inspecteur un relevé



des



de



manufactures. la



production



Dès dans



1689, son



il lui



est demandé



département,



«le



de Roi



fournir désirant



tous



les



savoir



six ce



mois qui



se



fabrique de pièces d'étoffes dans le royaume». Mais il y a loin de la lettre de la loi à son application sur le terrain, d'abord parce que l'efficacité de l'inspection repose sur les capacités de mobilité d'un homme à cheval. Or, il faut du temps pour s'implanter,
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« Siècle



Le nouveau



de Louis XIV »



en



des place procédures, : comment démesurée



mettre



apparaît 500 à 600



de



lieux



583



s'informer



du



de



«local



la



Et



fabrique».



une



la



tache



surveiller



cinquantaine d'inspecteurs pourraient-ils un pays si étendu comment contrôler pourraient-ils



production,



où



l'on file et où l'on tisse dans les villages les plus reculés? Et puis les visites peuvent d'un d'une de l'inspection est liée à celle nouveau, impôt l'image en les : est au 1728, Ainsi, comparable gabelou! supplémentaire l'inspecteur le souvenir cuisant d'une visite dans des toiles de Rouen évoquent inspecteurs



mal



tourner



taxe deux



tant



un village situé à trois quarts de lieue de la ville : « On nous y fit une rébellion et si nous



ne



nous



étions



qu'ils



porte



l'attention



ils



retirés,



pas assemblés



s'étaient



en



très



nous



auraient



maltraités,



nombre



grand



nous



pour



et peut être tués, puis insulter et nous empêcher



d'enlever plusieurs pièces de marchandises que nous avions saisies». Ainsi, loin des théorisations abstraites d'une histoire économique souvent oublieuse des réalités du terrain, Philippe Minard nous propose une «histoire concrète des idées». Cette histoire avant



aux



tout



acteurs



elle



économiques;



: la trame administrative d'organisation spatiale principes et commerciales. des activités industrielles phie mouvante Du



Grand



Siècle



s'attache



à



des



l'étude



concrète de la politique de la monarchie, tiraillée entre deux



conditions d'application



aux



Lumières,



des



l'inspection



des



et la géogra



intendances



a vécu



manufactures



des



fluctua



tions et des hésitations inscrites dans la dialectique du collectif et du particulier, entre étatisme



et marché,



et commerce,



production a beaucoup



«réel»



l'absolutisme



gagné



cette



de : l'analyse loin de l'ima



et libéralisme



dirigisme



dans



approche



se



qui



situe



ginaire de l'autorité et d'un discours politique normatif et figé comme peut l'être, par exemple, celui des théoriciens de l'État royal49. Les



tambours La



guerre,



construction



de



la



guerre



on



le



sait,



de



l'État



autre



est



et déstabilisante, perturbante de l'État «louisquatorzien».



réalité



absolu,



au



là aussi, ont modifié les perspectives d'une simple «histoire bataille» les



conflits



ment, hésion



militaires



au



à mieux



aider peut nous fraction d'une



politique



décidées



appliquée favorable



auprès



cœur



sans



notamment



aux



de



nombre



nous



doute



à Versailles



faire



la



50. Et



souveraineté



comprendre,



dans



la



une



perdit



pourtant



un



fils



actions



au



la



pour replacer



guerre,



certaine



paradoxale l'ad



mesure,



aux actions et à la de la société négligeable savons massive, que la propagande aujourd'hui d'un écho bénéficia du souverain, belliqueuses



sujets



vibrant



service



du



aux



victoires



et aux



49. Toute cette analyse d'après Philippe France des Lumières, Paris, Fayard, 1998.



roi



de



guerre,



est



parsemé



Minard, La Fortune du colbertisme.



d'un



conquêtes



de gloire». Ainsi, le livre de raison d'Étienne Borrelly (1633-1718), qui



de



historiens,



non



: nous de



de



même



cœur



Les



notamment



«roi



notaire à Nîmes, de



nombreuses



État et industrie dans la



50. Joël Cornette, Le Roi de guerre. Essai sur la souveraineté dans la France du Grand Siècle, Paris, se révéler tout à fait féconde Payot, 1993; rééd. 2000. Une «histoire bataille» renouvelée peut cependant comme vient de le démontrer Olivier Chaline, La Bataille de la Montagne Blanche (8 novembre 1620). Un sont nombreuses, rares sont mystique chez les guerriers, Paris, Noesis, 2000. Si les relations de la bataille les documents qui permettent de reconstituer l'âpreté, la cruauté des combats, la douleur aussi et la folie reconstituer cette violence vécue, Olivier Chaline a paroxystique de l'affrontement au corps à corps. Pour assemblé des sources rarement utilisées qui pourraient être sollicitées pour les guerres de Louis XIV : armes, témoignages médicaux, analyse topographique du champ de bataille lui-même. Les chapitres consa crés au choc des armées sont particulièrement impressionnants. Ils reconstituent avec minutie l'abîme odeurs, bles d'épuisement et de tumulte que fut l'affrontement ; bruit, cris, fureur, choc, fumée, pénombre, sures, râles, sang, frayeur, panique, tuerie, carnage...



HES 2000 (19e année, n° 4)



This content downloaded from 193.54.110.35 on Sat, 29 Aug 2015 14:51:26 UTC All use subject to JSTOR Terms and Conditions



Histoire



584 notations



une



attestent



qui



adhésion



pleine



aii



discours



et Société



Économie



des



panégyristes



:



royaux



«Nostre grand Roy Louis XIV, à qui rien ne résiste, par moyen de la divine bonté cette



remporta



comme



place



miracle



par



», écrit-il



à la nouvelle



de la prise



de Nice



par



Catinat en mars 1691. Deux ans plus tôt, il avait transcrit «mot à mot», un imprimé court



par toute la France et invinsible monarque».



«qui grand



faire



pour



voir



Quant



la



et magniffisance en une inversion



grandeur comme impôts,



aux



de



nostre



roturière



de l'«impôt du sang» nobiliaire, il écrit qu'«il est juste que la province se saigne», «il faut monde



à d'argent se saigne



nostre 51



roi



grand



et



il



est



de



juste



se



«il



saigner»,



faut



tout



que



le



et de ses relations avec la construction de l'État, nous avons sujet de la guerre à apprendre nos collègues Brian M. Downing entend Ainsi, anglo-saxons. une histoire le rôle de l'économie avec et des groupes sociaux qui privilégie



Au beaucoup



rompre dans l'explication



des



et la «Révolution



militaire» (expression de Geoffrey Parker à partir des travaux de



Michael



Roberts)



furent,



principales tervenus



responsables dans les États



avec de



et un



unifiés,



les



que



évolutions



à démontrer



et économiques et institutionnels



politiques la révolution



la guerre



que



les



sociales,



in majeurs la rupture



militaire supposait la rupture aussi avec les modes un financement et permanent, une ; elle impliquait adapté de l'armée, c'est-à-dire la mise en place étatique d'orga



contrôle de



chargés



de



croissant,



plus



changements 53. Car européens



traditionnels



centralisation nismes



bien



Il s'attache



politiques52.



des



décentralisée



l'organisation financement



changements



des



armées



rassembler les



particulier



monopoliser par la monétarisation



matisante



des



et de



ressources



parce



contrôler



du



nécessaire



«novelletés»,



féodales,



territoire, au



soldats



de



paiement



vécue



que



des



en



d'intervenir



comme



l'impôt



une



nombre



dans



toujours en



l'économie, la plus



royal,



spoliation



trau aux



(pensez



révoltes populaires pratiquement continues de 1630 à 1660). On comprendra que cet État



nouvelle



cratic



en



Brandebourg car



elle



Prusse, cette



relation



renforcement



d'un



nécessairement



en



décentralisée.



À



conflit



avec



toutes



la révolution



terme,



«absolutisme



perturbateur



distinguent,



plus «purs» des libertés



et d'autorité



place



absolustim»),



Le se



entrait



manière



local



gouvernement sait la mise



militaro-bureaucratique» et destructeur du «constitutionnalisme



le royaume (qui devient ces deux États offrent,



de selon



Prusse Brian



les



formes



militaire



de



suppo



(«military-bureau médiéval».



à partir de 1701), et la France, M. Downing, les modèles les



d'«absolutisme



destructeur des institutions et militaire», bureaucratique Si la France un modèle moins celui de la propose rigide que la ligne : la plus éclatante manifestation de pourtant d'analyse



traditionnelles. confirme nouée de



entre



l'État,



la guerre,



la révolution



fut effectivement



militaire,



la coïncidence



ses



fiscales,



exigences



chronologique



entre



et le



l'annonce



officielle faite à l'Espagne du début des hostilités en mai 1635, à la suite de la défaite des armées suédoises à la bataille de Nôrdlingen (1634), et la systématisation des in tendants



de



justice,



51. Robert Sauzet, Paris, Pion, 1998.



de



police



Le notaire



et de



finances,



et son roi. Etienne



commissaires



Borelly



dépendant



(1633-1718),



directement



Un Nîmois



sous Louis



de



XIV,



52. Brian M. Downing, The Military Revolution and Political Change. Origins of Democraty and Auto cracy in Early Modern Europe, Princeton New Jersey, Princeton University Press, 1992. 53. Cette thèse est proche de celle de Jeremy Black qui soutient que l'essor rapide des forces armées fut, au début de l'Europe moderne, prioritairement, le produit de facteurs politiques : Jeremy Black, A Mili Atlantic Highlands, 1991. Justifiant tary Revolution? Military Change and European Society, 1550-1800, son propos à partir de l'expansion spectaculaire de l'armée de terre et de la flotte de Louis XIV, il émet l'idée que le renforcement de la puissance étatique fut le préalable décisif de la croissance militaire.



HES 2000 (19e année, n° 4)



This content downloaded from 193.54.110.35 on Sat, 29 Aug 2015 14:51:26 UTC All use subject to JSTOR Terms and Conditions



Le nouveau l'autorité



«Siècle



centrale.



lité française



de Louis



La



XIV»



585



une situation guerre imposa d'exception cette situation subsista près d'un siècle.



fut que



et d'urgence.



L'origina



On pourra, bien sûr, multiplier les objections : il est facile de faire remarquer par exemple



le



dans



que,



cas



de



la



cet



France,



bien plus modéré que son homologue destruction des



états



tance



des



complète



férences



au



parlements d'État



à État



en



Bretagne, siècle



: dans



des



«militaro-bureaucratique»,



comme



traditionnels,



organismes



en



provinciaux



des



absolutisme



prussien, ne s'est jamais dans



Provence,



Brian



Lumières.



sa comparaison



M.



d'une



accompagné



en



le



témoigne ou le Languedoc,



la



maintien



vive



résis



dif Downing n'ignore pas il souligne, en particulier, ces



France-Prusse,



concernant la France, la complexité bien plus grande de son économie, la multiplicité et la



diversité



nante,



la



: elle



le paysannes, de la noblesse,



leurs



etc.



charges,



ne s'opéra pas autant acceptée,



fut



sommes



sociétés



«étatisation»



de



priétaires l'obéissance» te



des



non



considérables



seulement voire les



que



Et



l'indépendance nous savons le seul



par désirée



usage



qu'imposée, ont dirigeants



groupes



par l'intermédiaire des traitants et des partisans. Il



n'en



demeure



moins



pas



militaire



l'outil



que



d'une



développement



bourgeoisie



relative aussi de



que la force



en



raison,



placées



dans



fut



un



entrepre



des



officiers,



la



«réduction



ou



de



pro à



la contrain des



notamment, le



fiscal



système



et



instrument,



non



des



moindres, du processus d'étatisation. Spécialiste de l'armée française, John Lynn, his torien et professeur américain à l'université de l'Illinois, a proposé une étude impres sionnante et détaillée sur l'institution militaire au temps de Louis XIII et de Louis



XIV54.



institution



Cette



», « monstrueuse



gantuesque nisme démesuré se



à l'échelle



dans



produisit



les



« gar Armée tout par le gigantisme. un définir ne orga manquent pas pour qualificatifs en effet, qui du temps. C'est une révolution quantitative, la guerre à la France vient de déclarer 1630. Alors que est



avant



marquée



» : les



années



l'Espagne, plus de 100000 hommes sont mobilisés : un contrôle des troupes réalisé en avril 1635 aboutit à un total de 142000 à 144000 hommes; un nouveau contrôle, effectué en décembre 1636, avance le chiffre de 157000 soldats en avril, 179000 en David



juillet...



Parrott,



chiffre de 205000 il faut



rie,



auxquels mercenaire encore.



Les



au



service



Valois



hommes environ; Louis



XIV



maintient



lui



spécialiste



aussi



hommes en 1636 (172000



de



l'armée



française,



même



propose



le



pour l'infanterie, 12000 pour la cavale



de Saxe la petite armée commandée Weimar, par Bernard ajouter XIV voit l'armée Le règne de Louis du roi de France). grandir de 10000 en temps de paix armée d'une permanente disposaient



en 1659, à la fin de la guerre contre l'Espagne une



armée



de



70000



hommes.



Un



peu



plus



tard,



(1635-1659), plus



de



250000



hommes sont mobilisés pendant la guerre de Hollande (1672-1678), plus de 400000 pendant la guerre de la Ligue d'Augsbourg (1688-1697), près de 400000 pendant la guerre de Succession d'Espagne (1701-1714). Quant aux armées qui s'opposent sur les champs de bataille, elles atteignent des tailles gigantesques : à Séneffe, en 1672, le prince de Condé commande 50000 hommes; à Neerwinden, en 1693, le maréchal de Luxembourg dirige 80000 hommes et Villars 90000 à Malplaquet, en 1709. Au total, entre 1701 et 1713, plus de 650000 Français entrèrent dans les armées françaises. Les soldats



étaient



engagé



dans



que les plus nombreux armées du roi de guerre...



alors les



clercs,



et environ



un



adulte



sur quatre



fut



Sans doute convient-il de relativiser cette approche statistique : entre les chiffres inscrits sur le papier et la réalité vivante sur le champ de bataille ou dans les campe 54. John Lynn, Giant of the Grand Siècle. The French Army, 1610-1715,



Cambridge University Press, 1997.



HES 2000 (19e année, n° 4)



This content downloaded from 193.54.110.35 on Sat, 29 Aug 2015 14:51:26 UTC All use subject to JSTOR Terms and Conditions



Histoire



586 il est



ments,



une



différence



l'historien



que



ne peut



en raison



mesurer,



(on



moment



appelle



des



saisonnières



volants»



«passe de



comptages), : en 1630,



par



les



soldats



fantômes,



des chronique le régiment commandé



l'absentéisme exemple,



Il n'en



demeure



le «Géant»



moins



pas du



Grand



l'armée



que



Un



Siècle.



(soit



203



livres



252 en



livres;



en



comportait



gargantuesque



un



1632,



par soldat); Villars estime



1705,



Turenne



par



les



coûte



cavalier



besoins



au



variations



hommes dans l'infanterie pour 5000000



pense qu'il peut maintenir 20000 an



des



la plus importante d'Europe, et onéreux : en 1610,



française,



géant



l'importance



seulement



présents officiers et



500 hommes en été, 700 à l'automne, 250 à la fin de l'hiver. bien



de



des falsifications lors des



des désertions (20 % peut-être au temps de Louis XIV), contrôles



et Société



Economie



des



troupes



445



sous



placées



livres par



un



livres,



est Sully



fantassin



son



comman



dement à 1200 sacs de grains par jour, nécessaires pour fabriquer 216000 rations de pain. Quant à l'argent indispensable pour faire fonctionner ses unités, Villars l'éva luait



à 531000



sous



jour).



par



quées



livres Un



une



par



mois



par



document en



armée



un fantassin (pourtant daté de 1707 chiffrait à 2700000



campagne



n'est en moyenne, payé, l'ensemble des dépenses



livres



mois.



par



En



provo



les



1710,



5



que salaires



des officiers de Villars sont payés avec seize mois de retard. En 1676, Louvois rejetait la de



du



suggestion colonel



du



maréchal



de de



régiment



Luxembourg



qui



Rambures.



proposait



d'élever



explique



Louvois,



Certes,



Girouville



au



titre



est



Girouville



un



excellent officier, mais le marquis de Nagis doit lui être préféré : il a moins d'expé mais



rience,



60000



aux



fortune,



«Les



de



de



son



: la démesure La



de



monarchie



contrôler.



Et



française



impayée



habitants;



en



donc



ce



des



et



affamées de



Tournai,



Nassau,



monstre



de incapable de violence»



de



Valenciennes, se



aux



villes



et



le



sac



imposées



une



par



Il s'agit bien là du financières



exemple,



par



ne qu'elle l'armée ses



massacrant



Tirlemont,



se mutine,



Turenne,



par



de Möns, d'Arras, Quesnoy, de Cambrai se rebellèrent. contre



se paye



les sur



habitants



le pays,



traversés.



villages



La



Callot, Les misères et malheurs de la guerre (1635) brutalités



1635,



de



commandée



retourner aux



propre



comme



en 1651; lors du terrible hiver de 1709-1710,



du



l'armée



l'armée,



En



violent.



entreprend



impayées



aussi



peut payer



monstre



d'Allemagne,



et



écrivait Rabelais.



aux capacités guerre par rapport a tout simplement créé un monstre



un



furieuse



l'armée



1647,



est



sa



avec



contribuer,



de



Bourbons



monstre



de



capable



!



la machine



la garnison de Cateau-Cambrésis garnisons



Ce



Il est



rentes. régiment



nerfs des batailles sont les pécunes»,



problème de l'État. peut



livres



dépenses



armée



incontrôlée



de



: puisque



suite



l'État



une



imposant de



les de



Saint-Omer,



gravures



est



royal



véritable de



«taxe Jacques



décrit bien le cycle infernal des



et



: pillages,



prédatrice



massacres,



viols... Cette taxe de violence fut la règle, en particulier pendant le règne de Louis XIII et la minorité de Louis XIV. John Lynn soutient même que le prélèvement direct sur le pays temps



était que



financiers, en état de Sans



le système



le roi



royalisées, l'armée



de



les réquisitions combattre. doute,



la soldatesque royaume.



même



a choisi



et



avec



fonctionnement



violentes



XIV,



on



un appareil étaient la seule



assiste



à un



«normal»



des



de



au-dessus



guerre



solution



incontestable



pour



: aussi



troupes de



ses



maintenir



déclin



des



long



moyens



une



armée



brutalités



de



sur les sujets du roi : les troupes sont mieux contrôlées, disciplinées, surtout



maintenues



le nerf



Pourtant, doit-elle



Louis



de



maintenir



trouver,



des



aux



frontières,



batailles,



elle-même,



l'argent, des



moyens



ou est de



mieux



encore,



toujours



aussi



financement.



aux du marges insuffisant. Aussi C'est
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ainsi



qu'à



« Siècle



Le nouveau de



partir



la guerre de officiellement



pratique contrôle



un territoire



le Piémont),



une



au



Dévolution



taxe



lisières



est



les



(1667-1668), étatisée



admise,



aux



587



du



même.



quoi les Pays pour



populations



sont



devenues



une



Dès



s'agit-il?



(dans



royaume



aux



imposée



contributions



De



armée



qu'une en Allemagne, soient assurées



Bas,



qu'elles



dans de



la



des soldats du roi de France. Le 21 juillet 1691, Louis XIV lui-même,



«protection» écrit



de Louis XIV »



maréchal



Catinat,



est



qu'il



sans



doute



terrible



d'être



contraint



de



brûler



des



villages pour conduire le peuple à payer la contribution, mais il est nécessaire, pour de



suit-il,



à user



continuer



de



telles



rigueurs.



Il s'avère difficile de chiffrer le montant de ces contributions. Nous disposons cependant de quelques indices : en 1692, l'armée a coûté 112 millions de livres. Sur somme



cette



4500000



livres



de



proviennent



contributions



4 %);



(soit



un document



de



évalue le montant des contributions à 12,4 millions de livres, soit 18 %



1678-1679 des



militaires en 1691, le marquis de Dangeau ; à la mort de Louvois, dépenses rap est parvenu à rassembler 18 millions de livres à partir des contri porte que ce dernier butions dans les Flandres. Si un calcul et précis se révèle imposées général



impossible, John Lynn estime que les contributions ont ainsi financé le quart des de



dépenses



l'armée



sur le terrain,



un rôle



jouant



vital



le règne



pendant



de



Louis



XIV



:



le 23 juin 1707, le roi écrivait à Villars pour lui dire que le principal et seul objet de la campagne était d'établir une base sûre à partir de laquelle il pourrait tirer suffisam ment



de



contritions



ennemis.



Cette



en grande



explique



la géographie



partie



sont



déroulées



que parce de survivre...



simplement à l'armée



Les les



une



conflits



la



de



de



concentration,



de



guerre l'armée



de



l'État,



Hollande



pour



lors



compte seul



pour



l'étude



de



évaluer



les



de



construction



sont-elles



la centralisation



tenu



fait de



partagés et la



des dépenses et de Flandres (1672



de nombreuses batailles se



n'avaient



ont



qui



de



la guerre



il ne fut pas villes



aux



grâce



d'Allemagne



(1701-1714),



aujourd'hui



machine



et la croissance



militaires



de



sion,



la



militaires,



de



anglo-saxons,



demeurent



spécialité,



conflits



dont



conquêtes



notamment



historiens,



de



villes



subsister



par les villes : de la guerre



d'Espagne



de



ces



mettre



l'armée



le contrôle



pour



de



l'armée



financement



d'un



1678) à la guerre de Succession



tout



à



permettre



pour



nécessité



but



la



des



traités, de



que



per



et de



guerre



relations



entre



absolu



: les



l'État



la cause



de l'expan principale d'ar à l'image des intendants de l'État qui plutôt l'expansion



N'est-ce dans les années 1630? pas systématisés à partir du règne de l'armée, notamment dans un second a permis, l'expansion temps, de ces deux XIV ? En fait, au-delà de Louis (John Lynn penche hypothèses personnel a créé un orga incontestable il apparaît française que la monarchie pour la seconde), mée,



nisme



démesuré raison



de



voraces



avec



des



L'histoire comme



en



à ses capacités. structurelle incapacité normaux et adaptés. revenus



par



en



tie



rapport



son



diplomatique



témoigne



les



En



1789,



l'absolutisme



à



financer



guerres



est



tombé



dévorantes



et



en par armées



a bénéficié, elle aussi, d'un singulier enrichissement, très



analyses



riches



que



consacre



Lucien



à la



Bély



«culture



diplomatique » à la fin du règne de Louis XIV et aux relations internationales55. Ces dernières sont revisitées à partir de l'étude des alliances et des réseaux dynastiques que



forme



le



monde



et leur



cessions



très



fermé



«prétentions»



des



maisons



souveraines



et entrecroisées



complexes



de



l'Europe



: «L'Europe



avec des



leurs princes



suc fait



bien partie de ces structures qui transcendent les frontières, comme la République des lettres



et



des



arts,



ou



55. Lucien Bély, Espions



comme



les



et ambassadeurs



réseaux



des



commerçants,



des



banquiers



ou



des



au temps de Louis XIV, Paris, Fayard, 1990.



HES 2000 (19e année, n° 4)



This content downloaded from 193.54.110.35 on Sat, 29 Aug 2015 14:51:26 UTC All use subject to JSTOR Terms and Conditions



Histoire



588 informateurs



»56.



essentiellement



Dans



et



Espions



à partir



des



la



ambassadeurs,



correspondances



culture au



politiques



et Société



Economie



est



diplomatique



moment



saisie



des



et tor longues qui mettent fin à



discussions aux traités d'Utrecht et de Rastadt qui conduisent en outre des perspectives de Succession Cette recherche d'Espagne. apporte guerre de négo neuves sur les techniques de l'espionnage et de la diplomatie, les méthodes tueuses la



ciation, la société des diplomates, la notion d'information et d'opinion Lucien



aborde



Bély



notamment



Les siastiques, négociants. au plus près des hommes



en détail



femmes de



le monde aussi



jouent



décision



publique...



des



un



leur



dans



(c'est-à-dire



sont



Beaucoup espions. rôle actif : on essaie La



lit !).



de



ecclé



les



placer terre



Hollande,



de résistance à Louis XIV (gazettes) fut de ce point de vue, un véritable nid d'espions et d'agents



dition



secrets. usant



d'Europe, mations.



la



fin



du



un



règne,



Leibniz



de Descartes temps avec passion»57. naturellement aux dimensions



il



auquel conduit



réseau



couvrait



d'espions



toutes



les



cours



les plus raffinés et infor pour faire parvenir procédés messages a excellé dans l'art de décrypter les lettres chiffrées... «Toute la tra trouvait là une de la une sorte d'exercice application logique,



rationaliste



intellectuel.



À



des



Le



et



s'adonna



de



Newton



Ce



d'un



disposait Descartes



de



«temps culturelles



du règne



de



jeu diplomatique de Newton» nous



et Louis



XIV.



Cérémonies vent



Symboles, fastueuses



du



roi,



nous



consacrées



aux



importance mirent en



cause



savant



a



Kantorowicz,



deux



et



aux



du



deux



particulièrement intitulé Les deux



reste



du



roi



[le



accorde



dans



à



Londres



de



préséances, la France dans les



de



impressionné du roi,



corps



corps



XIV



Louis



affaires



la prééminence



corps



aux



sou



funérailles



en quelques sinon Or «expédiées» lignes, ignorées. mesurer car des études ont été l'importance originales entretenues entre le pouvoir, la représentation, le sacré. raison le cérémonial au cœur même des rela diplomatique



en 1989 seulement. Consacré français essai met en valeur des l'importance «Les



cérémonies



en



relations



centrale



: il y a vingt ans, les de la naissance



entouré,



toujours



souvent



plus



aujourd'hui



avec Bély place entre les puissances



tions



livre



le



cérémonial



représentation, le pouvoir s'est



dont



étaient



savons



Lucien



rituels,



à



les publié



ses et



Mémoires



une



à



qui Un



Madrid,



d'ambassadeurs. réceptions chercheurs : celui français aux



États



Unis



en



la



au théologie politique liens noués entre le politique charnel et mortel; le corps politique



1957,



d'Ernst



traduit



en



Âge,



cet



Moyen et le



: religieux et éternel], sont



un produit de la pensée théologique chrétienne [à l'image du Christ mort et ressuscité] et,



par



ils



conséquent, de



l'État



ont appelé



les



historiens



à-dire



présence



approches cérémonielles



qui



royal, le



une



représentent identifiant sont



fondent,



américains



le



de



étape pouvoir



particulièrement qui



la



aux dans



et



Ces



aux



formes



: certains outre-atlantique cadre de recherche, l'éco



prisées



s'inscrivent



chrétienne».



théologie représentations ce



le des cérémonialistes. Cette «école», spécialisée dans l'étude des rituels producteurs d'émotions, qui fondent une «religion royale», s'est attachée aux lits de justice, c'est aux



à la



significations



du



des



roi



au



funérailles



Parlement royales,



pour aux



imposer entrées



un



édit,



royales



à l'analyse



enfin58.



En



du



sacre,



étudiant



le



56. Lucien Bély, La Société des Princes. XVIe-XVIIIesiècle, Paris, Fayard, 1999. 57. Lucien Bély, Espions et ambassadeurs, op. cit., p. 154. 58. Respectivement : Sarah Hanley, Le lit de justice des Rois de France. L'idéologie constitutionnelle dans la légende, le rituel et le discours, Paris, Aubier, 1991 ; Richard Jackson, Vivat Rex! Histoire des sacres et des couronnements en France, 1364-1825, Presses universitaires de Strasbourg, 1984; Ralph Giesey,
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« Siècle



Le nouveau Te Deum, rendre nement cette



« qui



un office



publiquement heureux»



nouvelle



se chante



cas



un



essai



avec



et cérémonie, pompe ou de quel qu'autre elle aussi, s'inscrit,



victoire



remportée, Michèle Fogel



Trévoux),



«cérémoniale»



approche



avec



d'une



de



(Dictionnaire



589



extraordinairement



à Dieu



grâces



mariage des rois était jusqu'à le



XIV »



de Louis



de



l'État



Dans



royal59.



Les



documents



des



lieu



inventif



de



des



livrets



poèmes,



de



feux



de



théâtre



et les



à plus



et surprenant



consacré



des



d'artifice,



toutes



portrait cipal



les



d'un



nombreux



provinces



roi encore



ministre)



dans le



rituelle,



au



rapportant mémoires et des La



abondants



publications le détail des



conquête



de



mariage



et divers : des



des



d'or),



des



a



calendriers,



des récits royales, de contemporains,



correspondances de la toison



et de



l'événement



puisque



occasionnels,



entrées



XIV



Louis



célébré avec faste, par



essais



de



fêtes



et



une



pièce des nou



et



de Scudéry, Célinte), des images nuptiales, par dizaines, diffusées



velles (Madame dans



cinquante



Corneille,



(Pierre



sont



témoignages



cent



chaîne



présent laissé quelque peu dans l'ombre. Ce n'est plus



Marie-Thérèse d'Autriche, fille de Philippe IV d'Espagne, l'évêque de Bayonne, à Saint-Jean-de-Luz en juin 166060. donné



cette



pour évé



mais



qui



documents,



du sous



Toutes



royaume... tutelle



s'autonomise notamment



ces



sources de



(Mazarin,



parrain à peu : le jeune



peu les



comme



calendriers,



contribuent Louis



prince roi



un



est de



le



à construire est



XIV,



alors



présenté



le prin dans de



victorieux



guerre



et invincible (bataille des Dunes, Dunkerque, Gravelines, Ypres), maître de lui-même, souverain stoïcien capable de discipliner ses passions et ses désirs pour le bien de son État



: plusieurs



gravures



montrent



le roi



ses



plaçant



«parmi



ses



: placer



cette



reine



est



victorieuse



passions



trophées



de



discrète



en



guerre». Les chapitres du livre de l'historienne américaine suivent les différentes séquences du mariage, un mariage très politique et diplomatique. Marie-Thérèse d'Autriche, fille de Philippe IV, épouse «de raison» de Louis XIV, a laissé peu de trace dans l'histoire : effacée, dévote et discrète. «Voilà le premier chagrin qu'elle m'ait donné», dira simplement le Roi Soleil le jour de sa mort le 30 juillet 1683. C'est



bien



là tout



le mérite



de



livre



d'Abby



E.



Zanger



pleine lumière. À vrai dire, dès la décision du mariage, l'infante devint l'objet d'une propagande destinée à la placer en étroite soumission aux enjeux politiques et diplo



du traité. La France, en et aux dispositifs matiques notamment sur les gravures et l'infante est montrée, abandonnant



peu



à peu



ses



comportements



et ses



effet,



qui accompagnent vêtements espagnols



de



les



l'Espagne calendriers,



pour



se



trans



souveraine — France XV-XVIF siècles, Paris, Armand Le roi ne meurt jamais. Cérémonial et puissance - XIV-XVUF Colin, 1987 ; Lawrence Bryant, The King and the City in the Parisian Royal Entry Ceremony centuries, Genève, Droz, 1986. 59. Michèle Fogel, Les cérémonies de l'information dans la France du XV au XVIIf siècle, Paris, Fayard, 1989. Cette perspective a été critiquée par certains historiens, notamment Alain Boureau. Ce der : nier a mis en valeur, en particulier, les «trois périls de l'historiographie cérémonialiste» de l'histoire de l'État de la première comme l'aboutissement 1. La perception de l'absolutisme période moderne, qui révèle une conscience téléologique de l'institution monarchique. 2. La textualisation du rituel, qui illustre une idéologie déjà fixée une fois pour toutes et contenue en elle, alors que le rituel est flexible, sans cesse mouvant.



3. L'illusion, alimentée par certaines écoles anthropologiques, que le rituel, quasi magiquement, résout le désordre en ordre, le conflit en harmonie. Voir Alain Boureau, «Ritualité politique et dans L'État ou le Roi. La fondation de la modernité monarchique en modernité monarchique», France (xrV-XVIF siècle), table ronde du 25 mai 1991, Paris, 1996. Voir aussi Alain Boureau, Le Éditions simple corps du roi. L'impossible sacralité des souverains français, XV-XVIIF siècle, Paris, de Paris, 1988.



60. Abby E. Zanger, Scenes from the Marriage lutist Power, Stanford University Press, 1997.



of Louis XTV. Nuptial Fictions and the Making of Abso
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590



Histoire



et Société



Economie



former en une reine française : un almanach intitulé « La Flandre dépouillée des habits et revêtue



d'Espagne verte d'un



à la



manteau à la France,



l'Espagne



révèle



française»



fleurdelysé. de l'infante



même



une



C'est



triple à la reine, d'un



une



reine



à moitié



transformation corps



recou ainsi



qui



à un



dénudée s'opère le tout



: de



au



symbole,



ser



vice de la gloire de Louis XIV, son royal époux, et de la France, première puissance européenne



vient



qui



ainsi



de



gagner



une



incontestée



suprématie



sur l'Espagne.



Le mariage fut célébré, le 9 juin 1660, en l'église de Saint-Jean-de-Luz, et la cour revint du



roi



à Paris,



lentement,



ensuite,



ly, Poitiers,



Richelieu,



et de



la



Amboise,



reine



à Paris



le 26



décorés



triomphe



en passant Chambord. août



par Bordeaux, Le tout s'acheva



1660



du



: le long la France



de



d'allégories mariage fut conçue comme la reprise en main symbolique : le cortège d'ouest en est, les points pouvoir emprunta, rue Saint-Antoine, de ville, l'hôtel le pont Notre-Dame...



aussi dans l'histoire de la monarchie puisqu'il les



que



vinces



rois



de



France



ont



: le renforcement



souvent



de



effectué



et de



une



fastueuse sous



passa



d'Ange entrée



des



arcs



Cette



l'Espagne61. la ville frondeuse



de



du



sensibles



Paris



L'événement



de



entrée le



par



la



frondeur, est



important



marque la fin des «tours de France»



pour



la souveraineté,



par



cortège



royale



Saint-Jean



Blaye,



manifester



leur



la multiplication



autorité



des



dans



officiers



les



et des



pro com



missaires (agents de l'État), une pratique de plus en plus administrative et moins de



personnalisée voir du



roi



l'autorité



vont rendre en effet ces déplacements incessants du pou et dans une certaine mesure inutiles. L'enracinement indispensables en 1682 une sorte de révolution du pou marquera copernicienne



moins



royal



à Versailles



voir monarchique : comme l'explique Emmanuel Le Roy Ladurie, le Roi Soleil se pla



cera



désormais



courtisans Sans tiales suivre



en



toute



et même



aux



tout



doute,



au



», très



au



gloire



centre



sujets



de



tournoyer



long



des



chapitres autour



construites



politiques, l'auteur dans d'aventureuses



de



son



État



et il appartiendra Sa Majesté, mais



autour



de



de



livre



du



ce



mariage



interprétations



consacré de



Louis



à ces



psychanalytiques



l'inverse.



«fictions



il est



XIV,



aux



désormais non



difficile



et freudiennes



nup de des



images du mariage (la jambe du roi et le sceptre identifiés, par exemple, à un phal lus...). français, entre les



cet



Pourtant, a



le



mérite



« guerres



essai de



original réévaluer



domestiques



» de



et audacieux, cette



qui sans souvent



période la Fronde et le règne



doute



les lecteurs surprendra délaissée les historiens, par



personnel



61. On trouvera une analyse précise de l'entrée dans l'étude de Victor-Lucien cisme, Paris, Pion, 1972, p. 187-201.



de



Louis



XIV62.



Tapié, Baroque



et classi



62. À l'étude d'Abby E. Zanger, on joindra celle de Fanny Cosandey, La Reine de France (XV XVIIe siècle), Paris, Gallimard, coll. «Bibliothèque des histoires», 2000. Paradoxalement, la reine de France n'avait pas fait l'objet, jusqu'à présent, d'une analyse précise consacrée à son statut, à sa place institution nelle, à ses pouvoirs dans le fonctionnement de la monarchie d'Ancien Régime. Le premier mérite de ce livre est de lever le voile sur cette femme souvent discrète, au rôle pourtant capital, notamment pendant la minorité des rois, jusqu'à la régence de la mère de Louis XIV. «Clé de voûte de l'institution royale», la loi salique justifie pourtant l'incapacité politique des femmes à assumer la souveraineté. Comment expliquer cette apparence contradiction? Par le mariage. C'est en effet à partir de son union avec le roi que la reine se définit comme l'épouse du souverain et, par là même dépositaire d'une part de l'autorité et de la majesté du roi, car si elle reste une personne privée (elle peut posséder, hériter, transmettre...), elle s'est unie avec un personnage public. Ainsi, la reine, comme le roi, est sacrée (d'Anne de Bretagne à Marie de Médicis), mais par un sacre «minimal», qui reflète la différence de statut qui l'oppose à son époux (moins d'onc tions, pas de dalmatique, petite couronne, petit sceptre) : « Femme sujette du roi de France et épouse royale, toute l'ambiguïté est là.» Comme son époux, la reine participe aux entrées, des entrées dont le programme met bien en valeur son rôle et sa fonction : au roi de guerre et de victoire s'oppose une reine de paix et de maternité (cette différence de fonction est particulièrement explicite à Versailles). Et lors des funérailles des reines, plus simples que celles des rois, la proclamation «La reine est morte» n'est évidemment jamais sui vie de «Vive la reine». Les deux derniers chapitres sont consacrés à des moments forts du pouvoir et de la
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« Siècle



Le nouveau D'autant



cette



que



XIV »



de Louis



591 a



mazarine



période



vu



l'une



dernières



des



de



expressions



la



revendication impériale du roi de France, symbolisée par la candidature évoquée de Louis XIV au trône du Saint Empire en 1658 : Mazarin mit sur pied une véritable à soutenir destinée presse» Princes Électeurs, rédigé



de



«campagne des



les en



aux



Français senta le roi



France



de



comme



le



des



défenseur



au



XVIIe



messianisme démontre



siècle,



l'empire



toute



gardait



faibles



de



chances



sa



la que fascination



rêve



un



courant



dans



la



d'écrits



oublié



d'un de



face



allemands



impérial



perspective auprès



du



Le



Manifeste



cardinal,



avènement de



nombre



pré



à l'ambition



originale de Alexandre Yali



et au tout



existe



qu'il



témoigne



qui



panégyriques



dynastique



roi.



les



princes



dominatrice de la maison d'Autriche. L'étude consacrée



du jeune ordres



prétentions 1657 sous



France



Haran, XVIe



des



et



et de



prophétiques du roi de France



contemporains,



à ses



malgré



le jour63.



voir



Versailles À



des



l'intersection



fondements souverain



sociaux ont



eux



été,



des



sacralités, de



et culturels



en



par



témoigne,



ture de Saint-Simon entreprise par Emmanuel Le Roy Ladurie. sous-titre



Le



de



définit



l'ouvrage



bien



: «le



l'entreprise



roi



du



représentations la cour



et les



Versailles,



comme



«revisités»,



aussi,



des



imaginaires,



l'absolutisme,



la



exemple,



de



système



la



et des



images



cour».



du



relec



Par



leur ampleur, dont témoignent les huit tomes de la dernière édition de La Pléiade mise au point par Yves Coirault (1983), et plus encore l'édition des quarante-trois volumes, dite édition Boislise, parus de 1879 à 1930, les Mémoires du «petit duc» forment, en effet, un système imposant, complexe, infiniment ramifié et feuilleté, dont la logique et le nages



fonctionnement d'une



sont



horloge



ou



neuf



chœurs



ici



d'un



avec



reconstitués Ce



automate.



minutie, nous



système



tels



les



offre



ressorts



un modèle



et les



engre



en réduction



de l'Ancien Régime hiérarchique, cette hiérarchie que Saint Simon a transformé en religion, une religion instituée par Dieu lui-même : on trouve, écrit-il, «une gradation dans



le



ciel,



et neuf



ordres



d'anges



voient le Très Haut lui-même. Quant à l'Église, Reine



du est



Ciel, de



qu'elle les républiques



des foi». (la



anges



et des



Suisse,



saints, voit



Saint-Simon les



voilà



en fait de



Provinces-Unies),



les



supérieurs



uns



aux



autres»,



qui



elle prie la Vierge Marie, «comme



donc



une



la hiérarchie



bien établie gradation sur la terre entière



comme



chez



les



«sauvages»



puis : dans de



l'Afrique et de l'Asie profonde : l'Asie et l'Afrique, nous dit le duc, «ont partout des représentation de la reine de France : les minorités (le roi est majeur le jour ment l'exercice de l'autorité par la régence avec, notamment, Catherine de Comme l'explique et Anne d'Autriche (1643-1651). Médicis (1610-1614) 1740, «les Reines ont en elles tous les principes de la puissance royale par



de ses quatorze ans), qui légiti Marie de Médicis (1560-1563), un publiciste dans les années le rang qu'elles ont acquis lors



de leur mariage». 63. Alexandre Yali Haran, Le Lys et le globe. Messianisme dynastique et rêve impérial en France aux xvr et XVIIe siècles, Seyssel, Champ Vallon, 2000. Depuis le règne de Charles VI jusqu'à celui de Louis dans la XIV, tout un courant d'écrits prophétiques et panégyriques aujourd'hui bien oubliés, s'est inscrit le «Très Chrétien» devait réaliser le perspective d'un avènement du roi de France à l'empire : roi sauveur, but ultime auquel aspirait la chrétienté, l'unité religieuse et politique de l'univers par l'établissement d'une monarchie universelle. Cette étude dévoile un courant ignoré, souterrain ou public, de l'imaginaire politique la sacralité de la monarchie et parfois sou qui a nourri le messianisme des Valois et des Bourbons, justifié tenu des actions, notamment guerrières. On découvrira la richesse d'auteurs méconnus voire inconnus, abondamment cités : Guillaume Postel, Jean Boucher, Claude Villette, Isaac La Peyrère... Alexandre Yali Haran révèle aussi l'importance de la dette que l'idée de nation, si forte en Europe, a contractée vis-à-vis des conceptions judaïques fondées sur les liens entre la divinité et le peuple élu. Au siècle de Descartes et nourrissent de Galilée, du mercantilisme et de la raison d'État, les thèmes apocalyptiques et eschatologiques une pensée particulièrement riche et féconde, qui ne fut nullement marginale ou anecdotique.
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Histoire



gradations



dans



Cap-Vert,



de



États



Côte



et Société



les



chez ces petits rois africains du composent, jusques dont les palais sont des huttes un peu plus Peut-on s'étonner alors de rencontrer de la hiérar sujets».



qui



du



d'or,



que



celles



de



leurs



partout



dans



la



grande



grandes chie



les



la



Économie



Sénégal,



«hutte»



du



roi



de



France,



Versailles,



du



temple



Roi



Soleil, «image de Dieu sur la terre»? Tout, en effet, est hiérarchie dans le palais de Louis le Grand : les sièges inégale ment



accessibles



suivant



son



est



velours



le monopole de la faïence grands,



les



pour



les



exemple) taire, de prétendre mange



(le



baiser



C'est



ainsi



gestes



manger).



rang



à bras,



(sièges



la haute



les autres), la pour chichement accordé, Versailles, qu'à des repas : la le sang royal,



au rituel s'intégrer met en évidence seule)



à dos,



chaise la



aristocratie),



(l'or



de place la manière



chacun



s'il



nul,



le



tabouret),



vaisselle



de



tissu



le roi,



pour



la



(à



messe,



parler, de se ne saurait sang,



n'est



de prince du monarque (Sa descendants de Louis



(les



proche



par



de



prier,



à manger



table



(le



l'argent



Majesté et



XIV)



lointain (les princes du sang) ; elle souligne ensuite la haute aristocratie curiale et mili taire



soient



comme



de



Emmanuel



aimantée



de



maréchaux



serviteurs



l'écrit



est



chie



les



ducs,



(les



qu'ils



Le



ou



elle



exclut



comme



une



les



Pour



parlementaires.



Ladurie,



Roy



le sacré,



par



mais



France),



l'État



robins



c'est



hiérarchiser,



et les



Saint-Simon,



officiers,



assurément,



sacraliser



: «la



hiérar



limaille».



Qui dit hiérarchie, dit exclusion : les milliers de pages noircies par Louis de Rou sont



vroy



traversées



par l'obsession : la bâtardise, tâche absolue



impérieuse



de



tout



ce



qui



(malheureux



salit



perturbe, Vendôme



cette



et Maine,



hiérarchie bâtar



lignée



de d'Henri IV et de Louis XIV !); la maladie vénérienne (le duc de Vendôme, comble outre



d'infortune,



la bâtardise,



est



accablé



de



l'homosexualité



vérole);



duc



(le



de



Lor



le vilain, atteint de l'impureté sociolo raine, le cardinal de Bouillon, Huxelles...); gique d'une naissance ignoble. Voici - exemple entre mille - le portrait des ministres dressé



Saint-Simon



par



[sic],



des



puis



: «les



des



singes,



secrétaires



des



fantômes,



d'État



ont



espèces



de



commencé de



gens



à devenir



la



Cour



des



et de



métifs



condition



[...], ils se sont peu à peu défaits de la crasse de leurs origines, de pigmées ils sont



devenus



et se sont



géants,



Ce



«système



meilleurs



chapitres les précision,



avec



Saint-Simon



1710, cour.



On



la



de du



enfin



cour»



livre



débarbouillés est



est



aussi



consacré



de



leur



étude



de



notaires



».



coteries



autour du vieux roi dans les qui, gravitent de dresser, effet, la complexe cartographie politique trois «cabales» ou «partis», aux distinguer correspondant



permet



peut



ainsi



régnant.



Elle



Cette



cabale



maréchal



est



de



regroupe sous



placée



Bouflers,



et le



une



partie



des



l'influence duc



des



analysant, années 1709



générations de la famille souveraine (le roi, son fils, son petit-fils). La première de ces coteries, la «cabale des seigneurs», s'accroche couple



Un



générateur d'intrigues politiques. à un essai d'«histoire cabale». En



de



d'Harcourt



membres



de



l'ancien



madame



de



Maintenon.



en



sont



les



clan



animateurs



de



la



trois



au destin du des



Le



Louis



Tellier.



François,



principaux.



Font



aussi partie de ce premier groupe, le chancelier Louis de Pontchartrain, son fils Jérôme et Jacques Louis de Beringhen, premier écuyer. Le maréchal de Villeroi, le marquis de la Rocheguyon, fils du duc de la Rochefoucauld et gendre de Louvois, Blouin, le pre mier



valet



pent,



aussi,



de



chambre



à ce



du



roi, Leur



groupe.



maître



espion



«programme»



de



la société



tient



en



de



quelques



cour



à Versailles,



idées-force



partici : la défense



de l'absolutisme royal, de l'Église gallicane, du «pré carré», cher à Vauban. La



seconde



cabale,



la



«cabale



de



Meudon»,



descend



d'un



cran



sur



l'arbre



généa



logique du lignage bourbon. Elle parie sur les destinées du Grand Dauphin, Monsei
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de princesses le fils du roi. On y trouve nombre des princes du sang lorraines, gneur, de la race des Condé-Conti, Madame la duchesse, la fille de madame de Montespan et du



et son



roi,



n'est



tique



d'Antin.



demi-frère, clairement



pas



Le



duc



mais



définie,



de



ils



en



Vendôme



se



sentent



fait partie. Leur ligne poli les conserva affinités avec



des



teurs gallicans (la cabale n° 1). La



troisième



réaliser



leur



qu'illustrent de



deux



Desmarets,



cié),



est



cabale



les



Chevreuse,



Ils



«programme» les Plans de être



pour



«cabale de



gendres



Torcy.



Chevreuse,



la



des



la suppression re, tous les trois ans,



toutes



des



ducs



de



plutôt du roi,



le duc



et de



Beauvillier Fénelon



(disgra



de



Bourgogne, pour et pacifique, forme de monarchie aristocratique concertés avec le duc ou Tables de Chaulnes gouvernement au



proposés



de



: les



ultramontains,



sur le petit-fils



comptent : une



d'un de réforme «Plan gramme après noires de la guerre de Succession plus trouve



ministres»



dévots



Colbert,



les



États



duc



de



(nous



se



d'Espagne) «non pensions



généraux,



sommes



États



dans



les



la convocation du royaume



pro



années



et radical



vaste



nécessaires», «les



appelés



révèle



les



: on



y



réguliè



entier»,



l'affir



de la paix. La province du



et de la nécessité



mation de la liberté économique,



alors



Ce



1711).



(novembre



Bourgogne



la paix»



le modèle à appliquer est, pour nos réformateurs, répartition pour une juste de ce Languedoc et la bonne conduite des travaux Ét, à l'imitation publics. la no dans il conviendra d'établir des États lesquels partout provinciaux, États voteront un tiendra une place Ces locale nouveau, impôt prépondérante.



Languedoc des impôts bien géré, blesse léger,



annuel,



sur



portant



les



revenus



de



la



terre,



de



capable



les



remplacer



fermes,



la



gabelle, le dixième, la taille, la capitation : «Établissement d'Assiette, qui est une peti de



te assemblée du



pays gneurs est subordonnée les



moins de



comme



provinces, policer,



corriger,



fleurit titutions vinciaux,



[...]»



M. Fénelon



: l'autorité



sur les



en



noblesse,



trois



etc.



fonds,



nobiliaire, usurpateurs



où de



une



pas États



Écouter



est



l'évêque



avec



le cadastre,



suivant



les



sei



et qui toutes



dans particuliers on y est soumis qu'ailleurs, avec diocèse; pouvoir chaque



d'États moins de les



naturelle proposent face aux



représentations du pays, du une



refonte



des des députés commerce qui y des ins générale



aux États pro généraux, une part de ses droits confisqués reconquérir est celui de Saint-Simon comme celui Fénelon,



diminuée



sortait qui rêve



Le



absolue.



64. Extrait du paragraphe après la paix».



des



députés les



est



sur la richesse impôts et le duc de Chevreuse



royale



à la vieille



par la monarchie d'une monarchie enquête



les



mesurer



Assiettes;



des



destiner



Établissement



on n'y



en Languedoc;



Composés



épuisé.



en Languedoc, où la levée des impôts



comme diocèse, chaque et le Tiers état, qui règle aux États de la province.



États



devait de



une diligente et rénovée, après épurée Avec ces idées, contrôlerait l'autorité royale65.



aristocratie



noblesse,



3 («Administration



intérieure du royaume»)



de l'Article II «Plan



de réforme



65. On trouvera de larges extraits des Tables de Chaulnes dans Philippe Sagnac, La formation de la société française moderne, Paris, 1945, p. 225-236. À proximité du «petit troupeau» (le mot est de Saint participe lui aussi, par ses Simon) qui entourait le duc de Bourgogne, Henri de Boulainvilliers (1658-1722) les princes à user arbi critiques du pouvoir absolu de Louis XIV («la pente naturelle qu'ont presque tous à ce courant aristocratique de réformateurs à la fois novateurs et «réaction trairement de leur pouvoir») naires», qui fait de la vieille noblesse le moteur d'une monarchie rénovée et moderne : sur ce sujet, voir in Boulainvilliers, Turin, Casa Diego Venturino, Le ragioni délia traditizione. Nobilta e mondo moderno Editrice Le Lettere, 1993. «Si jamais on pouvoit espérer que l'ancienne police pût revivre en France, il est certain que les gouverneurs des provinces et des places devraient être les premiers membres des parlemens ou Estats Généraux. Qu'étoient en effet les anciens ducs, comtes et vicaires, sinon des gouverneurs des On trou provinces et des cantons différens» (Boulainvilliers, cité par Diego Venturino, op. cit., p. 305-306). vera de nombreux éléments complémentaires dans la thèse de André Devyver, Le Sang épuré. Les préjugés de race chez les gentilshommes français de l'Ancien Régime, Éditions de l'université de Bruxelles, 1973.
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et Société



Économie



souligne Jean-Christian Petitfils, ressurgissaient, sous des habits neufs, les lambeaux idéologiques de la Ligue : «À la vérité, Fénelon, Saint-Simon et tous ceux qui gravi taient



dans



le



de



ces



messieurs



de



une



ferme



duc



de



courant du



conceptions étaient des



penseurs idées recuites



donc



du



l'orbite distincts,



jusque-là dos aux



«féodaux»



la



de



absolu



pouvoir



de Jean



libéraux,



la



de



d'un



société



reconstituer



la



voir



diviseur,



central,



des



L'ampleur



au



du



Mémoires



duc»



«petit



a



goût du dévote



charité



Brochant de



mise



le ces



Bossuet,



jour



les



à la



manière



vieilles de



ils ajoutaient chrétienne». C'est vœux,



en



pièces



à aspirant le par pou



goût»66. aussi



permis



courants



Tournant



sur le tout,



la «politique de leurs



ces traditionalistes appelaient que d'ordres et d'états, progressivement et trop modernisateur à leur niveleur



restauration



deux



aristocratique. le Bret ou Cardin



Bodin,



peu du Saint-Sacrement. la Compagnie de la raison d'État au nom condamnation



une



de



synthèse



réaction



remettaient



qui



assaisonnées



Fronde,



la



réalisaient



Bourgogne, et celui



dévot



à



Emmanuel



Le



Roy



Ladurie de reconstituer la «démographie saint-simonienne», à partir de 2616 person nages clairement identifiés (1834 hommes, 782 femmes). Cette prosopographie origi nale permet d'étudier notamment la longévité différentielle des robins (69, 4 ans), des ecclésiastiques (70, 4 ans), des ducs et princes (59, 6 ans), des militaires (63 ans). Sur les 1366 mariages identifiés, 740 (soit 54 %) sont endogamiques : on se marie entre soi



dans



marier



le les



personne,



monde filles



de



au même



pas



la



haute haut



plus



aristocratie. niveau



Saint-Simon,



Pourtant la stratégie à leur possible par rapport n'est de voir un duc choqué



matrimoniale statut



nageant alors



sociale,



que



« à contre les



courant



hommes



de



la cascade



maintiennent



des



le rang



», qui



mépris



hérité



de



leur



vise



à



naissance une



épouser



gentilhomme d'un rang inférieur. Dans le monde curial du XVIIe femmes,



de



:



fille



de



siècle, ce sont les



assurent



la mobilité



Mais



père.



il subsiste



une barrière infranchissable : jamais, les familles de ducs n'accordent la main de leurs filles



à un robin



ou



à un roturier.



Si Saint-Simon se révèle ainsi tout à la fois comme l'intégriste et le sociologue de la



société



Emmanuel Le Roy Ladurie dévoile une facette cour, : amateur de saint des solitaires personnalité grand Augustin, proche de Rancé, le réformateur de La Trappe, Saint-Simon, puis de l'abbé breux de mortification, se situe «dans l'aire ouvrages magnétique Ses Mémoires en témoignent avec il pourfend éloquence, quand déteste,



de



viscéralement,



quand



il défend



Royal (1709) et Pasquier Quesnel; de



nombre



de



courtisans



(du



duc



Pascal



l'année



même



de



méconnue



de



sa



de qui du



Port-Royal, a lu de nom



jansénisme».



les



jésuites qu'il la destruction de Port



quand il s'attarde, surtout, sur le parcours spirituel de



Roannez



à Louise



de



La



Vallière



devenue



carmé



lite) et de ministres (Le Peletier, Pontchartrain) qui se retirèrentdes délices mondains pour communier, il n'y a là nulle



dans



la



solitude



contradiction



et le renoncement avec



les



obsessions



dans



l'attente



hiérarchiques



de de



l'au-delà. notre



Mais duc



: le



66. Jean-Christian Petitfils, Louis XIV, Paris, Pion, 1994, p. 648. Ce nouveau type de gouvernement nobiliaire, imaginé par Fénelon et Saint-Simon a été en partie tenté, dès la mort de Louis XIV (1715), par le Régent : la polysynodie fut un système de conseils aristocratiques, qui répondait, en partie, aux vœux de Fénelon et de Saint-Simon. Mais l'expérience fut éphémère et la réalité bien éloignée du projet prévu : divi sés par des rivalités de clans, minés par des querelles de préséance et une crispation sur l'étiquette - on imposa aux maîtres des requêtes (ils appartenaient à la « vile roture ») de lire leurs rapports debouts devant ces Messieurs des conseils! -, affaiblis par le peu d'expérience et de crédibilité de la plupart de leurs membres dans la gestion des affaires, les sept conseils de la polysynodie se révélèrent assez vite incapables d'efficacité politique, à l'exception du conseil de la Marine, présidé par le comte de Toulouse, bâtard de Louis XIV. A l'automne de 1718, Philippe d'Orléans abolit ce que Saint-Simon, lui-même, appelait des «pétaudières».
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dernier



de



du



jusqu'à



Norbert



pour



étude



Élias



; tout cet



au



elle



contraire,



homo



la sacralise. habité



hierarchicus,



Jusqu'à la rage



par



dans la manière, de de distinguer, très aristocratique, jusque de toutes les hiérarchies67. avec le fondateur communier Dieu,



séparer,



monde



telle



Une était



pas la hiérarchie fut bien Saint-Simon



souffle,



d'ordonner, séparer



595



ne contredit



renoncement son



XIV »



de Louis



renouvelle,



on



présent partagée dans sa Société



entre



le



notre



voit,



cour™.



de



du



connaissance



et le



l'anecdote



modèle



tout



C'est



curial,



sociologique



mérite



le



monde



d'une



se



qui par



proposé autre



recherche,



celle de l'historien américain William Ritchey Newton, de nous présenter un Ver sailles totalement neuf, totalement original. Au prix d'un travail de bénédictin, l'au teur



s'est



en



logements



effet



tements pavillon



des



offices»



reine



fonction»



«chambre»



des



officiers (la



de



détail



de



central,



à un de



anonyme



on



quand



roi,



en ne



qui



la Garde



saura



le



sous passant



par



compte



pas



robe...).



le château



que



appar



«caveau



balayeur, du



Maison



des



l'ensemble énormes



cinq



jusqu'au



la Chambre,



Bouche,



l'entreprise



la



de



l'occupation les depuis



le château,



bâtiment



de



départements



la difficulté



mesurera



le



dans



sert



le dans



construits



qui



de «logements moins de vingt-deux les



On



à reconstituer



attaché



progressivement du roi et de la



ne compor



tait pas moins de 364 appartements recensés et que de multiples redistributions ont sans



cesse



remis



convoités



en



attributions



les



question



moins



(du



qu'incommodes



très



une



pour



de



provisoires d'entre



ces



eux).



majorité



aussi espaces On ne sera pas



surpris par la hiérarchie très stricte qui préside aux attributions des logements car la répartition



de



bénéficient



d'une



reflète



l'espace



son



exactement



de



rang



la



société



: la



aristocratique



famille royale, les princes du sang (les principaux sont logés dans l'aile sud, au soleil), les princes de moindre importance... Les plus élevés dans la pyramide curiale autres



se



doivent



vaste



cabinet,



chambre,



pièces modeste



d'un il ne



quand



avec



de



enfilade



contenter



s'agit



pas



donnant



cheminées



: antichambre



trois



pièces



d'un



minuscule



Les sur les jardins. le laquais), (pour dans



mansardé



logement



le



pavillon de la surintendance, dans les combles, surexposé au froid en hiver, au chaud en été,



aux



Sans la faveur doute, parfois royale permet-elle de obtint un bel appartement le Dangeau marquis que un poème à partir d'une de faire sur le champ lui ait demandé reflètent des changements car la plupart pourtant parcimonieuse



pire que le souverain Faveur de rimes.



après série



ainsi



: c'est



au



d'échapper



saisons...



en toutes



odeurs



du



constante préoccupation des appartements accorda



la



discuter



affectation,



Majesté



a approuvé de lambris



gements



de



aux



princiers les plus



détails



jusqu'aux



moindre



: attribuer



roi



la



moindre



et réglé M. que



la



proposé



par



avec précis modification



nouvelle



de



Et



légitimés. son valet (Bontemps,



Louis



les



au



a demandés



cabinet



de



son



qu'il XIV de



Blouin)



puis



par les occupants et autres croisées neuves



demandée



cheminée,



Pontchartrain



rang. C'est nous voyons



ainsi



son



selon



l'espace



enfants



la



: «Sa chan



apparte



ment dans l'avant cour» (4 décembre 1700). Le



gros



volume



chacun



de



à mi



Newton,



d'un



chemin



et d'un



livre



recueil



d'ar



chives, se présente sous la forme d'un répertoire des milliers d'indices rassemblés (dans les archives, dans les mémoires des contemporains) regroupés par corps de bâti ments : aile du gouvernement, corps central, aile des princes (aile sud), aile nord... Dans par



appartement.



ces



corps



Un



67. Toute cette analyse Paris, Fayard, 1997.



l'auteur



cahier d'après



de



restitue plans



Emmanuel



la



permet



succession de



se



Le Roy Ladurie,



68. Norbert Elias, La Société de cour, Paris, Flammarion,



des



repérer



occupants, dans



Saint-Simon



coll. «Champs»,



ce



appartement ver



labyrinthe



ou la Système de la Cour, 1985, éd. originale : 1933.
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596 saillais.



Un



Jamais



encore



Dans



index



cet



Bottin



détaillé



un véritable procure du roi» n'avait été observé



très



«l'espace espace,



cœur



de



image



la



de



de



le rôle



monarchie,



de



la cour



durant



de



registre,



son



celle



est par



proposée



au



centre



du



personnel



de



de



l'analyse



Beaussant,



Philippe



souverain



siècle.



bien



ne



s'arrête



directe dans la



Burke



Peter



met



qui



un



si près69...



pas évidemment à la distribution de logements. Sa responsabilité construction



et Société



Économie



et,



sur



en valeur



les



un



autre



rapports



de Louis XIV avec les arts. Et il dresse le portrait d'un Roi Soleil insolite : joueur de -



étoile



danseur



guitare,



1670



jusqu'en



amateur



architecte,



-,



de



- à partir



peinture



de



1660 -, passionné de théâtre, fou d'opéra, jardinier (avec son cher André Le Nôtre à dévoile Beaussant Philippe méconnu. d'un souverain



Versailles)70. cachés



giques de



silence



et d'une



dont



réserve



il ne



en



même



En



effet,



s'est



ressorts psycholo temps quelques sous une apparence d'immuabilité, XIV



Louis



départi,



jamais



cache



une



gran



de timidité jointe à une volonté de fer qui sait s'imposer, dans tous les cas. Ce trait de caractère



est



homme,



très



apparu



tôt.



Ainsi, du



et jouer



apprendre



luth,



le jeune Louis XIV aurait instrument aristocratique;



dû,



comme



tout



qu'il



fit, du



ce



gentil reste,



dès 1647. Or, il imposa trois ans plus tard - il avait alors douze ans - la guitare, ins trument



et populaire,



exotique



la commedia



introduit



en



France



notamment



par



le



Scaramouche



de



dell'arte.



Tout Louis XIV est déjà là, dans ce choix singulier, explique Philippe Beaussant : il nous permet de comprendre le soutien de Louis XIV à Molière quand il osa Tartuffe en 1664 au grand scandale des dévots; il justifie le choix du roi quand il décide, contre



tous



les



celui



notamment



avis,



de



de



Colbert,



conserver



le château



de Louis



XIII



lors des premiers agrandissements de Versailles en 1669. C'est le roi aussi qui demande à Molière



lors du carnaval de 1670, présenté les destinées du qui tient à elle seule va en naître) ; c'est de l'opéra ballet de cour va en mourir), de la comédie, (qui (qui Louis XIV la plupart des sujets encore des opéras de Quinault et de Lully ; qui choisit c'est le souverain, les plans du Grand construit en Trianon, toujours, qui impose mois en 1687... tout Versailles, fut bien l'œuvre de Louis Versailles, XIV, quelques une



de



concevoir



essai



premier



création



de



en



continue,



entièrement



consacré



des pages plupart dur» pour abriter tacle



Les



« théâtre



dont



Louis



à la de



ses



Amants



total »,



magnifiques, œuvre clé



une



métamorphose du roi, gloire Mémoires.



incessante ce



Versailles



la représentation artiste de XIV,



permanente l'État



tout



«désir



de



fut un du



absolu,



au



du règne, un espace dans la qui transparaît de théâtre «construit en



long



gloire» décor



de la monarchie, spectacle fut le principal metteur en



un



spec scène et



acteur. Les senté Le



historiens en



Grand»,



peintures



se



Alexandre



sont ou



représenté de



la galerie



de Louis XIV



récemment



en avec des



César, ses



attachés



par



exemple,



traits



glaces



propres



à Versailles71.



aux dans par



images



du



le Grand Charles



Notre



du



souverain,



roi



Le



Brun



approche



des



dans



repré



à «Louis



Appartement, les



images



grandes au



temps



est facilitée par la parution du travail entrepris par Virginie Bar et



69. William Ritchey Newton, L'Espace 1789, Paris, Fayard, 2000.



du Roi. La Cour de France



au château



de Versailles.



1682



70. Peter Burke, The Fabrication of Louis XIV, New Haven and London, 1992. Trad : Louis XIV, les stra tégies de la gloire, Paris, Seuil, 1995. Philippe Beaussant, Louis XIV artiste, Payot, 1999. On consultera aussi les autres études de Philippe Beaussant, notamment, Les plaisirs de Versailles. Théâtre et musique, Paris, Fayard, 1996; Lully ou le musicien du Soleil, Paris, Seuil, 1992; Versailles, opéra, Paris, Gallimard, 1981. 71. Chantal Lettres, 1988.
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Belles



« Siècle



Le nouveau



Brème72.



Dominique sens qui Brème



de Louis XIV » Les



fut assigné un entrepris



ont



mentionnés



Baudoin



en en



centaines



saisons,



les



de



complet fondatrice



l'œuvre



mal



et perdent Bar Virginie les allégories



toutes la



de



«science



des



le



rapidement et Dominique et



de



tous du



images»



les



Grand



de Cesare Ripa, dont la première édition parut à Rome en 1593.



en deux son française parties, qui parut dans connaissaient cette somme peintres qui leur offrait le de figures leur permettant de représenter les vertus et les vices, les avec les attributs les caractérisent les passions, libéraux, (la qui



assura



1644.



intégralité détail de



recensement



dans



Siècle : Ylconologie Jean



en effet, vieillissent images, au moment de leur élaboration.



leur



attributs



597



arts



une



adaptation



les



Tous



branche d'olivier représente la paix, la trompette symbolise la gloire, la louange, la un long Après un dictionnaire



renommée...). nous



proposent



travail en



de



deux



recensement : un



parties



et



de



index



les



décryptage, des



alphabétique



auteurs



allégories



(plus de 600), un index des attributs (plus de 1200). Le lecteur dispose ainsi d'un remarquable outil de travail qui lui permet d'analyser la signification d'œuvres jusqu'à ainsi que les intentions qui hermétiques, et non des moindres, de cette publication,



présent intérêt,



de



volumes



Vlconologie



Gérard instrument



de



s'est



Sabatier



Jean



attaché



de gouvernement



en



ont



la conception.



guidé



est d'offrir



le texte



intégral



Un



autre



des



deux



Baudouin. à l'étude



et manifeste



du



de



château



Versailles



comme



considéré



absolue73.



de la monarchie



C'est



à une



lecture



politique des images du roi qu'il nous convie quand il analyse, avec une précision les



extrême, ment,



ensembles



l'escalier



des



créés



et pour



par



Ambassadeurs très



Louis



associe



savante,



glaces.



L'approche,



images



à Versailles de (plus présentes facilitent la compréhension



début



l'étude



deux



cent



des



reusement,



XIV



au



(disparu



: les des



le



jardins,



années



Grand la



1750),



apparte des



galerie



de la plupart des iconographique en noir et blanc malheu illustrations,



explications)



et les



textes



multiples



norma



tifs écrits par les contemporains pour décrire, expliciter, justifier, des figures et des significations complexes dont le sens a été vite perdu. Le projet versaillais fut celui de représenter Louis le Grand en roi parfait, par la médiation de la mythologie apolli nienne ment



(présente dans les



surtout grands



dans



qui triomphe personne, des glaces, et réalisée conçue Les



les plus pages démontrent



de et des grandes figures puis par une représentation de la haute sur les peintures



les jardins)



appartements), en roi de guerre



fortes



par



Charles



de



cette



Brun



Le



et la



étude,



entre



voûte



1678



et 1684.



qui



sous-tend



thèse



grande entreprise l'origine, que, crise le château au cœur d'une plaçant par un dysfonctionnement quée et des Modernes Anciens la querelle des dont tation du politique : l'imagerie du roi est venue les plus manifestations trop explicites l'analyse,



de



la galerie



l'ensemble a été



versaillaise



la



dès



(notam l'antiquité du souverain en



de



de mar



la représen des une



est tard,



alors



que



s'amorçait, avec le déclin des images symboliques, allégoriques, analogiques, le scep



ticisme



critique,



le



du



désenchantement



monde



et



la



« crise



de



conscience



européenne». «La nature est écrite en langage mathématique», écrivait dès 1623 Gali lée... En étudiant la dégradation de la littérature astrologique, Hervé Drévillon dresse lui



aussi



un



constat



voisin,



d'autant



que



la



monarchie



elle-même



à contribué



à saper



une part de l'imaginaire qui la fondait et la légitimait. En effet, le 4 février 1670, lors de la représentation des Amants magnifiques, Louis XIV, qui danse et joue la comédie 72. Virginie Bar, Dominique Brème, Dictionnaire iconologique. Cesare Ripa et Jean Baudoin, Dijon, Éditions Faton, 1999. 73. Gérard Sabatier, Versailles



Les



ou la figure du roi, Paris, Albin Michel,



allégories



et les symboles



de



1999.
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Économie



et Société



pour la dernière fois, est représenté en Apollon. Or la comédie ballet met en garde le public contre la confusion des images, car le soleil qui le symbolise, explique le roi n'est



lui-même, habité



de



noirs



le soleil



pas



des astrologues un astrologue (représenté par Anaxarque et sa lumière n'a rien de commun avec la fausse lumière dis



desseins)



pensée par les prédictions. Le Roi Soleil met ainsi en évidence un conflit de représen tation entre la symbolique royale et le symbolisme astrologique, disqualifié. Mais à sert alors



quoi qui



le symbolisme roi



au



prête



les



Hervé



explique



conventions



fracture



»74.



ainsi



rhétoriques, s'ouvre



que



Ainsi, aboutissement Versailles



siècles, Réflexions



de à



Drévillon,



simples Et c'est



en



critiques



s'il



solaire



qualités



n'est



l'astre?



La



par cette se trouve



plus porté monarchie



forme



de



ainsi



des d'elle-même manipuler représentations des figures de style, en somme, à jamais



«entre



le



roi



d'un discours



et



son



le



image,



politique



tout à la fois l'apothéose marque et sur la peinture, sur la poésie



et le déclin. en



de



l'irréparable



vieux de plusieurs



par l'image parues



comme extérieures.



de



temps



croyance



condamnée,



Du



1719,



reste,



l'abbé



Du



dans



ses



Bos



se



plaignait de ne pas comprendre les allégories de la Galerie des Glaces ou du Grand des



Appartement,



«énigmes



obscures



plus



celles



que



du



Sphinx».



Écrire au temps du roi absolu De



d'une



l'objet



de



dans



Les



quer voire



que



de pouvoirs le processus



«libertés due roi.



politique», XVIIe siècle, fasse,



sans



entre



un



publique



du



entretenues



mécénat la



vis-à-vis



d'autonomie



la



de



ou



ce



de



y parvenir. de vérité



l'aptitude



cette



étude,



passe



a toujours



et été



des



que à s'intégrer



«Historiens



le



raisons



«secret»



un encombrant



les



par à ce



le



dans



écrivains, Louis



XIV,



propos,



ont



fait



s'interroge et expli



comprendre



une dépendance étroite, que nous nommons aujour dans le cadre du mécénat, de par



fait, ce



de



cet



nécessaire défi



à des du



: il explique original de susciter une histoire



L'une



et



: comment



paradoxe



l'écrivain



de



particulièrement a tenté



: l'histoire



Roi-Soleil



du pouvoir ? En politique ne pouvait se concevoir



monarchie



jamais discours



le



en



sorte, quelque 75. Christian Jouhaud,



sur



littérature,



publiques» à un protecteur Le chapitre III



est



entre



«étatisé»



renouvelées



problématiques



la fidélité du



relations



culture



aliénante,



d'hui celle



les



même,



cadre



clientèles,



temps



pourquoi



notamment



et pouvoir présent tout au long du



contemporaine qui la satis échec tient à l'incompatibilité à l'exercice de l'autorité



pour



les



pouvoirs76.



74. Analyse d'après Hervé Drévillon, Lire et écrire l'avenir. L'astrologie dans la France du Grand Siècle (1610-1715), Seyssel, Champ Vallon, 1996, notamment p. 251-252. Dans son étude déjà citée, Les Stratégies de la gloire, Peter Burke insiste, lui aussi, sur les dernières années du règne, marquées, par une «crise de la représentation du prince». Un des vecteurs en fut le processus de mathématisation et donc de désenchantement du monde, provoquant une crise du capital symbolique dont l'État royal était jusque-là crédité. Un chapitre («Le revers de la médaille») est consacré aux principaux thèmes véhiculés par les pamphlets anti-Louis XIV qui se multiplièrent, surtout après 1685, dénonçant l'ambition, l'absence de scru pules, la tyrannie, l'irréligion, l'amour propre, la faiblesse du roi. Ils participèrent, eux aussi, dans le cadre de la «crise de conscience européenne» autrefois décrite par Paul Hazard (Paris, 1935), au processus de désacralisation de la monarchie. 75. Alain Viala, Les Institutions littéraires au XVIIe siècle, Lille, 1985; Naissance de l'écrivain. Sociolo gie de la littérature à l'âge classique, Paris, 1985. Voir la synthèse proposée par Chantal Grell, Histoire intellectuelle et culturelle de la France du Grand Siècle (1654-1715), Paris, Nathan Université, 2000. 76. Sur ce thème, on se reportera aussi à la thèse de Steve Uomini, Cultures historiques dans la France du XVlf siècle, Paris, L'Harmattan, 1998. Le XVIIe siècle, on le sait, a posé les règles de la méthode histo rique : en 1681, dans son De Re diplomatica, Jean Mabillon, religieux bénédictin appartenant à la congréga tion réformée de Saint-Maur, établit les fondements d'une science nouvelle : la des critique «externe»
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la capacité



de



défier



l'État



l'essai



absolu,



de



Adrianna



le démontre



elle s'attache à reconstituer la «seconde vie» de amplement quand Louis XI (1461-1483), c'est-à-dire la manière dont son image a été reconstruite du XVIe au XVIIIe siècle, en relation avec les débats du moment, démontrant ainsi à quel la réécriture du passé offrir une matière malléable, transformable, point peut adap table,



d'alimenter



capable



présent



se nourrit



qui



religion,



par



et



traité,



donc



XVIIe



et de



de



Louis



exemple, tantôt



en



l'affirmation



siècle,



remodeler



l'histoire XI



sans



pour assurer fut annexé par



tyran par de la raison



les



les



tantôt



dans



et les



enjeux Au



combats des



temps



d'un de



guerres



et protestant, camp, catholique en héros les autres. Au par



chaque



uns,



d'État



cesse



sa légitimité.



les



années



1630



le modèle



renforça



offert par Louis XI, en légitimant une pratique autoritaire et machiavélienne : Louis XI, écrit Gabriel Naudé, dans ses Considérations sur les coups d'État (1639), «le



plus



et avisé



sage



de



nos



tenait



rois,



pour



maxime



de



principale



son



gouverne



ment, que qui ne sait pas dissimuler ne sait pas aussi régner». Naudé justifie ainsi l'exécution du comte de Saint-Pol, un des artisans de la Ligue du bien public, décapité en 1475 sur la place de l'Hôtel de ville; il justifie aussi tous les «stratagèmes» utilisés pour



soutenir



l'État



sous



le voile



de



de personnes



: «Louis



religion,



sans



aucune



XI



et se



viola servait



la foi donnée



au



connétable,



un chacun,



trompait



l'Hermite pour faire mourir prévôt de procès». Pendant le règne de Louis XIV,



forme



du



beaucoup l'opposi



tion au souverain fit renaître la figure de Louis XI identifié à un tyran. C'est ainsi que les



huguenots, Louis



sentation



française». la



mémoire



la révocation après XI et Louis XIV,



On



peut lire dans Louis XI, on



de



et à cause



de



cela



on



les



de



l'édit



de



considérés Soupirs



a remarqué le fait passer



unissent



Nantes, comme



de



la



France



avec



une



piliers



de



esclave



(1689)



fait



avoit



qu'il



dans



deux



les



quatre



un



repré



«Tyrannie : «Pour noircir mille



de



ses



cruel.



Aujour prince a fait peut prouver qu'il les prisons et dans les exils massacrer, brûler, rouer, plus de trente pendre, périr dans dix fois plus que Louis XI». Dans ses Dialogues ou quarante mille C'est personnes. Fénelon fait lui aussi souvent du duc de Bourgogne, des morts, écrits pour l'éducation sujets,



d'hui



on



intervenir



loue



Louis



la



clémence



XI,



manière



de



de



Louis



XIV



critiquer



et



une



justice



mourir



même la



cependant



forme



de



pour on



pouvoir



absolu



destructeur



des



libertés nobiliaires : le cardinal Bessarion le qualifie de «fourbe, tyran, ennemi du documents manuscrits, la diplomatique. Il soutient qu'il existe bien une certitude historique, qu'il est pos concernent les actes officiels, les sible d'atteindre par un patient travail de recherche : les «preuves» chartes, les diplômes, les bulles pontificales. Si on peut en établir l'authenticité (examen de l'encre, de l'écriture, du support matériel...), elles apportent la confirmation irréfutable de la réalité d'un fait. Steve Uomini soutient que les exigences de Mabillon étaient telles que le XVIIe siècle n'a pas produit d'historien capable de répondre à ce « cahier des charges » : « Ce profond décalage entre théories et pratiques constitue un des symptômes majeurs de l'impasse conceptuelle de l'histoire au Grand Siècle.» Pourtant, en marge des traditions et des exigences savantes, le siècle de Louis XIII et de Louis XIV a fait naître un ensemble de lit térateurs polygraphes aussi prolixes que méconnus. Le principal intérêt de cette recherche est de placer en pleine lumière des auteurs aujourd'hui bien oubliés : Boiteil de Gaubertin, Malingre de Saint-Lazare, Michel Dans cette galerie secrète du palais de Clio on retiendra surtout les pages Baudier, François de Grenaille... consacrées à Antoine Varillas (1620-1696), polygraphe aussi productif (14344 pages publiées !) que malheu reux, auteur notamment d'une série d'études consacrées aux Valois (Histoire de Henri second. Histoire de comme François second, Histoire de Henry trois...), dénoncé, souvent injustement, par ses contemporains écrira sèchement un falsificateur et un truqueur de documents : «Varillas, historien plus agréable qu'exact», Voltaire dans son Siècle de Louis XIV. Le travail de Steve Uomini éclaire la vie littéraire de l'âge classique, en mettant en valeur, notamment, le rôle du mécénat, de la librairie, des instances de censure et de critique, l'attente aussi des lecteurs, fascinés par les histoires tragiques et secrètes capables de révéler les arcana de démontrer qu'au imperii, les secrets de la domination. Ce n'est pas le moindre intérêt de cette thèse XVIIe siècle, la «petite histoire» occupait une place tout autre que celle à laquelle on la relègue aujourd'hui : elle était le révélateur des ressorts cachés et mystérieux du pouvoir des rois et des princes absolus.
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LVII) ; le cardinal Balue instruit un procès en règle : « La



genre humain » (Dialogue maxime



de



fondamentale



comptiez



rien



pour



les



tous



le Miroir



du



de



historique



conseils



vos



princes



politique dure et cruelle [...]» 1694,



et Société



Économie



de



ligue



faire



tout



ni le royaume



1464



seul.



vous



pour vous



que



Vous



désoliez



ne



votre



par



Un pamphlet publié à Cologne en



LVIII).



(Dialogue la



de



était



[...]



sang



ou peut



se



reconnaître



la



l'an



de



Ligue



1694, établit un parallèle entre la ligue du Bien public (les nobles légitimement asso ciés



contre



En haud



ceux



contre



pouvoir à la fois



et la Ligue



XI)



Louis



le tyran



de



le processus



explorant nous offre



unit tout



Louis



le despote contre



unies



justement



création



clés



delot



initiateur



d'une



coup



d'autres



encore



de



académie



ce



au



débats



de



avec



Il fut donc la



de



la



relation



l'État



de



le prince,



lecteurs ces



du crépuscule savants ouverts



Grand aux



vive



de



l'Antiquité le surintendant au



Nicolas



Une



de



et de



les



destin



la



Bourbon,



un brillant



Siècle, idées



Fouquet, à la servitude et culturelle répondre politique Louis XIV : tels des mazarinades les masquées, osa



entité qu'à Condé Bour



Molière,



beau



Gassendi,



d'art,



de de



fut un «résistant



Maine



science



attraction de



le protégé



de



intérieur»



par Richelieu, puis les Fables «frondent



imposée et Contes



et



nourri



d'Esope, Fontaine,



la



tard,



divertisse



à l'irrésistible



La



malheureux,



de



prince



matière



amoureux



Renaissance,



ainsi



génération plus la duchesse du en



l'écriture,



par



discret,



une



: c'est



Bruyère, et de



foyer



neuves



plus



Jou



comme du



celui



Descartes



libéralités).



Christian



absolu,



qui mystérieuse et adhésion, résistance



(La



de



Anne-Bénédicte



notamment possible d'échapper, Poète et aimable, mélancolique



culture



européennes



toujours



comme



magnificence



savants



de philosophie.



toute



siècle



et éclairé,



privé



bénéficiaient



Monsieur



petite-fille a fait de Sceaux,



versaillaise.



puissances



pour quelques entre et ceux qui écrivent, partagés gouvernent : la «littérature» s'est construite et mime du pouvoir et autonomie autonome et dépendante78. Dépendance



qui



et de



en



comprendre



distance du roi, un mécénat quelque à Chantilly, a continué à fonctionner,



ments



(les



d'Augsbourg



XIV)77.



qui par la



de l'État»79. Car le vrai sujet de l'étude Marc que consacre est celui de la liberté irréductible du créateur face au poète monstre froid de la raison du prince. En marge de la rigidité voulue compassée par le maître de Versailles, le La Fontaine de Marc Fumaroli d'un est, en effet, l'éclaireur monumentale



monde Louis



abstraction



à



Fumaroli



l'illustre



celui



méconnu, ni



XIV,



à



des



de «princes ordonnateur



Colbert,



équivalent



dans



Protecteur



attentionné



l'histoire



de



la



dont l'esprit» tout puissant



monarchie.



Ces



les



œuvres



d'une de



princes



ne



doivent



propagande ont



l'esprit



rien



royale pour



nom



ni à sans La



Rochefoucauld (Maximes), Pascal (Les Provinciales, les Pensées), Tallemant des Réaux (Historiettes), Madame de La Fayette (La princesse de Clèves), le cardinal de Retz (Mémoires), Madame de Sévigné (Lettres). Tous ont écrit loin des servilités de la cour, dans la pénombre, l'émigration intérieure et la vie privée, à proximité de ce que le Roi Soleil a le plus haï : Port-Royal pour les uns, Nicolas Fouquet pour les autres. de



La



Fontaine



guillon de la liberté, Nicolas années



1650,



par



des



liens



et de



nombre



de



tous



créateurs,



animés



par



l'ai



Fouquet a tenté de réunir autour de lui, à la fin des tenant



autant



à



la



protection



qu'à



tous



l'affection,



les



talents mûris depuis la Régence d'Anne d'Autriche, afin de former, à Vaux et à Saint 77. Adrianna Bakos, Images of Kingship in Early Modern France. 1789, New York-Londres, Routledge, 1997.



Louis XI in Political



78. Christian Jouhaud, Les Pouvoirs de la littérature. Histoire d'un paradoxe,



Thought, 1560



Paris, Gallimard, Essais, 2000.



79. Marc Fumaroli, Le Poète et le Roi. Jean de La Fontaine en son siècle, Paris, Éditions de Fallois,
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: architectes et jardiniers, une «académie peintres française» complète et chanteurs, et passementiers, instrumentistes comédiens tapissiers sculpteurs, aurait pu donner le consentement à son règne Avec de Louis XIV, Fouquet poètes.



et



Mandé,



digne de la Renais



tour modéré, tempéré, animé par une académie encyclopédique, sance



ou



italienne



Nous



de



savons



celle



1661,



l'État



Désormais,



de l'expression



Valois80.



n'en



qu'il



5 septembre royal.



des



fut un



pour



ainsi



pas



un brutal



provoqua



et un



grand



:



du



l'arrestation



changement nombre de



de



le



surintendant,



de la politique culturelle forcée lettrés, l'étatisation



de



cap



Français



créatrice mise au service de la machine à gloire de la monarchie entraîna



«louisquatorzienne»



de cette



l'intériorisation



«faille



moderne»,



déjà



pressentie



pendant les troubles de religion par le Montaigne des Essais, puis reprise et amplifiée par les pieux solitaires de Port-Royal. Cette faille oppose la vie privée, le for intérieur de sujets du roi (à l'exemple de Madame de Sévigné écrivant à sa fille Madame de sur



contracté



roi, cette



appartenance la scène éclatante



à la vie et servile captive du théâtre et impérieuse



dans



puissant, entre



et leur



Grignan) cristallise



l'État



tout



contradiction



insurmontable



s'est



du



coupé



la souveraineté



commune de



du royaume,



qui



: «L'empire Centré cœurs.»



des règne du roi et la souveraineté



se



du



Versailles



sur



de



soi,



une contradiction qui s'identifie, en partie, à l'opposition de la Cour et de la Ville, le livre de Marc Fumaroli, habité par toute la culture du Grand Siècle, constitue le cha histoire encore pitre d'une frondes antiautoritaires qui de



histoire Une



l'État



à



: celle



écrire



ont



des



de



parcouru,



courants



anti-louisquatorziens



la Renaissance



à la Révolution,



et



des



la longue



absolu81. récente,



exposition



sur les



centrée



a bien



portraits,



restitué



ce



Louis



«moment



XIV » marqué, précisément, par cette vie de cour figée par l'étiquette, la discipline des le primat



comportements,



de



la



Une



représentation.



fine



chronologie



de



l'art



du



por



trait révèle en effet d'importantes évolutions : les années Mazarin (1640-1660), illus trées par les frères Le Nain, Philippe de Champaigne, Charles le Brun, Simon Vouet, fondé sur une attention du portrait «réaliste», la prépondérance apportée précise au Les années des visages. nuances 1660-1680, qui correspondent d'expression : les cour de celles du sont de Louis XIV, stéréotypé portrait règne «personnel» sur les accessoires alors porter plus leur pinceau semblent que sur les visages, peintres rôle le premier de grande souvent Dans ces souvent statufiés. dimension, portraits voient aux



revient des



aux



robes



rituel



d'apparat.



immuable,



partisans coloristes,



à la



draperies,



du



un



dessin



offrit une



au



1680,



grand et ceux



débat



nouvelle



des



richesse



Vers



du



voie



aux



même



à l'Académie



oppose



coloris.



au



encadrements,



moment Ce



débat,



portraitistes,



où



la



des



scintillement vie



de



cour



se



bijoux fige dans



et un



les et de sculpture des marqué par la victoire Nicolas en particulier qu'emprunte de



peinture



finalement



de Largillière. Ce dernier utilise le coloris afin de mettre en valeur l'individualité d'un visage,



l'assurance



d'un



regard,



le naturel



retrouvé



d'une



expression.



À la fin du règne



de Louis XIV, il contribue ainsi à briser les masques poudrés de la société de cour82...



80. Une étude récente, consacrée aux précieuses, met bien en valeur ce moment de liberté créative, cor Les Précieuses. Naissance des femmes de lettres respondant aux années de l'après Fronde : Myriam Maître, en France au XVIIe siècle, Paris, Honoré Champion, 1999. De l'Ancien Régime à la Révolution 81. Ran Halévi, «La modération à l'épreuve de l'absolutisme. française», Le Débat, n° 109, mars-avril 2000, p. 73-98. 82. Toute cette analyse d'après Visages du Grand Siècle. Le portrait français sous le règne de Louis XIV (1660-1715), Paris, Somogy éditions d'art, 1997.
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royal matrice de modernité ?



Nous



à présent, en guise de l'image noire



voudrions



de synthèse, mettre en valeur une biographie ou rose du règne, cette étude synthétise bien les



du roi. Loin



«apaisée» travaux



récents



consacrés



au



roi et au



et multiplie



règne



des



perspectives



originales83.



Jean-Christian Petitfils souligne que la véritable «prise de pouvoir» de Louis XIV, en



daterait, historiens



de



fait,



ne



la



cessent



mort



de



Louvois



le répéter



de



et non



(1691) XIV



: «Louis



de



comme



1661,



voulait



assumer,



la plupart des la tâche



lui-même,



principale, en supprimant un échelon et en prenant en main le détail de l'administra tion. Si l'on se réfère aux catégories modernes de la science politique, on pourrait dire les fonctions qu'à partir de cette date, il cumula les ministres subsistants étant réduits au rang de l'habitude prend d'un tête à tête



de



les problèmes régler le ministre concerné.



avec



en



de



chef



commis



dehors Ainsi,



d'État



»84.



du



conseil



avons



nous



et de



En



même



d'En vu



gouvernement, le roi temps, au



Haut,



apparaître,



moyen poursuit



Jean-Christian Petitfils, au long du XVIIe, trois grands âges dans l'histoire adminis trative : Le premier fut l'âge du ministériat (celui de Richelieu et de Mazarin) où un seul



rendant



ministre, Le



personnelle. pas.



L'âge



directement



s'ouvre,



qui



après



au



compte



n'avait



monarque



de



1661,



pouvoir introduit



roi,



que une



d'une disposait Il régnait



par lui. variante



dans



clientèle



politique ne gouvernait en organi système, mais



ce



sant la rivalité de ses deux ministres principaux (Colbert et Louvois)



eux-mêmes



sur



des



clans



leurs



plongeant



ramifications



dans



les



qui s'appuient



clientèles



provin



ciales. Par la mise en jeu de cette rivalité, le pouvoir conquiert un espace politique va s'efforcer d'accroître. La qu'il de construction de l'État moderne.



nouveau, processus de



entouré



gouvernement,



commis-fonctionnaires. ser



ses



vues.



La est



décennies, ministérielles



de



conseillers



Il n'a



plus monarchie



vieille ainsi



contournée.



deviennent



réforme Le



1691



traduit



l'achèvement



du



alors



devenu



le véritable



chef



ministres



de



la médiation



de eux-mêmes, qui disposent, de ses ministres pour impo la France des paralysé pendant



qui avait sont affaiblis,



d'officiers, clans



directement



de est



et de



besoin Les



roi



celles



du



roi.



La



et



les



monarchie



anciennes



clientèles si



administrative,



longue à éclore, explique Jean-Christian Petitfils, naît véritablement en juillet 1691. Sans



ne



l'État



doute,



le retour



nodie, sera



au



connaîtra-t-il, royal ministériat avec les



comme



plus



avant



: «L'ultime



au



XVIIIe



cardinaux étape



siècle, Dubois



du



système



d'autres et Fleury...



formes



: la



Mais



polysy en fait, rien



louis-quatorzien,



marqué



en



profondeur par le déclin irrémédiable du clientélisme ministériel, ouvre en France l'ère



de



la modernité»85.



Cette modernité transformatrice, administrative, exécutive de l'État royal «louis » a récemment



quatorzien ment version second



celui



de



Jay M.



absolue, ordre



au



été



Smith86.



cœur



en montrant



des



mise



en



L'intérêt



valeur de



transformations



comment



travaux notam par plusieurs importants, cet essai est de placer l'État dans sa royal, des pratiques culturelles et politiques du



le pouvoir



monarchique



a été



le ferment



et l'agent



83. Jean-Christian Petitfils, Louis XIV, Paris, Perrin, 1995. 84. Ibid., p. 515. Jean-Christian Petitfils rappelle, aussi, le rapport de l'ambassadeur de Venise, Pietro Venier qui, cinq jours après la mort du ministre, écrivait que le gouvernement recevait «maintenant l'im pulsion directe du roi ». Pour une analyse du gouvernement après la mort de Louvois, voir Charles Frontin, ministérielle sous Louis XIV : cumul d'attributions et situations conflictuelles «L'organisation (1690 1715)», Revue historique de droit français et étranger, janvier-juin 1980. 85. Ibid., p. 523-525. 86. Jay M. Smith, The Culture of Merit. Nobility, Royal Service, and the Making of Absolute Monarchy in France, 1600-1789, University of Michigan Press, 1996.
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principal d'une mutation des valeurs et du fonctionnement de la société d'Ancien dans Régime des relations du



son ensemble, en remplaçant et contractuelles les formes traditionnelles les sujets à leur souverain qui unissaient par une culture impersonnelle de l'État. La noblesse est au centre de cette métamorphose parce qu'elle



service



avait institué, précocement, au service du roi, des modalités individuelles, fortement en plaçant, le service



affectives, relation.



de



la



exhibé



le mérite



notamment,



Or,



monarchie



et reconnu



a amalgamé



les



au



même



cœur



normes



du



de



service



cette



personnel



(la générosité, le sacrifice, le courage exprimés, en particulier, à la guerre dans le feu des



et



combats)



travail. Pour



expliquer



celle



de



les



normes



comme



impersonnelles, la noblesse



la Révolution,



Jusqu'à



et comprendre celle de



cette



la discipline, douloureusement



a vécu



l'auteur



mutation,



croise



l'obéissance cette



deux



et



le



contradiction.



histoires



:



parallèles



la monarchie.



la noblesse,



Le point d'origine de l'évolution se situe à la fin des guerres de religion. Quarante années



de



savons



bien



troubles



et



politiques



désormais



ont



en provoqué, travaux d'Ellery



religieux



(notamment



les



par



effet,



comme



Schalk



ou



nous



de



nous bles



Bourquin), une crise d'identité et de crédibilité de la noblesse : «noblesse se»,



tuent



«gens



tée en puissance



disait-on



hommes», des



et des



magistrats



les



les



du



députés qualifient officière a contribué à réduire cadre



du



la vue ce



du



Conseil.



alors87...



rôle



le



ces



officiers, ordre



second



aux



des



crise



Cette



a été



États



généraux du



auprès



grands



par



la mon



d'une



nuit»,



comme



1588.



Cette



aggravée



«champignons de



du



second



ordre,



se



voit



démonétisé



par



la



de



métamorphose



poussée dans le



notamment



roi,



de



en fut un éloignement La conséquence progressif le mérite en action, aliment souverain. Parallèlement



directe



le



Laurent



la noblesse



de



de reconnaissan



l'État



notam



royal,



ment la montée de l'office : l'achat d'un office en vile monnaie est une injure faite à la loyauté réciproque qui doit unir le roi et les gentilshommes, injure aggravée par la dépersonnalisation instituée par l'office dans les relations politiques. Pour retrouver le crédit



perdu



généalogique révélateur retrouver Dans accentue



du



auprès



de une



des



les la



du



des



1630,



la



relations



raison



d'État



entre



le roi



lancée



s'est-elle



généalogiques second ordre, de



et incontestée



dominante



années crise



noblesse



histoires



vogue la crise d'identité place



la



souverain,



: la



dans



au sa



XVIIe volonté



la société



a provoqué et l'aristocratie.



une



dans



est



siècle de



se



surenchère



justement



un



recrédibiliser,



de



du royaume.



un



nouveau Ce



traumatisme,



changement



de



qui



concep



tion de l'autorité est bien lisible dans le Testament politique de Richelieu : «L'intérêt public est le seul objectif du prince et de ses conseillers». Ce qui suppose un roi de raison, sujets



dépassionné, : le souverain



qui est



ne avant



entretenir peut plus tout une «personne



de



relations



publique».



personnelles C'est-à-dire



avec



que



ses



pour



appliquer politiquement le principe de la raison d'État, le souverain doit transcender le cadre de référence coutumière des relations personnelles. Louis XIII et Richelieu ont ainsi fortement accru l'anxiété de la noblesse : pouvoir coercitif, écrasement des révoltes



huguenotes



(fortement



aristocratisées),



généralisation



et



pouvoir



accru



des



intendants, présence d'un «principal ministre» faisant écran entre la noblesse et le roi88. 87. Sur cette crise de la noblesse le sang. Une histoire du concept de Valor to Pedigree. Ideas of Nobility Laurent Bourquin, Noblesse seconde



dans son imaginaire et son fonctionnement : Ellery Schalk, L'Épée et noblesse (vers 1500-vers 1650), Seyssel, Champ vallon, 1996 [From in France in the Sixteenth and Seventeenth Century, Princeton, 1986]; et pouvoir..., op. cit.



88. Ce phénomène du «principal ministre», favori, valido, est européen (Lerma puis Olivares pour Strafford pour l'Angle l'Espagne, Concini, Luynes, Richelieu, Mazarin pour la France, Buckingham puis terre). Sur ce sujet, voir John H. Elliott et Laurence W.B. Brockliss (ed.), The World of the Favourite, Yale University Press, 1999. New-Haven-Londres,
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La Fronde aristocratique du milieu du siècle est le résultat de la somme de ces mal contentements



; de



nombreux



pamphlets



alors



publiés



en



déplorent,



le



particulier,



déclin du service royal à travers la dénonciation des officiers, des financiers ou des pratiques de Mazarin : «Les démérites et les crimes sont récompensés et les fidélités punies», Il



lire



peut-on



à



concilier



appartient une noblesse



a fait



de



la



l'identité



raison



du



la Requête



dans



Louis



XIV



déçue



un



second



par



ferment



de



de



plus



du



puissant le



les



pour



résoudre



l'éloignement



bien



notamment



ordre,



la noblesse



tenter



de



roi et un



État



toutes



les



que



mérite?



États



Avec



de



généraux



contradiction



cette



le



nouvelle



manière



valeurs



Roi



1651.



: comment



on



Soleil,



qui



fondaient



qui



un



observe



retour à l'accessibilité du prince (en même temps que la suppression du «principal ministre» qui faisait écran entre la noblesse et le roi) : la vie publique à Versailles, à travers



de



le rituel une



permet



contribue



cour,



familiarité



comme l'explique



visibilité



avec



le



retrouvée un



roi,



roi



; la codification veut



qui



Primi Visconti dans ses Mémoires. D'une



a restauré



louisquatorzien ont, du reste,



à cette



cérémoniale la des



resacralisé



du



«qualité»



second



attachés



privilèges



rangs



connaître»,



certaine manière, l'État



: les



ordre



des



«tout



de



recherches



à la naissance.



Et par



noblesse



sa fonction



assu



mée de roi de guerre, présent sur les lieux des combats (du moins jusqu'en Louis



XIV de



puisse,



manifeste nouveau,



sa



volonté



de



être



exposée



aux



se



à sa



montrer du



yeux



roi,



noblesse sa



pour



afin plus



cette



que



grande



1693), dernière et celle



gloire



de l'État. Le roi, lui-même, écrit dans ses Mémoires que «le soin particulier que je des



prenais jeunes



troupes



français



métier,



et que



service



où



nement



dans réintégrée aux yeux de



constante



sorte,



quelque Mais mérite, cette



même



l'on



servaient



qui



gentilshommes étoit



officiers



plusieurs



tous



comme



de



faisait



personne,



réformés



à une attente réponse » la culture du service.



référence.



La



valeur



a



est



la



la



est



un plei



notion



de



manifeste



de



désormais



remplacée



le nouveau



lexique chacun doit



Désormais, en



administrative,



dans ainsi



sa présence Il a, en



redéfini



pointe



application.



leur



noblesse.



1675,



est



Smith



Jay



rentrer



de



en



individuelle



lié aux services ou à l'âge. par un automatisme du mérite : exactitude, valeur, travail, précision, son rôle dans la partition d'une monarchie jouer



de



a considéré



XIV



une



des



plupart



apprendre



royale



passion présence



louisquatorzienne l'ordre du tableau,



la



que venir



d'y



avaient



si près à mes yeux». La l'institution : Louis monarchique



« hyperpersonnalisé



échelle



ma



passionnément



de



exposé



en même la monarchie temps, en la normalisant : la création de



nouvelle



de



auprès souhaitaient



fonction



de



son



inclination et de son talent; ce n'est plus la personne qui compte, mais la stricte adap tation une fonction assignée. Ainsi Louis XIV d'une



a-t-il tenté de forger une synthèse peut-être impossible entre,



part, la réussite personnelle instituées entre la noblesse et public»,



dont



la



construction



de



restaurant le



roi



la cohérence d'autre



et,



l'État,



un



État



des



part, froid



relations



traditionnelles d'un



l'émergence



et impersonnel,



«service



État



de



raison,



est la mesure finale de l'utilité. Dans ce contexte, la personne physique du souverain - «l'œil du roi» - est condamnée à disparaître au profit de relations de services : le monarque



tend



à



royales),



être



omniprésente roi désormais projette



de remplacé par une image dans un espace tout qui enclôt sa présence de manière abstraite



pouvoir



souverain



l'espace



public



dans



le royaume,



(les



du



statues



royaume.



Le



la média



par



tion des Te Deum, des statues, des médailles et des images de calendriers : plus de cinq



cents



almanachs



parurent



entre



1660



et



1714;



de



deux



à trois



par



an,



on



passa



à



neuf en 1661 et à dix-huit en 1688, offrantainsi le portrait du roi en action (à la guerre,



HES 2000 (19e année, n° 4)



This content downloaded from 193.54.110.35 on Sat, 29 Aug 2015 14:51:26 UTC All use subject to JSTOR Terms and Conditions



« Siècle



Le nouveau à la cour, ment qui



au



de Louis



XIV »



605



les jusqu'aux provinces la contradiction entre le caractère



conseil...)



résoudre



bien



transparaît



dans



cette



double



nécessité



verain ? Le



siècle



des



Lumières



sera



marqué



par



du royaume. Mais com et du personnel impersonnel régime, de la présence et de l'absence du sou plus



cette



reculées



contradiction



non



résolue



: routinisa



tion et professionnalisation de l'armée, mérite individuel reconnu par l'œil du roi. Mais



cet



l'armée



œil



est de plus fonctionne



«Comme



qui des



conseil,



gouvernement,



x



en



en plus absent et récompense



algèbre»,



dira



: c'est une



bientôt



la notion de parallèlement, d'homme à homme, de type



service féodal,



a pour



cessé



la machine



impersonnelle Au XVIIIe



Necker...



tendent



administration,



désormais valeur



à devenir de



signifier



administrative et



siècle,



de



bureaucratisée. les



mots alors



roi,



interchangeables une relation



personnelle,



abstraite,



désincarnée,



désigner une relation



que,



à une entité à la fois invisible et partout présente, qu'il convient désormais de définir comme



un



«service



public»89.



Et



c'est



ainsi



que



la



culture



absolutiste



niveleuse



du



service royal a contribué à détruire une part de l'identité nobiliaire. Ne pourrait-on pas, du reste, définir et identifier l'absolutisme (même si ce mot n'apparaît que bien en



tardivement, État



de



justice



1798) et



se



à partir du moment où l'État cesse d'être primordialement un corps de serviteurs montre d'entretenir capable porteurs



un et



interprètes de décisions administratives et exécutives pures, d'intérêt général, indépen dantes



d'une



société



d'ordres



et de



privilèges?



Université



de Paris VIII



«service public», qui désigne des «institutions administratives, missions 89. Même si l'expression d'intérêt général», semble dater de 1835. Sur ce sujet, voir Alain Rey (dir.), Dictionnaire historique de la langue française, Paris, Le Robert, 1992.
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LE REGNE DE LOUIS XIV : UN PANORAMA



HISTORIOGRAPHIQUE (1977-2000)



par Joël CORNETTE



La



liste



ici proposée ne vise en aucun cas à une quelconque exhaustivité, bibliographique article n'a été intégré à cette recension : seuls les livres (manuels, recherches, qu'aucun de vulgarisation), les thèses et certains recueils collectifs ont synthèses, voire quelques ouvrages été retenus. Cette recension très partielle a simplement la réflexion, de pour but de prolonger rendre compte aussi de l'effervescence et de la diversité des recherches et des publications consacrées au règne de Louis XIV *. d'autant



2000 Fanny



La



Cosandey, 2000.



de France



Reine



Paris,



(XVe-XVIIe siècle),



Gallimard,



His



des



Bibliothèque



toires,



Yali Haran, Le Lys et le Globe. aux XVIe et XVIIe siècles, Seyssel, Champ



Messianisme



Alexandre



Christian



Les



Jouhaud,



2000.



de



pouvoirs



Les Christophe Blanquie, tions Christian, 2000.



la



Présidiaux



dynastique



et rêve impérial



en France



Paris,



Gallimard,



2000.



Vallon,



littérature.



Histoire



de Richelieu.



d'un



paradoxe,



et vénalité



Justice



1. Les Illustres malheureux Discours à sa famille. (édition de D.-H. Bussy-Rabutin, de de Christophe Éditions Le bon usage des prospérités (édition Blanquie), 2000. Joël



Les



Cornette,



lution



(dir.),



tique Hélène



dans



Grell,



Éric Pascal



Anne



Paris,



1599-1652,



Armand



Paris,



au XVIIe siècle, et culturelle



et Révo



entre Renaissance Monarchie, 2000.



historique»,



Paris,



SEDES,



du Grand



Siècle



mots



et vérités



de Strasbourg,



de



la poli



2000.



2000. Paris,



(1654-1715),



Nathan



Newton,



Paris,



in eighteenth-century



of taxation



d'un



homme Les



Perrin,



du roi. La



L'espace 2000.



Versailles.



Cette bibliographie



the politics 2000.



France,



Cambridge,



Press,



d'Autriche,



Fayard,



Portrait



Lobgeois,



and



Privilege



Ritchey



Orsenna,



intellectuelle



University



Dulong,



1789,



France,



2.



2000.



Kwass,



William



politique. «L'Univers



Le Seuil,



de la France



Histoire



Cambridge Claude



la



La



de la France



Paris,



Histoire



Université, Michael



de



Chronique



Vérité des des dictionnaires. La Conjuration Waquet, Presses Universitaires la France moderne, Strasbourg,



Duccini,



Chantal



Histoire



(1515-1792),



Jean-Claude



cardinales.



Vincent). l'Armançon,



2000.



Colin/SEDES, Joël Cornette



Années



Edi



Paris,



(1630-1642),



heureux.



Grandes



2000. cour



André



Eaux,



de France



Le Nôtre,



Paris,



Jacques



au



château



1613-1700, de Givry,



de Versailles,



Paris,



Fayard,



1682



2000.



2000.



a été arrêtée au mois de septembre 2000.
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608 Du



du Système de John Law Tot, Histoire (1716-1720), publication inédit de Poitiers établie et introduite par Antoin E. Murphy, Paris,



Frédéric



Les Remontrances



Bidouze,



du Parlement



de Navarre



et Société



Economie



du manuscrit intégrale INED, PUF, 2000.



au XVIIIe siècle,



Atlanti



Biarritz,



ca, 2000. Vincent



Maroteaux,



le roi et son domaine,



Versailles,



Picard



Paris,



(à paraître).



1999 Gérard



Demoiselles



ou la figure



Louis



Beaussant,



Philippe Les



Versailles



Sabatier,



de



XIV



d'Archimbaud



Joël Cornette,



Versailles,



Joël Cornette,



Alain



Quetigny,



Livet Kintz, Georges Une genèse de l'Europe, de Strasbourg, 1999.



Le



Les



Maître, Honoré



Second Grell



Précieuses.



XIV,



Paris,



: l'idéal



ordre



Naissance



et les symboles



allégories 1999.



Éditions



du Reader's



Laclotte



et Georges



des femmes



de



des



Traités



lettres



Histoi



(dir.),



de



1648 Westphalie. Presses Universitaires



Strasbourg,



de



1999.



Digest, Duby



en France



au



XVIP siècle,



1999.



Champion,



et Arnaud



Les



(dir.), 350e anniversaire un société à reconstruire,



1998.



Archives



Versailles,



1999.



du Chêne,



Mérot,



Jean-Pierre



Paris,



Éditions



Paris,



Le XVIT siècle, dans Michel de l'Europe, Paris, Le Seuil, 1999.



re artistique



1686-1793,



1999.



iconologique. Éditions Faton,



du roi Louis



palais



d'éducation,



royale



1999.



Michel,



1999.



Somogy,



Versailles,



(dir.),



Albin



Payot,



Dictionnaire



Bar, Dominique Brème, Virginie Cesare Ripa et Jean Baudoin,



Myriam



Paris,



artiste,



maison Saint-Cyr, des Yvelines, Paris,



départementales



Nicolas



du roi, Paris,



nobiliaire.



Ramière



de



à Ellery Presses



Hommage



Fortanier,



Paris,



études Schalk, de l'Université



réunies de



par Chantai Paris-Sorbonne,



1999. Correspondance Luc Tulot, Lucien



La



Bély,



William



du marquis et la marquise de Janine Garrisson,



préface



Société



des princes.



de



Newton, Sociologie 1999. Klincîcsieck,



Katia



Les Princes Béguin, Siècle, Seyssel, Champ



Colette



Les



Brossault, toire éditions,



Francis



XvP-xvuP



Ritchey



Paris,



Loirette,



politique Philippe



L'État



Louis



Roy,



Rebelles,



siècle,



Paris,



communauté



courtisans



de Franche-Comté,



1674-1790,



et le second



et Peter



et quelques



siège



Sahlins,



autres,



Paris,



au



Fumaroli



Jean-Louis



Histoire



(dir.),



Quantin,



1669-1713,



dans



Paris,



XVIIe siècle.



universitaires



de Vienne



(1683),



Histoire,



économie,



la France



du Grand



La



Le



Paris,



de la rhétorique



dans



l'Europe



Centralisation



les



Honoré



moderne,



Catholicisme et les Pères de l'Église. classique Institut des Études Augustiniennes, 1999.



monarchique, 1999.



Champion,



étrangers



d'apparat



de l'His



Boutique



de Bordeaux,



Paris,



Et si on faisait payer 1999. Flammarion,



Les Cérémonies de la parole. Zoberman, L'éloquence nier quart du XVIIe siècle, Paris, Honoré 1999. Champion,



1999.



Port-Royal.



et mécènes



Pierre



Marc



1999.



Fayard, de



par Jean



présentée



1999.



Vallon,



et la région. L'Aquitaine et tensions sociales, Presses



XIV



Dubost



immigrés



la



Moussaye (1619-1663), Honoré Champion, 1999.



1999.



régionale



Jean-François



de Condé.



Intendants



de La Paris,



? Louis



en France



dans



1450-1950, Un retour



1999. XIV,



le der



Paris, aux
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les



PUF



sources,



Un panorama



Moreau



Pierre-François Bernard



609



historiographique au XVIe et au XVIIe siècle,



Le Stoïcisme



(dir.),



Les



Barbiche,



Institutions



de la monarchie



française



1999.



Jean Pierre



Bois, pe, xvf-xvilf



Francesco



Benigno,



Rome,



Paris,



délia



Specchi 1999.



Donzelli,



moderne.



à l'époque Armand



L'Europe siècle,



Origines, 1999.



Colin,



rivoluzione.



PUF,



Paris,



de l'idée



d'Euro



moderna,



nell'Europe



politico



1999.



Michel,



moderne,



et réalités



utopies



et identita



Conflitto



Albin



Paris,



à l'époque



1998 Pierre



Berstein,



Serge



François Paris, Robert



Gallimard,



La



Fortune



Orner



du pouvoir.



Un Nîmois



(1633-1717). dans



et industrie



la



et le procès



Talon



Siat, Histoire



La



Le Seuil,



1998.



Jean-Christian



Petitfils,



Société



la France



dans



historiques



Paris,



à la France,



France



Fundaçao Cassan



France,



Gomes



Les



(dir.),



Perrin,



La



Angleterre,



Officiers



Espagne,



Simone



du



Histoire



Nordman,



d'État,



Paris,



moderne,



l'Europe



1998. 1998.



du XVIe au XXe siècle,



de



et Madame



XV a XX. Lieux de séculos Europa 15th to 20th centuries, Lisbonne, : pouvoir, 1998. de Nantes.



culture, La



de



chambre



de l'hôtel



de l'exposition



Catalogue



identité.



des



Frontières



en



blasphème



de France.



De



XVF-XIX7 siècle,



Occident,



l'espace



au



territoire,



Paris,



Albin



XVIe-XIXe siècle,



Michel,



Paris,



Galli



1998. Le Culte



Auerbach, Bertière,



Les



Contamine Philippe Les XVIIIe siècle.



des passions.



(dir.),



Brickie



(dir.),



en Europe



(Wim



Essais



du Roi-Soleil,



Femmes



Guerre



Origines



de l'État



Genet, dir.), Paris, PUF, 1998.



Peter



Lumières,



Paris,



Cabantous,



mard, Erich



de poder. (dir.), Lugares Places of power. Europe 1998.



moderne à l'époque «moyens» de Limoges, Presses Universitaires



Vers



de Westphalie. 1998.



paix



1998. Daniel



XIV,



1998.



au temps de l'édit Capot, Justice et religion en Languedoc de Castres (1579-1679), Paris, École des chartes, 1998.



Monnaies, Alain



Costa



XVe-XXe siècles. Europe Calouste Gulbenkian,



pouvoir,



1648,



Rita



Sabatier,



Stéphane l'édit



des



Alsatia,



Strasbourg,



Madame de Caylus de Maintenon, Madame Marcel Loyau, Leroy, et la tendresse. L'estime intimes, Paris, 1998. Correspondances Dangeau.



Michel



Louis



L'Harmattan,



Paris,



Pierre-E.



Gérard



sous



la raison



de



en France



et politesse



Politique



policée.



Fouquet,



du XVIIe siècle,



de l'Alsace



du rattachement



Muchembled,



Paris,



État



du colbertisme.



Mélancolie



Cultures



Uomini,



Robert



Borelly



(dir.),



Mignot



1998.



Fayard,



Jeannine



roi. Etienne



et Claude



1998.



PUF,



Paris,



politique,



Babelon



1998.



Fayard,



Joël Cornette, Steve



La



Minard,



Paris,



et son



de l'histoire



Jean-Pierre



l'architecture,



1998.



Pion,



Philippe



de



et méthodes



Axes



(dir.),



Le Notaire



Sauzet,



Paris,



Milza



le génie 1998.



Mansart,



Résistance, Blockmans



sur le XVIIe siècle Éditions



Paris,



et concurrence moderne



entre



en Europe



français,



de Fallois, les (Wim



Paris,



Macula,



1998.



1998.



du XIVe au européens et Jean-Philippe Blockmans



États



de l'État Les Origines et communauté. représentation et Jean-Philippe Genet, dir.), Paris, PUF, 1998.



moderne
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et Société



Économie



1997



Marc



Le



Fumaroli,



France



Emmanuel



Poète



Le Roy Lebrun, Le Seuil,



Paris,



Jean Le Boindre, Robert



Débats



Descimon



France



du Parlement



Siècle. d'art,



La



Joël Cornette, Paris,



Paris, en



de la Cour, Nouvelle



1610-1715,



du second c'était



lui».



le règne



Solnon,



Versailles,



Scenes from Abby E. Zanger, absolutist Power, Stanford Beik,



bridge



XIV.



Éditions



Paris,



et les



1997.



Fayard,



de la France



moderne,



sur



monarchie



De



par



présenté



Paris,



(1660-1715),



1997.



Belin,



Paris,



la



XIV



XIV,



absolue,



la fin de la Fronde



Éditions



Paris,



à l'aube



des Lumières,



du Rocher,



1997.



villes



Urban



University



Protest



Haudrère,



tiques,



dirigée G.C.



Cambridge



Geoffrey Parker, don and New Bakos,



1560-1789,



des



Lesley York,



et en Angleterre



(XVIIe Presses



(1551-1790),



d'Angers



Nuptial



France.



Fictions



The Culture



Scott,



Smith



Routledge,



Press,



and



the Making Cam



of Retribution,



Histoire



et Jean-François



(ed.), 1997.



The



in Early Images of Kingship New York-Londres, Routledge,



Paris,



Biarritz,



des



systèmes 1997.



PUF,



Sovereignty



Crisis



Modern



cérémonial,



générale



Sirinelli,



Republican



General



d'un



in Early



of the Seventeenth



France.



Louis



Modern



Century,



XI in Political



poli



Lon



Thought,



1997.



1996 Joseph René



Bergin, Pillorget, 1996.



The Making Suzanne



of French



Pillorget,



Episcopate,



France



1589-1661,



baroque,



France



Yale



University



classique,



Press,



1589-1715,



quins, Lucien



Bely



(dir.),



of



1997.



Denoël,



Bercé,



and Royal 1997.



et déclin



gloire



Paris,



de Yves-Marie



Duverger



University M.



Entrées,



rois, 1500-1789,



H.M.



Gibbs,



of Louis XIV. 1997.



Les



(dir.),



la direction



par Maurice



Europe,



et du présidial



in Seventeenth-Century



L'Empire



Oresko,



en France



moyennes



de la Madeleine



1997.



Press,



sous



l'œuvre



Press,



University



Paul Mironneau Desplat, Éditions J et D., 1997.



Monarchies,



dans



1997.



the Marriage



Christian



Adrianna



de



1997.



1661-1715,



Essai



de Louis



de Louis



Le Seuil,



Paris,



XVIIe siècle,



bien



du règne



Chronique 1997.



sous



Soleil, Le siège royal de la sénéchaussée Sylvain universitaires de Rennes, 1997.



R.



Éditions



Paris,



la Minorité de Louis pendant Honoré 1997. Champion,



Paris,



absolue,



France



Les Élites François-Joseph Ruggiu, XVIIIe siècles), Paris, L'Harmattan,



Les



Paris, histoire



de la conversation Denis, La Muse galante. Delphine Poétique de Scudéry, Paris, Honoré 1997. Champion,



Philippe



siècle,



SEDES,



Jean-François



William



1997.



Aubier, son



de Paris



Ranum,



français



«L'État



Vonglis, 1997.



Cujas,



siècle, Fontaine



1661-1715,



Le portrait 1997.



de la monarchie



Nassiet,



Bernard



La



ou la Système



et la guerre,



et Orest



éditions



Somogy



Michel



de



1997.



du Grand



Visages



xvf-xvif



Jean



Saint-Simon



Ladurie,



La Puissance



François



italienne,



et le Roi.



1997.



Fallois,



La



La



Dubost,



Jean-François



Dictionnaire



de l'Ancien



Régime,



Paris,



PUF,



1996.
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1996. Paris,



Bou



Un panorama Daniel



La Royale.



Dessert,



Alain



Les



Mérot,



Henri



dans



Beaussant,



Philippe Emmanuel



Anne-Elisabeth



S pica,



Paris,



1700), Christian France



de Versailles.



et politesse.



L'invention



XIV,



Giant



of the Grand



Siècle.



The



French



Lire



et écrire



l'avenir.



de



France



Christian



Descimon, sup.,



dans



1996.



Fayard,



homme,



L'évolution



Le



1580-1750, et les genres



discours



1610-1715,



La



Jouhaud,



Parlements



Framespa,



de



en



l'expérience



Cambridge



University



Reinhard



L'État



Deyon,



du Grand



Siècle,



(dir.), Les moderne



Discours



Les



Beugnot,



Élites



de



Pouvoirs,



provinces.



du premier



XVIIe siècle,



de noblesse



Muses



(Wim



local,



classiques.



Blockmans



Éditions



Paris,



de la retraite



au



Essai



Ideas



et



justice



1594-1661,



de



de



locales Loin



bibliographie



in France



l'État



et Jean-Philippe



XVIIe siècle.



1500-vers



(vers



of Nobility



et la construction



du pouvoir



en Europe



au pouvoir



face



Le



Beugnot, 1996.



Paris,



en Europe.



Genet,



de France, du monde



rhétorique



1650), in the



Les



dir.), Paris,



1996. et du bruit, Paris, et poétique,



Paris,



1996.



Klincksieck, Hubert



Les Carrier, XVIIe siècle, Paris,



Muses



guerrières. 1996.



Les



Mazarinades



et la



vie



littéraire



milieu



au



(dir.), Bonney en Europe moderne



de Les Origines et finances publiques. Systèmes économiques et Jean-Philippe Blockmans Genet, dir.), Paris, PUF, 1996.



de Origines PUF, 1996.



Les et dans la pratique. dans la théorie politique (dir.), L'Individu et Jean-Philippe moderne en Europe Genet, dir.), Paris, (Wim Blockmans The



Culture



in France,



l'État



(Wim



Janet Coleman



Smith,



du



Klincksieck,



Richard



Monarchy



Seyssel,



1996.



de l'État Origines PUF, 1996.



Jay M.



(1580



1996.



et le sang. Une histoire du concept Schalk, L'Épée 1996 [From Valor to Pedigree. Vallon, Seyssel, Champ Sixteenth and Seventeenth 1986]. Century, Princeton,



l'État



Paris,



1996.



la France



Ellery



Bernard



1996.



Flammarion,



Paris,



l'honnête



Army,



L'Astrologie



Robert



PUF,



politique



1996.



Vallon,



Les



Bernard



Paris,



et musique,



et emblématique.



Jack Thomas Poumarède, (dir.), Jacques société du XVe au XVIIIe siècle, Toulouse,



Pierre



sur la pensée



Regards



Champion,



Drévillon,



Champ



Wolfgang



au XVIIe siècle,



1996.



Press,



Belin



1996.



Fayard,



et de sculpture



1996.



de Louis



Théâtre



humaniste



Symbolique 1996.



1652-1715. Vrin,



La Formation de la pratique Licoppe, scientifique. et en Angleterre Paris, La Découverte, (1630-1820),



John Lynn, Hervé
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